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Incendie à Nicole!
Plusieurs des principaux établissements de commerce sont détruits 

et les pertes sont estimées à environ $100,000

manière plus efficace, et bientôt m ® *&■**.■■
Ton put se rendre compte que le feu f y § i jp §  T  SjaJ  
était circonscrit et que l’on était , ®v , i  1 
en état d’empêcher les flammes de 
se propager à d’autres maisons qu’à 
celles qui brûlaient alors.

Ce fut un soulagement pour tou-
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Plusieurs des principaux établis­
sements commerciaux de Nicolet, 
P. Q., ont été détruits mardi par un 
incendie qui s’est déclaré vers 11 
heures, dans le magasin général de 
M. Edouard Beauchemin, à l’entrée 
de la ville. Un certain temps, on a 
craint qu’une bonne partie de la 
Ville ne fut la proie des flammes et 
il en est résulté une véritable pani­
que parmi les citoyens.

Aussitôt que l’alarme eût été don­
née, de nombreux volontaires se pré­
sentèrent pour combattre le feu. 
Mais les flammes se propagèrent 
avec une extrême rapidité.

Bientôt le magasin de merceries 
de M. Léopold Roy n’était plus qu’un 
brasier, de même que les bureaux et 
l ’installation du téléphone Pratte et 
l ’établissement de coiffure de M. Eu­
gène Racine.

Voyant la violence de l’incendie, 
et craignant pour le reste de la ville,

tes les familles qui s empressèxen' ü  succombe hier au Brig'ht’s Disease 
ds réintégrer leur domicile surtout. Funérailles lundi à St-Pierre
vu la basse température qu’il rai-} de Lewiston
sait.

j II serait encore difficile de dire. _
(exactement quel peut être le mon-j Hier soir vers 5 hrs 30 la triste 

, . , tant des pertes. I nouvelle se répandait dans Lewiston
on s empressa de faire demander à Des magasins Beauchemin et R oy,1 Que le Dr Lauréat P. Ducharme, l’un
Sorel d envoyer des pompiers sur les de l’installation de téléphone Pratte, ri<? nos médecins les plus aimés, ve-
lieux. Déjà leŝ  maisons que nous dd même que de quelques autres uaient de mourir à l’Hôpital Ca.ua-
a\ons nommées étaient vouées à une maisons, il ne reste plus que des dé-i $ien où il était„en traitement depuis
complète destruction. | combres fumants.

Mais la nouvelle que l’on croyait ; Toutefois on croit que les pertes 
possible une conflagration dans tou -; doivent certainement représenter 
te la Mlle s était promptement re- une gomme d’environ $100,000.
pandue, et ce fut alors une véritable j ____________ ;o._____________
panique dans toutes les familles.
Chacun se bâta de sortir de sa de­
meure son ameublement et tout ce 
qu’il croyait pouvoir arracher aux 
flammes menaçantes.

Bientôt les rues furent encom­
brées de meubles, de vêtements, 
d’effets de toute sorte

On aurait cru les citoyens mena

®

®lundi
Depuis quelque temps il se sen­

tait malade, mais rien ne faisait pré­
voir une fin aussi soudaine.

Il a succombé au Bright’s Disease, 
TERRIBLE CATASTROPHE «ette terrible maladie qui ne par- 

, . __ donne pas.
Tamponnement de trams.—67 j n laisse une veuve avec trois en- 

morts, 50 blessés J t'ants dont l’aînée n’a que 9 ans.
Un terrible aceident de chemin 1 9e sont Yvonne> Lauréat, âgé d e. 

de fer s est produit hier soir près Le dé(lmt Bétait â’gé de s3 ans et ! «  
| de Sheppersville (Kentucky), sur :̂ t i f  de Québec où il fut reçu mé- 

- i la ligne Louisville & Nashville. ■ ilecin à l’université Laval.

Club d’épargnes de
Maintenant ouvert aux souscription?

4  p .  c .  c F i n t é r ê t
Paiements hebdomadaires

60®, $1, $2, $5, $10

cés d’une invasion d’Allemands et Un rapide a tamponné un autre 
s’empressant d’enlever ce qu’ils pou - - - - '
vaient au pillage.

Il vint s’établir à Lewiston le 28
train et. Ta lancé hors de la voie 1octobre 1903 et épousa Mlle Florida tram  et l a lance nois (.le la voie. Morrissette à Québec le 7 juin 1904.

Mais lorsque les pompiers de SoJ Aux derniers avissonl savait que 67 outre sa petite famille. 11 laisse 
rel arrivèrent à Nicolet, la lutte personnes avaient ete tuees et OU une soeur dans la personne de Mme 
contre l’incendie s’organisa d’une blessées. K  O. Mercier, d’Auburn.

Il avait été président du Club 
Musical-Littéraire, et appartenait 
aux sociétés suivantes: Union St-J.- 
Bte, Institut J.-Cartier, Artisans et 
Canados-Américains.

Ses funérailles auront lieu lundi 
matin à St-Pierre sous la direction 
de Marcotte, Frère & Cie.

MANUFACTURERS R A T I O N A L  g A N K
La Banque du Service Personnel 

Canadiens: M. Rosario Dionne, Mlle Amanda Legendre.
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Un Meuble-le Cadeau Idéal
Le Problème 
embarrassant 
des Cadeaux 
de Noël est 
facilement 
résoud à 
notre grand 
magasin

Vous pouvez mieux choisir vos Cadeaux de Nos! chez Atherton

N O T E S  D E  L A  G U E R R E

DESASTREUX
INCENDIE

breuses familles. Nous croyons sa­
voir, toutefois, que les travaux de 
reconstruction et de réparation se­
ront commencés de suite mais cela 
nécessitera plusieurs semaines d’ou­
vrage.

Les pertes seront considérables 
mais elles sont couvertes par les 
assurances.

Dès que la nouvelle de cet incen­
die s’est répandue une rumeur cir­
culait à l’effet qu’il pouvait bien 
être d’origine incendiaire car on pré-

m

Cabinet de Couture
Martha Washington
$14.75 seulement

Valeur $20.00, fait en acajou so­
lide avec compartiments glissants 
et porte-fuseaux dans deux tiroirs 
de dessus. Voyez la vitrine.

Beau Coffre de Cèdre
valeur $2,0. Spécialité 

Samedi $16.75

Semblable à la-vignette Fait de 
beau cèdre très pesant et bien 
fini, valeur $20.00.
D autres de $)Q “ $22.50

Cadeaux Attrayants de Noel à Prix 
très Spéciaux

JOLIES HORLOGES DE 
SALON, dans splendide 
assortiment de modes, 
spéciales à

$8, $8.50 et $10
CADRES, 6x9 pcs. Cadre 

fini doré et décoré spé- 
cialemeont pour por­
trait de soldat d ’armée 
ota de marine. Spécia-
Uté 7 9 c

LAMPES électriques de 
table en acajou, valeur 
$6.75, base acajou et 
abat-jour en soie. Spé- 
cialité à $ 5 , 0 0

PLATEAUX à servir en 
acajou, 11x18 pcs, joli 
fini, patron d ’oiseau 
bleu ’ au centre dn pla­
teau. Spécialité extra à

$1.25

BOLS A  NOIX acajou so­
lide, avec collection 
complète de pinces, va- 
leur $4.00

GUERIDONS à fumer en 
cuivre solide, base so­
lide, cendrier en verre, 
30 pcs hauteur. Spécia-

téà $1.89
PIEDESTAUX chêne fu- 

mé, 15 pcs hauteur, ex­
tra bien faits. Valeur
spéciale à 49c

PORTE-PARAPLUIES 
en chêne fnmé, valeur 
$2.49. Forme fantaisie, 
32 pcs hauteur et entou­
rés de cuivre. Spécia-

lité à $1,98

Plus que Deux 
Joursi.de 

Magasinage 
avant Noël

COMMIS CANADIENS :—MM. Cyrille Labranehe, Isaac Martin, Philibert- Roy, Emile A. 
n, Charlotte Michaud. Yézina, Mlles Eva Marti
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— Le port de Halifax étant hors 
de service depuis l ’explosion, 2000 
soldats canadiens blessés au front 
ont été débarqués dans nn port 
des Etats-Unis et seront dirigés 
Vjprs le Canada en chemin de fer.

—Le gouvernement français a 
formellement autorisé la création 
dp une armée tchéquo-slovaque, 
sous le contrôle de Paris ,où le 
quartier général sera établi. On 
dit que 80,000 hommes s ’y sont 
çléjà enrôlés.

—Lés Anglais disent avoir abat­
tu dou?re aéroplanes allemands 
mardi sur le fromt français. Trois 
des machines anglaises 11e sont 
pas revenues.

—Les 25,000 soldats russes qui 
sont sur le front français ne veu­
lent pas désarmer comme le leur 
ordonne leur gouvernement Bol­
chewiki, et il paraît qu’ils ont de­
mandé à servir dans l ’armée a- 
méricaine du général Pershing.

—Une dépêche de Grèce dit que 
les contre-torpilleurs français ont 
coulé deux sous-marins ennemis  ̂
ces jours derniers dans le golfe 
de Taronte.

— On dit que l ’Allemagne fait 
des efforts pour rétablir le czar 
Nicolas sur le trône de Russie. On 
dit aussi que Kerensky a réussi 
à foirmer une armée et marche sur 
Moscou. Il paraît également que 
le grand due Nicolas serait aussi 
à la tête d ’une armée caucasien­
ne et aurait l ’intention de se pro­
clamer empereur de Russie.

L’ancien Lewiston Mill, rue Main, 
est la proie des flammes.—  120
employés sont jetés sur le pavé.— ! q“ e la ^ o m p a g m e  Libby rem-

^ , g  plissait des commandes de guerre
.Pertes considerables.-— Rumeurs
non accréditées

plissait des commandes 
pour les Alliés.

Cette rumeur, cependant, a été 
démentie par le surintendant de la 
lature qui nous a déclaré que le  

Vers 11 hrs, cet avant-midi, le Ifeu était purement accidentel, 
feu s'est déclaré dans l’appartement i tün autant que nous avons pu sa- 
des cardeuses de la filature W . S. I vo.ir’ tous les emPloyés sont sortis 
Libby & Company, rue Main, mieux sains et saufs de la filature et au- 
connhe sous le nom de Lewiston cun grave accident n’est arrivé du- 
Mill. L ’alarme fut de suite donnée irant tout le temps qu’a duré l’in- 
à l’avertisseur privé de la filature j eendie. 
et quelques minutes après les pom­
piers étaient sur les lieux. Leur chef 
vit de suite la gravité de la situa- Le général Sarrail n ’est pins 
tion et il donna ordre à ses hommes j commandant des forces alliées a 
de circonscrire tout l’immense édi- i Salonique. Il a été remplacé par 
ce de plusieurs jets d’eau. A ce ' ie générai Gnillaumat. 
moment-là, une épaisse fumée s’é- s

D A N S E
Au Auburn Hall, jeudi soir pro­

chain, on enseignera le One-Step, qui 
s’apprend vite avec les méthodes en 
usage. Mlle Gertrude Dolose, dé 
Boston, a été retenue pour exécuter 
de nouvelles danses de fantaisie et 
des chansons qui ajouteront au char­
me de ces populaires soirées. Musi­
que nouvelle et prenante par Or­
chestre Barrett.

SIR LOMER GOUIN
ET LA POLITIQUE

chappait des fenêtres et de la toi­
ture. Les pompiers montés dans des 
échelles cassaient les vitres des fe­
nêtres pour lancer des jets d’eau à 
l’intérieur et empêcher l’incendie 
de prendre des proportions alar­
mantes. Malgré tout cela, le feu a 
réussi à transpercer le toit et c’est 
alors que l’incendie a pris des pro­
portions inquiétantes. Fort heureu­
sement, tous les édifices avoisinant 
sont construits de briques et vu la 
brume que nous avons depuis une 
couple de jours, une conflagration 
a été évitée.

Au moment d’aller sous presse, 
les pompiers sont maîtres de la si­
tuation mais ils ont encore plusieurs 
jets d’eau dirigés contre l’édifice à 
cinq étages qui est presque totale­
ment gâché de fond en comble, sur­
tout l’allonge située du côté est.

Cette filature employait 120 per­
sonnes et elle faisait des ensouples 
(warps) pour les expédier ailleurs 
afin de les faire tisser. Tous ces em­
ployés de différentes nationalités 
sont en conséquence jetés sur le pavé 
et leur sort n’est certes pas enviable 
car plusieurs sont à la tête de nom-

ARTHUR BRUNELLE

PR0F. de VI0LÛ1
Musique arrangée pour orchestre 

p 5  rue Howe, Lewiston, Me. 
Téléphone 1793-W

D IG G L E S  k  M A IL L E T
Rembourreurs et Réparateur» de 

meubles de toutes sorte® 
Vieux matelas refaits et nou­
veaux matelas faits sur commas- 
de—Grand choix de Couvertare® 
pour meubles, Rideaux, Toiles «t 
Tentures faits à ordre. Satisfa#» 
tion garantie. Estimés fourni! 
gratis.

Téléphone 2 $ T M  

32 Main, LswMsa*
au 2ème étage

Dr. E Z R A  Â . F R E E M A N
OSTEOPATHE 

Edifice Manufacturers Bank
Chamtaes 301-302

De 8 à 12 hrs, et 2 à 5. Le soir, par entesîe.

Les résultats de la journée de 
lundi ont été reçus naturellement 
avec une grande joie par les unionis­
tes de Québec et avec une grande 
consternation par les libéraux. Tou­
tefois, les résultats, qui sont arrivés 
assez régulièrement à Québec, ont 
été reçus avec un grand calme. On 
s’attendait à quelques manifesta­
tions, mais le plus grand calme n’a 
cessé de régner durant toute la soi­
rée.

Les libéraux se demandent main­
tenant avec terreur ce qu’ils vont 
devenir. La rumeur, que ne nient 
pas les chefs libéraux, court actuel­
lement à Québec, que sir Wilfrid 
Laurier va se retirer définitivement 
de la politique. Or, l’on ajoute à cela 
que sir Lomer Gouin va incessam­
ment quitter l’arène provinciale 
pour aller prendre la place du vieux 
chef libéral.

B IJO U TERIES
Le don des dons

Quand vous visiterez notre magasin, nous nous atten­
dons à vous entendre dire que notre assortiment n ’a jamais 
été aussi attrayant que cette année .

Nous désirons mentionner que notre CRISTAL TAIL­
LÉ, ARGENTERIE et PORCELAINE de FANTAISIE inté­
ressera spécialement ceux qui aiment le beau.

Si vous désirez voir le BEAU combiné à FUTILITÉ, 
votas le trouverez parmi nos MONTRES, JONCS, EPIN­
GLES et cinquante antres articles. N ’importe quel article 
sera de première qualité pourvu qu’il soit acheté ici.

Nous serons contents de mettre n ’importe quel article 
de côté jusqu’à ee que vous soyiez prêts à le prendre.

Une visite est cordialement sollicitée.

Nous avons des Diamants de $4.48 et plus

Provost & Vincent Co.
SOI rue Lincoln, Lewiston.

Magasin ouvert tous les soirs jousqu’à Noël.
xxxxrxxY xxira
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Temps Propice
Nous vous invitons de ve­

nir faire l'inspection de no­
tre gros assortiment de nou­
veaux pianos de hante qua­
lité, aussi de pianos automa­
tiques dont la tonalité est 
très riche. Ces pianos sont 
tous garantis.

Prix spéciaux et conditions 
spéciales pour le temps 

des Fêtes

m
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A. LAURENCE & CIE
319 RUE LISBON, LEWISTON

La situation 
militaire

Pas de milieu entre défaite et vic­
toire. — Importante déclara­

tion de M. Lloyd George

Le premier ministre Lloyd 
George a déclaré qu’il était fer­
mement convaincu que les alliés, 
malgré quelques fâcheux événe­
ments, faisaient des progrès cons­
tants vers le but désiré. C ’est pour 
cela, dit le premier ministre qu’il 
considérerait tonte ouverture de 
paix vis-à-vis de la Prusse, au mo­
ment où, dans son militarisme 
elle est ivre de jactance, comme 
un abus de la confiance placée en 
lui et en ses collaborateurs.

Il a ajouté que très certaine­
ment il faudrait faire appel au 
pays lui demandant de grands sa­
crifices et un plus grand nombre 
de soldats jusqu’au moment où

les forces américaines arriveraient 
et prendraient leur part du far­
deau imposé aux alliés par la tra­
hison des Russes et les défaites de 
l ’Italie.

Les alliés doivent maintenant 
être sur la défensive sur tous les 
fronts et avoir une réserve mobile 
à jeter sur tous les points en dan­
ger. Il a ajouté que les alliés a- 
vaient la supériorité numérique 
sur le front français et des réser­
ves considérables en Angleterre.

C ’est au banquet des Grey’s 
Inn Benchers que le premier mi­
nistre a fait ces déclarations. Il 
s ’est exprimé ainsi :

“ Si nous sommes au moment 
le plus critique, c ’est parce que la 
Russie a quitté la lutte et que 
l ’Amérique ne fait encore qne se 
préparer à y entrer. Chaque heu­
re qui s ’écoule permet aux bra­
ves fils de la grande république 
de remplir les vides créés par la 
retraite russe. L ’Allemagne le sait 
et l ’Autriche le sait; de là les ef­
forts désespérés qu’elles font pour 
amener une décision gavant que 
l ’Amérique soit prête.

“ C ’est parce que je suis ferme­

ment convaincu que malgré quel­
ques événements fâcheux, malgré 
quelques aspects décourageants, 
nous faisons des progrès constants 
vers notre but, que je considére­
rais des offres de paix à la Prusse, ggg 
au moment même où le militaris- m  
me prussien est ivre d ’arrogance, gg| 
comme un abus de la grande corn jigg 
fiance qui nous a été témoignée à pg 
moi et à mes collègues.”

M. Lloiyd George fait observer |g 
que si la Russie persiste dans .sa 
poltiqne actuelle, le retrait de la gg 
part de l ’ennemi d ’un tiers de ses §§| 
troupes permettra d ’employer des §|j 
milliers d ’hommes et des quanti- 9  
tés de matériel contre l ’Angleter- g§ 
re, la France et l ’Italie.

“ Ce serait folie, a-t-il ajouté, g§ 
de faire fi du danger, ce serait é- ü  
gaiement folie de se l ’exagérer, |§| 
et la plus grande de toutes les fo- PI 
lies de ne pas y faire face.

“ Si la démocratie russe a dé- H  
eidé d ’abandonner la lutte contre £§ 
l ’autocratie militaire, la démocra- H  
tie américaine vient y prendre 
part.”

Les victoires allemandes ont gg 
été annoncées à son de trompe au p| 
mortifie entier, dit le premier mi- ^  
nistre, mais les difficultés ne se y  
trouvent pas sur les communiqués, gy 
Nous en connaissons quelque cho- g| 
se toutefois. L ’étreinte mortelle de gg 
la marine anglaise produit son ef- g  
fet et la valeur des troupes fait f g  
une impression qui se fera sentir g| 
à la fin. Il dit que ceux qui peii- m  
pant la dernière quinzaine prépa- BH 
raient l ’abattement du moral de 9  
la nation sont précisément ceux ü  
qui récemment acclamaient folle- 9  
ment les victoires en Flandre. I 9  

M. Lloyd George a déclaré à ee H  
sujet qu ’il avait été heureux d ’ap- H  
prendre que la lettre récente de 9  
lord Landsdowne avait été mal 9  
interprétée et que lord Lansdowne Si 
était complètement daccord avec H  
le président Wilson.

“ Moi aussi, déclare le premier 9  
ministre, je suis daccord avee le gg 
président Wilson, et ne veut nul- g j  
lernent amener une discussion g| 
quand tout le monde est d ’accord, gg

“ Je préviens le pays qu’il faut 9  
se méfier de l ’homme qui prétend g§ 
qu’il y a un juste milieu entre la 9  
victoire et la défaite. Ce sont pré- 9  
eisément ceux qui pensent qu’on 9  
peut terminer la guerre par ce 9  
qu’il appellent une paix en orga- 9  
nisant une ligue des nations. Ce 9  
serait une politique à suivre après 9  
la victoire, sans victoire ce serait S!
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FOUR LUI
Boute ns de poignets 
Chaîne de montre 
Breloque de montre 
Plume-fontaine 
Bagne avec diamant 
Montre-bracelet 
Bague avec damant 
Epinglette
Epingle avee diaman 
Bague d ’or 
Nouveautés 
d ’or et d ’argent 
Porte-allumettes 
Porte-cigarettes 
Canif doré 
avec chaîne 
Boutons de poignets 
en or solide 
Coupe-cigares 
Beaucoup d ’autres

Vous pouvez vous fier à notre 
magasin pour n ’importe quel arti­
cle que vous choisirez. Vous pou­
vez vous fier au prix fixé selon la 
valeur de l ’article. Ces articles ne 
sont pas marqués pour faire plus 
d ’argent paréo qu’ils sont en plus 
grande demande durant le temps 
de Noël.

G a r a n t i e
Quel qne soit le prix de l ’achat, 

10c ou $1,000, nous sommes prêts 
à rembourser l ’argent si l ’article 
n ’est pas tel que représenté. Ache­
tez maintenant. Donnez des bi­
joux de notre magasin pour Noël.

R. Hamel
BIJOUTIER

240 rue Lisbon, Lewiston, Me.

Montre-bracelet 
Bracelet cl’or 
Perles
Montre cl'or 
Services de toilette 
Chaînes de eo,u 
Bagues en or 
Pendants 
Broches 
Verre taillé 
Epinglettes 
Horloges

ornementales 
Porte-bijoux 
Collier de perles 
Parapluies manche 
doré ou d ’argent 
Argenterie 
Pendants et Chaînes 
Plume-fontaine 
Bague en or 
Crayon d ’or

Heureux de vous 
voir

Enchanté de vous 
montrer en tout 
temps

EMPLOYEZ VOTRE ARGENT PRRR
Employez-nous pour vous

F A I R E  C R E D I T
UN CO M PTE A  C R ÉD IT vaut

mieux que de l’argent car vous pou­
vez profiter de votre crédit tout en 
employant votre argent ailleurs.

A M E N EZ  LES EN FAN TS et ren-
dez-les heureux.

A M E N E Z  V O T R E  FEMME et
rendez-la heureuse.

V E N E Z  VOUS-M ÊM E et rendez-
vous heureux.

EN CES TEMPS de haut coût de la 
vie, laissez-nous vous aider— nous 
sommes consentants d’attendre.

Faites vos propres conditions

I t a r i t a n
VETEMENTS POUR LA FAMILLE 

33 RUE LISBON, LEWISTON

63
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9  une comédie.”
lü Continuant la discussion d ’une 
9  ligue des nations. M.Lloyd George 
9  a dit qu ’il serait impossible de 
m  l ’ obtenir par nne paix négociée 
S  maintenant.

“ Il est oiseux de causer de ga­
ranties qui pourraient être obte­
nues par des moyens aussi faibles. 
Dans aucun pays il ne peut y a- 
voir de sécurité sans la certitude 
de la répression. Il n ’y a pas de 
protection dans un Etat où les cri­
minels sortit plus puissants que la 
loi.

“ Terminer une guerre commen­
cée pour exiger le respect d ’un 
traité sans obtenir de réparations 
pour la violation de ce traité, 
mais simplement en en concluant 
un nouveau, plus précis et pins 
complet, serait simplement une 
comédie jouée au milieu d ’une 
tragédie.”

La victoire, a déblaré le pre­
mier miinistre, n ’est qn ’nne ques­
tion de tonnage. L ’Allemagne a

(placé son enjeu sur l ’impossibili­
té pour l ’Amérique de transporter 
sorti armée en Europe. L ’avenir du 
monde dépend des efforts faits 
par l ’Angleterre et l ’Amérique 
'pour augmenter leur construction 
de navires pendant l ’année pro­
chaine. Les importations de vivres 
pendant Tannée prochaine doi­
vent être réduites de trois millions 
de tonnes par suite des économies 
et de laugmentation de la pro­
duction nationale.

Sports et Jeux
Edward Barrow a donné ces 

jours derniers, sa démission comme 
président de la ligue de baseball In­
ternationale. Il est tout probable 
qu’il devienne gérant du club 
Boston “Red Sox” .

— Il est tout probable que la li­
gue de baseball Internationale va 
suspendre ses opérations durant la 
durée de la guerre, les propriétaires 
vendront alors tous leurs joueurs.

— Eugène Tremblay, de Montréal,

a remporté ces jours derniers, une 
brillante victoire à la lutte à bras- 
le-corps contre l’Américain Chris 
Emerson, de Chicago, en prenant 
deux chutes consécutives. La victoire 
du vétéran a été très applaudie par 
la foule qui remplissait le Parc Soh- 
mer de Montréal. Tremblay ne pa­
raît pas vieillir. Il est encore souple 
et aussi vigoureux que jamais.

La lutte a été rapide et intéres­
sante et a démontré que Tremblay 
est plus populaire que jamais.

— Napoléon Lajoie, vétéran
joueur et gérant du club de baseball 
Toronto de la ligue Internationale, 
qui a obtenu un pourcentage de .38 0 
au bâton, pendant la dernière sai­
son, jouera comme premier but pour 
le club Boston Red Sox la saison pro­
chaine. Lajoie dit que la ligue In­
ternationale ne fera rien de bon 
l’an prochain si elle ne suspend pas 
ses opérations et il a signé un con­
trat avec le club Boston. Il est pro­
bable que Lajoie devienne le gérant 
du club. Il est âgé de 43 ans.

Fred Fulton, poids-lourd, est 
le meilleur boxeur après Jess W il­
lard, le champion du monde. Ce der­
nier essaie beaucoup à avoir une 
match avec le champion, mais l’au­
tre n’est pas encore prêt.
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Papier à journal
Dissolution du syndicat contrô­

lant les 9 dixièmes de la pro­
duction

CA FE
W OOD’S

G I L T  E D G E

B O ST O N

Est le meilleur-réelle économie
— et est le plus satisfaisant. Sa riche saveur— son arôme 
délicieux et qualité uniforme le mettènt au premier rang 
dans chaque ville, village et hameau.

Pas de Hausse de Prix
Le Café Wood's Gilt Edge Boston 

n'a pas augmenté de prix— ni que sa qua­
lité standard n’a été changée.

Demandez à votre épicier. S ’il ne peut 
vous en procurer, il y a une raison; il 
veut vendre un arti cie lui donnant un 
gros profit. INSISTEZ !

Percolateur “ Royal Rochester’
Coupons dans chaque paquet de 
Café Wood’s Gilt Edge Boston 
ou Thé Wood’s Primrose, 
massez-les. Percolateurs 
veilleux—Font durer le 
plus longtemps.

la livre

Ce Percolateur fait 
durer le Café plus 

longtemps

sheep industry that they aban­
doned when very different condi­
tions of supply and demand pre­
vailed.

Sheep, for both wool and mut­
ton productioin, are ideally adap­
ted to a system of intensive farm- 
ing. At a ratio of one sheep to Après une séance de deux heu- 
eac.i three acres, the average res tenue au Warldorf-Astoria de 
farm can. by proper management, New Work, on a décidé la disso- 
teke care ot a sheep flack with- 1 utiMir de 1‘assoeiation des f'abri-
011 ' y m" 11 '' b™ sj 0(-“k, cants de papier à journal qui con-
and with a very small additional trôlait les neuf-dbrièmes de la 
expense for feed and labor. In production du papier à journo l 
proportion to the value ot their allx Etats-Unis et au Canada. Cet- 
prpdnets, sheep require less labor te décisiffln est le résnitat de rell.
and smaller expenditures tor feed tente conclue le 25 novembre en- 
tlian any other live stock. They tre la eommission de commerce 
do not require some extra labor ; fédérale et les fabricants de pa- 
and must have very careful atten- - 1
tion at. times, for instance, during 
the lambing season. They need 
less grain than other stock, and

Comme une
nouvelle créature
“ FRUIT-A-TIVES” Apporte la Joie 

de la Santé, après deux ans de 
souffrances

pier par lequel le gouvernement a 
ie droit de fixer le prix du papier 
à journal trois mois même après 

,, „ , _ „ . ,1a cessation des hostilités à eondi-
the> find much of their subsist- |̂on qUe l ’association qui ouver- 
enee fiom  weeds androughages. tement semblait n ’être qu’une ag-
that woitild not be utilized other­
wise.

The production of wool in the j 
United States has decreased from

lomération libre pour promou­
voir la coopération parmi les con­
currents mais qui cherchait en 

o ra . , A , . - réalité à établir les prix, cesserait
d ’exister. A la même date, 5 ou 6 

^8o,o73,000 pounds m 191/. There fabricants de papier qui étaient 
has been a decrease m production : accusés d ’avoir vioié ia i0i Sher- 
eaeh yeai during the war; and man contre les trusts, enregistrè- 
a et ai e haA e increased the amount ren  ̂ un plaidoyer nolle contende-
of avooI manufactured in the 
United States from 550,356,525

Mme LAPLANTE 
35 Rue Ste-Rose, Montréal.

4 avril 1915. 
“J’ai été malade et souffrante pen­

dant plus de deux ans. Je souffrais 
constamment de maux de tête, et j ’a- 

, „ ,  „ ■ , . vais des palpitations de coeur, telle-
i‘G 6i turent condamnés à de lé- j ment que j ’avais peur de mourir, 

, . gères amendes. La poiursuite con-j J’avais toujours comme une boule
pounds m 1J14 to ( 6 1 ,619,924 f.re i ’un (7eg accusés fut remise vu • sur l’estomac, et j ’étais terriblement 
in 1916. This; year, because of war ce d e r n i e r  étlitaut e  ”  ce / ’a v a isdes douleurs dans
necessities, the manufacturing 1û ^  1û“
eonsumptioiii will be larger. The
difference between the amounts einq merabres a été cependant 
produced and manufactured re- choisi pour réorganiser l ’assoeia- 
presents the wool we have import- : tion gur une base j ne Rendrait 
ed, but the shipping shortage pas en montravention avec les lois 
makes it imperative that these fédérales et les règlements éta- 
împortations be limited to the ab- blis ar les lois fédérales du com- 
solute minimum, which is another, merce Ce comité se compose de

, , j le dos et les rognons,
la Cioix Rouge en France. A laj j e me suis fait soigner par un mé- 
suite de l ’assemblée, un comité de j decin, pendant un an et demi, mais

il ne m’a fait aucun bien. En der-

reason why our home production 
of avooI must be increased, noit 
only as much as possible, but- as 
quickley as possible.

The NeAv England farmer, and 
farmers -everywhere for that mat­
ter. Avili be helping Avin the Avar 
by adding sheep to their general 
scheme of agricultural production 
—fo r  twenty sheep are needed to 
supply the clothing for one sol­
dier. And, in adition to his pa­
triotic service the farmer will be 
advancing his persoiual interests— 
increasing his income.

MM. J. A. B. Coles, John A. Da­
vis, William McMullen, William 

: Hoffstrau et J.^A. Bothwell. Le 
1 plan de la nouvelle organisation 
sera soumis au procureur général 
des Etats-Unis.

nier ressort, j ’ai essayé “ Fruit-a- 
tives” , et après en avoir pris trois 
boîtes, j'étais considérablement 
mieux et douze boîtes m’ont rendue 
à la santé.”

Mme ARTHUR LAPLANTE.
5-Oc la boîte, 6 pour $2.50, gran­

deur échantillon, 25c. Chez tous les 
pharmaciens, ou envoyé franc de 
port, sur réception du prix, par 
Fruit-a-tives Limited, Ogdensburg, 
N. Y. Adv.

The Sheep
Situation

There is a very urgent Avar nec­
essity for increased wool and mut­
ton production in the United Sta­
tes. The necessary increase cannot 
be brought about in the western 
range States, because there is a 
steady reduction of range area 
as homesteaders settle te country

many great Avëstern tracts used 
for ' sheep ranges—but they are 
not and Avili be sufficient, for the 
Nation’s needed increase in avooI 
and mutton production. The gen­
eral farms, the agricultural lands 
rather than the specialized sheep

flourished but Avhere it declined 
and in recent years has passed 
almost entirely aAvav. In some of 
the Eastern States many eAves 
have been distributed this Avinter. 
One agency has arranged to ship 
10,000 from Oregon to New York

sections, must bring about this State. There is an increasing un­
increase. Six farms out of seven derstanding among the Eastern 
in the United States have no and New England farmers that 
sheep to each three acres of land, their abandonment of the sheep 
these farms, at a ratio of one industry in the past constitutes no 
sreep to each three acres of land, argument against engaging in it 
is the solutioin of the problem. at present; that conditions then 

The sheep industry must he an(  ̂ now cüffer entirely, 
revived in Pennsylvania, New The former sheep industry in 
York, and Eastern and New Eng- ^ is  section had as its ob.]eetiAreand turn this land into farms. ,, -, , -, ,

There are and will continue to be ‘ land States where it formerly $  tjfe f e est quality. atThat Mut
ü T t n i i i t m x m TT i i t i i T iT X ii i tT iT K T ig g iT g T iïT m g m R  ton was not taken into consider­

ation. But noAV the objectives of 
! sheep production are both avooI 
and mutton. Prices of each have 

(advanced rapidly. World con- 
sumption has increased and world 

0 l C O S  U t l i e S  production has decreased. Fur­
thermore, the leading sheep coun­
tries have had similar experiences 
| to those of our Western States— 
'agricultural development has re­
duced the sheep range, 
j High mutton prices have caused 
; such extensive marketing oif 
lambs that the world has not in- 

I creased its number of breeding 
i animals in proportion to the de­
mand. Wool production in all the 
(leading sheep countries has re-

Nécessaires à recettes—Index car- mf™ed practically stationery for 
£0n over six years.

38 rue Lisbon

D O Y L E
Le magasin des cadeaux

Nous avons le meilleur assorti­
ment de cadeaux dans le Maine. 
Aussi les plus bas prix.

VENEZ VOIR.
Doyle pour Poupées 
Doyle pour Porcelaine 
Doyle pour Statuettes 
Doyle pour Ustensiles de cuisine 
Doyle pour Service rapide 
Doyle pour Cadeaux utiles et de 

qualité
Prix: de 5 ets à $25.00. Suivez la 

la foule chez

D O Y L E

La santé et 
l’examen médical

CH EZ BERRY
Avez*vous pensé

C A D E A U X ?
Boîte de crayons velours 
Plume-fontaine Waterman 
Boîte à argent et bons 
Petit coffre-fort de maison 
“ Handy B ox”  de Dennison 
Affileur de crayons 
Encrier et Porte-plumes 
Boîte de 100 tasses à boire, papier 
Papier-serAdette, rouleaux de 150 
Panier à papier en fil d ’acier ou 

fibre
Livres de déeoupures-Files à lettre 
Koldaks et accessoires

Sceaux à cire 
Agendas et calendriers 
Memento Memindex et Robinson 
Romans—édition à 60 cts 
6 Chandelles mission 
Livres pour enfants 
Construction en miniature 

aeier-Ives Trains 
Carnets feuilles volantes

t
f

tf
Y
Y

3 8  rue Lisbon Lewiston t

Poar vas cadeaux

Au commencement de février il y 
aura à Augusta une réunion de tous 
les Bureaux Hygiéniques du Maine ! do“ *ai'ne 'hygiénique'!' 
sous les auspices du Bureau de j queg noUs prouvent, 
bante de 1 Etat. Les réponses re- ! maladies de vieillesse 
Sues font prévoir une forte assis­
tance. En bien des cas, les Cham­
bres locales seront représentées par 
plusieurs délégués.

Le but de cette réunion est d’uni­
fier les méthodes concernant la santé 
publique. On espère que la discus­
sion franche et ouverte, l’échange 
des idées donneront de bons résul­
tats pour la santé publique.

A ce propos voici ce que le Bureau 
de Santé nous prie de dire:

Le corps humain est plus pré­
cieux pour son propriétaire que le 
corps d’une vache ou qu’une auto, 
et il est étonnant de constater le 
grand nombre d’hommes négligeant 
plus leurs corps que les corps de 
leurs animaux ou leurs machines.
Un homme tient des livres de comp­
tabilité et sait où il en est dans son 
actif et son passif. Un propriétaire 
d’auto la fait examiner soigneuse­
ment et souvent par un expert afin

de tenir la machine en bonne con­
dition, l ’empêcher de couler et de se 
briser. Un fermier obtient l’avis 
d’un agriculteur expert sur ses 
vaches et ses cochons. Mais bien peu 
d’hommes consacre 30 minutes par 
année pour se faire examiner par 
un médecin et se rendre compte de 
leurs capacités physiques.

Les résultats du tirage au sort de 
nos soldats ont démontré le besoin 
d’un inventaire occasionnel dans le 

Les statisti­
ques nous prouvent, aussi, que les 

se faufilent 
dans l’âge moyen et emportent des 
hommes dans un moment où ils de­
vraient être le plus utiles. On esti­
me à 400,0>00 le nombre des person­
nes qui, chaque année, succombent 
à des maladies qui, dans la plupart 
des cas, pourraient, être prévenues 
ou considérablement retardées.

En 1914, les maladies de coeur 
surpassèrent la tuberculose dans le 
nombre des décès. Le cancer ne tue 
pas moins de 80,000 Américains 
chaque année. Le Bright’s Disease 
en emporte encore un plus grand 
nombre.

Le triste côté de la chose c’est 
qu’avec un peu de soin et de pré­
voyance, une meilleure compréhen­
sion du danger, un peu plus d’ap­
plication aux soins du corps et au 
contrôle de soi-même, une grande 
partie de cette destruction humaine 
,pourrait être évitée.

GRAND CHOIX DE%

I...CADEAUX POUR NOEL...
«£♦

*
A LA

Librairie Française, 278 rue
Lisbon,

E T  A U

Ouvert tous les soil's.

Liste d ’adresses, liArres et
masrasinage

C h e z  B E R R Y ,  4 9  r u e  L i s b o n
Pas de frills sur ces articles strictement utiles

NOUS RESTERONS OUVERT TOUS LES SOIRS JUSQU’A NOEL.

The world Avants more Avoiol and 
mutton, and the range countries— 
the lands of sheep specialization— 
cannot meet the demand. The 
farms must do so. These are the j 
fundamental economiefacts Avhic-h j 

! justify the Eastern and NeAv Env- 
jland States in redeveloping the

Sauvez $2.51
Nous avons justement acheté un 

gros lot de
CHAUSSURES ALL AMERICAN 

pour hommes
Valant aujourd’hui $7 et qui avant 

le printemps se vendront $10

Notre prix $4.49
Chaque paire garantie 

Pantoufles de Noël pour toute 
famille.

Réparations de 1ère classe.

Y
Y

Magasin de Meubles, 289 rue 
Lisbon,

Y
Y
Y
Y
Y
Y
Y
Y
Y
Y
Y
Y
Y
Y
X
Y
Y
Y

% P o u p é e s ,  S l e i g h s ,  C h e v a u x ,  »| 
~  B e r c e u s e s ,  M e u b l e s ,  P o ê l e s  * 

e t  R é c h a u d s .

la

M U R PH Y’S SHOE S TO B E
213 rue Main, Lewiston

Voisin du Mohican.

i
Y
Y
Y
Y  
❖

f
%
liY
Y»:♦

Livraison a domicile sans frais

EMILE SACRE
278-289 rus Lisbon,

i
Y
Y
Y
Y
Y
Y
Y
Y

Lewiston ❖
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Une Attention 
Spéciale 
Donnée à t«ute 

Commande 
par la Poste 

et le
Téléphone. 

Tél. 1396

■ U H M H K n U I

LE W IS TO N  R E M U A N T 
C O M P A N Y

- “Le magasin à prix réduits”
173 M ain, U nion Square

Le
Nouveau
Magasin

de
Gros 
et de 
Détail 

Près du 
Coin.

E n c o r e  2  J o u r s
Pour décider Tâchât cU vos

C a d e a u x  d e  N o e l
N'attendez pas plus longtemps

A G I S S E Z  M A I N T E N A N T  |
Durant ces temps de pressants besoins faites que ce soit 

un cadeau utile.

Nous n’avons rien autre chose à offrir
Vous ne pouvez vous tromper ici.

Quelques Suggestions

recrutement volontaire. Le résultat ]es pro-Boehes font tout leur pos- 
?e1k “ 3e 1“ ™“  t o  «Ole pour lui nuire et répandre 
cause du droit. La question était de toutes sortes d infernales caloim- 
décider si la conscription devait être nies sur son compte.

i établie. La victoire de la conscrip-; ____________ __________
| tion en est d’autant plus remarqua- i 
j ble que l’élément jeune et vigoureux ,
\ est à l’étranger, que les femmes ap- 
i partenant à des “ foyers en deuil" ;
, votaient et que les Canadiens-Fran- j 
' çais forment une masse indifférente i 
| à ces grandes questions de guerre. ; 
j “ Elle a le droit de rassurer ceux!

11 qui doutent de la persévérance des 
| { démocraties libres. La démocratie !

REVOLUTION
RUSSE

Marché de Samedi et de Lundi

Le Rév.

Corsages 
Lingerie 
Jupons 
Camisoles 
Bonnets de

Boudoir
Parapluies 
Etoffe à Corsage 
Etoffe à Robe 
Couvertes 
Robes de Bain 
Robes d’intérieur

Capots

Essuie-mains 
Paraissons de

Bain
T  abliers 
Etoffes à 
Soies 
Velours 
Damas
Dessus d’oreillers 
Cretonnes

fantaisie 
Robes d'enfants

dire qu’il a réellement une foi aveu­
gle. * * * * *

la guerre. Sa 
| fonction le tenait en relation avec le

monde politique et diplomatique. Il 
On dit qu’hier, pour la deuxième a vu de près la plupart des person- 

fois depuis deux ans, l’Australie a nages qui jouent un rôle dans k 
refusé de voter la conscription obli­
gatoire.

L’Australie est ia colonie anglai-

Tous les articles ci-hauts sont mis dans de belles boîtes 
SANS AUCUN FRAIS et vendus à nos prix ordinaires.

PRIX REDUITS
“ Le Magasin à Bas Prix”
“ Le nouveau Magasin au détour du coin”

“ Le M agasin des Gens E conom es”

LEWISTON REMNANT CO.
173 rue Main, Lewiston, Me.

M. E. J. LAVERDIERE, Commis.

\ m m m \

nages qui jouent un rôle dans la 
crise que traverse ce grand ' jpays. 
Pendant son séjour à Pétrograd, no­
tre ami a dirigé un journal qui re- 

se qui ressemble le plus au Canada., présente là-bas la pensée française.
Sur deux millions de personnes! Comme tous les Français qui ap- 

qui se sont rendues aux bureaux de • prirent à aimer cette alliée momen- 
j votation environ 1,120,000 se sont ; tanément en délire, C. L de Mon- 
j déclarées contre le service militaire j cade lui garde son affection et ne 
j obligatoire. ■ s désespère pas d’un retour à la rai-

Avec une population plus faiblefoon. Il dit: 
j que le Canada, l’Australie a cepen-i “ Quand " nous avons reçu à Petro- 
( dant envoyé au front près de 400,- grad les premiers journaux de Fran- 
! (M)0 hommes et en envoie encore ce, uçl mois après la révolution de 
| continuellement afin d’aider l ’Angle-j mars, j ’ai constaté que le public 
j terre à repousser 1 Allemagne. français avait à peu près tout ignoré

* * * * *  des manifestations qui précédèrent
j , Au cours d’une adresse à Port-. la. fin du tsarisme.
I land, M. Ingraham, ex-assistant-se-! “ Aujourd’hui que le télégraphe 
crétaire de la guerre, s’est écrié: j est aux mains des maximalistes, les

j nouvelles qui nous parviennent sont 
“ Notre Armée Nationale est la encore plus suspectes èt nous ne de- 

meilleure du monde. Lorsque nous vons les accueillir qu’avec une ex- 
attaquerons les Allemands, ce sera ' trême réserve. Il faut se garder de 
un coup formidable; ils se deman- j toutes paroles définitives sur la des- 
deront ce qui les a frappés. Nous ; tinée de la Russie. Si nous sommes 
faisons du bon travail en envoyant j tentés de la passer par profits et per- 
nos hommes l’autre côté.” j tes, ne déchirons pas une créance

C’est beau de l’enthousiasme et; que nous recouvrerons peut-être un 
cela contribue beaucoup au succès, j 

Mais la vantardise, au contraire, ' 
c’est plutôt nuisible. j

En gens sérieux, il faut y faire 
attention pour que la déception 
soit moins grande au cas où il se 
produirait quelques revers 
blés, tout d’abord.

VIANDES
Poulets 33-35c
Epaule 25c
Butte de lard 29-30c
Côtes 30-32c
Boeuf à rôtir 20-22-24C
Boeuf à bouillir 14-16-18C
Veau 18-20-25c
Jambon 31c
Lard cuit pressé 32c
Bologna 21c
Frankfurts 21c
Beurre Oleo 28-35c

EPICERIES
Beaux Oignons 5c
Macaroni et Vermicelle 10c
The de 60e, $5.00 de timbres

Boîtes de Fraises 18c
Botîes de Bluets 18o
Olives, pots de 25c pour 23c
Catsup 14-23c
Boîtes de Fèves . 13-23c
Petits Concombres 10c
Concombres mêlés 12c
Savon Lenox 5c
Café de 35c, $5.00 de timbres 
Papier toilette, 7 rouleaux 25o 
Boîtes de Tomates 15-20c
Pommes 25-30c
Patates 50c
Farine à pâtisserie $1,65
Farine à pain $1.80
Coke, le sac 18c
Bon Café 25-35c
Dustbane, 20c
Eau Blanche, 3 bouteilles 25c

N A P .  B O L D U C
126-130 rue Lincoln. Téléphone 1418-M.

d t e r X fim’ ,samedi’ achèteron t pour $2.00, nous ferons cadeau 
V * f °11 calendner... Les timbres seront donnés en double same-
est'assurée ^  ^  Ch°1X 6t Une pleine satisfaction ™ms

JOYEUX NOEL ! E T BONNE ANNEE !

jour où nous nous y attendrons le 
moins.

“ J’ai la conviction la plus absolue 
que les partisans de Lénine le lâ­
cheront pour un homme qui saura 
leur imposer sa volonté. Ce peuple 

inévita- russe est d’une docilité incroyable, 
j II écoute celui qui lui parle avec

d action. Soyez convaincu qu’aucun 
de ces hommes n’a renoncé à la 
lutte.

“ Kerensky, dont la popularité 
était immense n’a voulu employer 
que la douceur, alors que les maxi­
malistes agissaient par la violence 
et la terreur. Au moment des élec-

claré à moi-même que’lles avaient 
été menacées de mort.

“ Croyez-moi, les Russes sont, 
dans l’immense majorité, si désillu­
sionnés d’un état qu’on leur pré­
sente comme la liberté et qui n’est, 
en réalité, que le chaos et l’anarchie, 

i qu’ils aspirent vers l’homme qui se-
tions, plusieurs servantes m’ont dé rait’ non pas un dictateur, mais un

libérateur.”

*  * *  *  * | une attention polie, il l’approuve, il
! Si les journaux canadiens-fran- ’̂acclame, mais il n’a rien compris 
çais comme le “ Devoir” ont cru pou- a 9e ùp’ü vient d’entendre. C’est ce 
voir insulter les Anglais, la France ùui 1ui permet de changer facile- 
et l’Angleterre sans que les journaux ment de direction et d’opinion, 
anglais en fassent autant pour nos “ Ba révolutionnaire Brechko- 
compatriotes, nos confrères de la Breehkoskaïa, cette Tolstoï fémini- 
province de Québec se sont étrange- à son retour d’un long exil en 
ment trompés. Sibérie, disait: “Je pleure sur ces

j La manière de faire des élections Pauvres gens; le peuple russe n’était 
en décriant les adversaires soulè- Pas encore mûr pour la liberté.” 

i ve des haines qui, hélas ne ren- j “ de pourrais citer de nombreux 
dront pas beaucoup la vie agréable exemples de cette passivité de la 
pour *les nôtres dans les provinces f°u)e:
anglaises et protestantes. j “ Un étudiant pérorait sur la

i Voici en effet ce qu’un confrère Newski devant des milliers d’audi- 
reproduit des certains journaux o n -U eurs-
tariens: I “— 11 faut soutenir les alliés, dé-

I Du “ Toronto Telegram” -. “ Qué- clarait-il, la France qui s’est sacri-

...Souhaits de Noel...tt
?f
❖

Y
i

i
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C est toujours avee plaisir, à l ’approche de Noël, que 
nous nous faisons un devoir de faire nos meilleurs souhaits 
de circonstance à nois clients réguliers ainsi qu’à tous 
ceux qui de temps à autre nous favorisent de leur patro­
nage.

Nous tenons à vous rappeler qu’en venant acheter ici 
votre dîner de Noël vous aurez ce qu’il y a de mieux sur le 
marché tout en ayant la grande satisfaction de pratiquer 
1 économie.

A propos des élections canadien­
nes voici ce que disent deux grands- 
journaux de New York:

“ La victoire des unionistes signi­
fie que le peuple anglo-saxon du Ca­
nada est résolu à consacrer toute sa 
force à la guerre aussi longtemps 
qu’elle durera et qu’il ne veut pas 
changer d’attelage dans la situation 
présente. Ce vote est grave parce que 
les élections ont mis en nette oppo­
sition les Canadiens-Français et ^.n- 
glo-Saxons. Dans l’entière province 
de Québec pas un seul unioniste ne 
fut élu sauf dans trois districts de

j bec? est-ce que Québec est une pro 
la ville de Montréal. i vince de laches plutôt qu’une provin

“ Que va-t-il advenir? Comment ; ce. de patriotes 
obliger la province de Québec à ap­
pliquer la conscription? La question 
est d’autant plus grave que l’opposi­
tion de races se complique claire­
ment de l’opposition religieuse. M.
Borden considérera certainement de 
son devoir de manifester une gran­
de sagesse et une grande magnani­
mité envers les Canadiens-Fran­
çais.”

“ Pendant quarante mois le Cana

fiée pour nous, l’Angleterre qui est 
entrée volontairement dans la guer­
re.

“Le nom de la France n’appartient “ Bravo! bravo! criait la foule, 
pas aux lâches qui se prétendent ; Battons-nous.
français. . .  Le nom du Canada est ! y— B ’est cela, battons-nous, repre-
déshonoré par son association à une naB l’orateur. Mais avez-vous songé, 
race de trembleurs qui se procla- m e s  am*s> ûue la guerre est une ter- 
ment Canadiens.” ; rible calamité; qu’elle peut nous

Du “ Kingston Standard” : “ Les 'Conduire à la faillite, à la ruine. Ne
Canadiens-français ne sont plus des vaudrait-il pas mieux faire la paix

J
YTX♦14

hommes. . . Peut-être la raison pour 
laquelle les lâches Canadiens-fran­
çais ne s’enrôlent pas est que l’appel 
est pour les HOMMES. Ils ne vien-

da a envoyé en Europe ses meilleurs nent plus proprement sous cette ca- 
et ses plus nobles fils. Aucun peuple tégorig -> 
ne s ’applique avec plus de succès au

N'OUBLIEZ PAS Que Nous Avons un Gros Assortiment de.

N o e l

Du “ Orange Sentinel” : L ’élec­
tion actuelle est la lutte entre la 
papauté et le protestantisme.”

Du “ Canadian Home Journal” :
“La main cachée de l’Allemagne a.f

immédiatement?
“— Bravo! bravo! faisons la paix. 
“ L’étudiant conclut joyeusement: 
“— J’ai fait le pari avec mes amis 

que je soutiendrais devant vous 
deux opinions contradictoires et que 
je serais acclamé les deux fois avec 
le même enthousiasme. Décidément, 
vous n’êtes pas mûrs pour la liber­
té.

“ Voici un autre fait: le 4 mai,

E .  J a n e l l e  &  C i e  %
394-398 RUE LISBON, v LEWISTON, ME. V

w

SOUHAITS DE NOEL ET DU JOUR DE L ’AN

Nous nous faisons un devoir de souhaiter à tante notre clientèle 
j et au public canadien un heureux jour de Noël et une année heu­
reuse. Nous sommes prêts de vous montrer notre grand assortiment 
de viandes, fruits, épices, légumes, bonbons, noix, etc. Une visite 
vous en convaincra.

L ’une des plus vieilles épiceries canadiennes des deux villes. 
Pourquoi ne pas acheter à notre magasin si vous voulez épar-'

; gner de l ’argent.

travaillé, et travaille encore dans 
tous les comtés du Canada pour dé­
faire Le gouvernement d’Union.”

Du “̂ Sentinel” : “ Québec et l ’E­
glise vont-ils dominer le Canada?”

Pour Toute la Famille

N o u s  t e n o n s  r i e n  q u e  
m e i l l e u r  à  p r i x  t r è s  

r a i s o n n a b l e s

l e

J . J . Shapiro & Bros.
Department Store

63-65-67 RUE BROAD, NEW AUBURN, ME.
Les chars Prospect Hill et New Auburn passent à notre coin. Nous 

donnons les timbres ro uges de Marcotte.

une foule énorme, escortée de deux 
régiments, marcha vers le palais 
Marie en hurlant: "A  bas Milioukoff, 
à mort Milioukoff!”

“ L’ancien ministre des affaires 
* * * * * ! étrangères sortit du palais et parla

__ , . aux émeutiers qui l’acclamèrent.
Il y a bien des journaux qui “Vouelz-vous maintenant des 

croient que ia grande ruée prédite exemples de l’inconscience déconcer- 
contre les alliés en France est un tante de la foule? Deux manifesta-
colossal bluff de la part des Aile- tions, l’une patriotique, l’autre in-
mands pour effrayer la France et ternationaliste se croisent. Les Fran- 
1 Italie et les amener à demander la gais, témoins de cette rencontre ne 
paix immédiatement. | doutent pas que les deux camps hos-

Les Allemands se préparent peut- tiles vont en venir aux mains Mais 
etre à frapper plus fort que jamais, n0n, ils se saluent en inclinant leurs 
cela se peut; mais le fait est que emblèmes et les écriteaux qu’ils por-
la ruée en question est très en re- tent à bout de bras.

“ Le Soviet d’une ville de Russie 
tenait une grande réunion. Quel­
qu’un vient dire qu’un prisonnier 
autrichien réclamait la journée de 
8 heures. Aussitôt, le bureau con­
voque ce prisonnier et il est nommé 
par acclamations, membre du Soviet.

“ J’ai été émerveillé, et tous mes 
compatriotes l’ont été avec moi, de 
la douceur du peuple russe pendant 
les journées d’une révolution qui je­
tait à bas une dynastie séculaire. 
Pas un étranger ne fut molesté à 
Petrograd et, dans cette ville privée 
de toute police, .nous pouvions cir­
culer la nuit sans danger.

“ C’est ce fond de bonté qui me 
fait garder quelque espoir dans un 
revirement de la Russie. Survienne

311 Rue Lisbon,
I. SIMARD & FILS 

Téléphone 1429-M Lewiston, Me.

VOTRE R E P A S  DE NOEL

Notre grande clientèle des fêtes est sans doute due à la qualité de 
nos marchandises, à notre gros assortiment et à nos bas prix. Venez 'de 
bonne heure afin d’éviter la foule.— J. J. SHAPIRO & FRERE, 63-65-67 
rue Broad, New Auburn, Me. ;

* * * * *
Sir Robert Borden a fait sur les 

élections canadiennes une déclara­
tion dans laquelle il exprime sa sa­
tisfaction et dit: -,

“ Le peuple canadien après plus 
de trois ans de dévouement héroï­
que et de sacrice inouis a dû décider 
si les efforts du Canada dans la 
guerre devaient continuer. Au mi­
lieu de la campagne il fallait décider 

f si le service militaire devait être 
rendu ogligatoire pour tous. On n’a­
vait encore jamais demandé à une 
démocratie de donner une telle preu­
ve de courage, d’abnégation et d’en­
durance.

“ Les écrivains politiques de l’Eu- un homme énergique, —  sera-ce Ka- 
rope centrale prédisent depuis un lédine? —  les maximalistes ne tien- 
quart de siècle que la démocratie ne dront pas devant une volonté ferme, 
pourrait résister à une pareille appuyée sur des forces sérieuses, 
épreuve. La démocratie canadienne “ N’oublions pas que nous ne sa- 
a donné un démenti éclatant à cette vons rien en ce moment, ni de

Goutchkof, ni de Rodzianko, ni de 
Miioukof, ni du général Alexieff, ni 
de Tseretelli surtout, le bras droit 

moins discoureur

Vous trouverez à notre magasin toutes sortes de bonnes choses 
pour votre repas de Noël tels que Volailles, Dindons, Viandes fraî­
ches, Fruits, Epices, Bonbons, Noix et légumes de choix. Faites- 
nous une visite avant d ’acheter ailleurs. Nos prix sont très raison­
nables. Vous pouvez épargner de l ’argent en achetant chez notas.

FLORIAN J. OUELLETTE
35 Rue Maple, Téléphone 1709-M

ix z ix z zz scccczz z z ix sx iL z zx x x z ix z x x ^ x  : :
Lewiston. Me.

A U  PUBLIC CANADIEN
Ayez de la crème à la glace pour votre dîner de Noël. Donnez 

votre commande de bonne heure. Nous en avons de toutes sortes. 
Notas prenons les commandes pour lçs deux villes et nous délivrons 
à domicile toujours à temps. Nos prix sont raisonnables. Les Cana- 

' diens sont toujours bienvenus. Personne n ’apprécie pl :s la clientèle 
canadienne que

GEORGE ROSS, Pourvoyeur
la plus chic place pour aller déguster une crème à la glace. Une 
.visite sera beaucoup appréciée.
56 Rue Elm, Téléphone 680 Lewiston, Me.

CALENDRI ERS GRATIS

prédiction.”

Avee tout achat de $1.00 au plus vous aurez droit à un magnifi­
que calendrier à notre magasin. Le nombre est limité. Hâtez-vous 
de venir en chercher un. Venez acheter votre dîner de Noël. Nous 

I aurons toutes sortes de bonnes choses telles -que: volailles, viandes 
fraîches, épices de qualité, bonbons, noix, fruits, ete. Donnez votre 
commande par téléphone. Nous délivrons vos effets à domicile.

* * * * *
La meilleure preuve d ’excellen-, • -, . „ de Kerensky, m u m a  uiswiucui, i

ce qu on puisse produire en fa - moins idéologue que son chef,’ mais KO A , 
veur de la Croix Rouge, c ’est que plus que lui capable de décision et, 58 Rue Asn,i

D. CASAVANT CO. 
Téléphone 1072-M Lewiston, Me.
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Chèques du Club d’é­
pargnes de Noël é- 
changés-bureau 

principal

Plus que Trois Jours 
de magasinage 

avant Noel

ETABLI EN 1880EPcck (fompmtp
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  L e  m a g a s i n  d e  N o e l  '

Et quel plus beau sentiment que celui de donner
Pour faire de ce Noël lé plus grand, le meilleur et le plus joyeux que jamais?

T o u t  l e  m o n d e  a c h è t e r a  d e s  
M o u c h o i r s

Toutes les sortes sont ici représentées
POUR DAMES

Mouchoirs tout toile brodés à la main 25c
Mouchoirs tout Swiss Madeira brodés à la main 25c
Mouchoirs tout toile avec coin brodé de couleur 25c
Mouchoirs tout toile avec initiales brodées 25c
Mouchoirs nouveautés brodés à la main, blancs et couleurs *

25c à $1.50
Mouchoirs nouveautés brodés à la main avec dentelle autour 59c

POUR HOMMES
Mouchoirs tout toile unis 
Mouchoirs bordure de couleur 
Mouchoirs de soie avec bordure de couleur 
Mouchoirs de soie avec initiales 
Mouchoirs fine toile avec initiales 
Mouchoirs Khaki

POUR ENFANTS
Mouchoirs nouveautés, 2 ou 3 dans boîte ou panier fantaisie

15c et 25c
Premier Plancher

17c, 25c, 39c, et 50c 
15c et 25c 

50c 
50c 

12i/2c 
15c, 2 pour 25c

C a d e a u x  u t i l e s  p r é f é r é s  d e s
g a r ç o n s

Habits lavables, 2y2 à 8 points $1.25, $1.50 et $1.98
Robes de bain, garçons, spécialité à $2.98

D ’autres $5.00
Habits Khaki, points 2y2 à 8 $2.98
Robes de nuit et Pammas en flanellette 75c et $1.00
Gants et Mitaines 35c et 50c
Cravates Boy Scout 25c
Cravates Four-in-hand 25c

Premier Plancher

Jupons de Soie
Jupons soie Jersey parmi les plus en vogue des modèles de la sai­

son, parce qu’ils conviennent si bien aux silhouettes minces, 
noirs et couleurs $5.98

Jupons Taffeta en tissu bonne qualité, noirs et de eouleurs $3.98

Second . Plancher

TABLIERS C AD E AU X
Gentils Tabliers à Thé garnis de 

dentelle ou hambourg
25c, 50c à $1.00 

Tabliers percale couvre tout
75c, 98c et $1.25

Nouveautés de Rubans
Coussins à. épingles, portes-épin­

gles, accroehoirs à Manteaux, 
portes-dé, livrets d ’aiguilles et 
plusieurs autres- gentilles nou- 
ve-mGs des plus agréables poor 
cadeaux 25c à $1.50

Foin d’odeur
Paniers à ouvrage avec anse, 7 à 

11 pcs 89c à $1.89
Mouchoirs, Gants et Paniers à 

ouvrage ajustables $1.25 à $1.98 
Plusieurs autres nouveautés

25 cts de plus 
Premier Plancher

“Toutes les Bonnes Petites Filles auront une 
Poupée dit SantaLe Royaume des Jouets

est rempli de Joujoux et Santa 
est ici pour recevoir 

les bambins

Venez tous et emmenez les enfants. Personne 
ne doit manquer ce spectacle.

Soubassement

Négligés, dames
Kimonos de soie, Crêpe de soie et Crêpe de Chine de couleurs ma­

gnifiques $5.00 à $20.00
Kimonos Crêpe et Flanellette dans tous les nouveaux dessins et 

couleurs $1.25 à $2.98
Robes de bain, cadeau idéal. Stocks complets de Robes couvertes 

Beacon dans toutes les couleurs et patrons $2.98 à $6.50
Deuxième Plancher

COUVERTES.
Belles Couvertes laine blanche 

pour lit simple $5.50, $6 et $7.00 
Couvertes laine blanche pour lit 

pleine grandeur $6.00 à $15 
Couvertes, fini laine, blanches, 

grises et plaid $3.00 à $4.00 
Edredons recouverts de soie et 

satine, jolies couleurs
$11.00 à $15.00

Pourquoi pas un Patron de 
Robe de soie?

Soies ravées pour jupes et robes 
$1.75 à $2.25 

Soies Taffeta, Messaline, Satin 
Quaker et Satin America

$1.50 à $2.75 
Crêpe Georgette de qualité excep­

tionnelle, 40 pcs $2.00

N O S  M A N T E A U X P O U R  U N  N O E L  
C H A U D

Le Manteau que vous désires an prix que vous désires
payer

Manteaux soigneusement dessinés, soigneusement taillés, valeur 
Peck de part en part. Fins modèles ichummy avec collets confor­
tables en fourrure ou tissu de même. Ceintures et poignets pro­
fonds ajoutent a leur chic

Capots d ’étoffe 
Capots peluche 
Capots fourrure

$15.00 à $62.50 
$25.00 à $65.00 

$165.00 et $175.00
Deuxième Plancher

La Robe de Noel sera-t-elle de Soie 
ou en Serge ?

Présentant les meilleures valeurs de la saison en fait de
Styles et Tissus

Plus nouveaux dessins, plus nouveaux effets, plus nouvelles garni­
tures, broderie et plis. Chie Froques tailleur, dessin élaboré et 
effets appropriés à la fillette. Voustrouverez votre robe dans ee 
merveilleux stock complet. Valeurs extraordinaires,

$18.50 $22.50, $25.00
Autres modèles attrayants _ $15.00 et $16.50
Modèles élaborés combinaisons Georgette et Satin. Chic broderie et 

drapé $27.50, $30.00, $35.00
Robes de soirée étonnante $15,00 à $60.00

Deuxième Plancher

EDREDONS— suite

Edredons rembourrés de laine, re­
couverts de soie $8.50 et $9.50

Edredons coton sanitaire
$2.75 à $6.00

Avez-vous des Souliers sur 
votre liste?

Souliers “ Comfy”  75c à $2.00 
Comfys d ’enfants 75c à $1.25 
Souliers de voyage en boîtes de 

cuir $2.50
Souliers boudoir satin piqué $2.00 
Souliers feutre, hommes

$1.50 et $1.75 
Pluieurs modes agréables.

Premier Plancher

Fourrures d’enfants
Complets Angora blancs si agréa­

bles aux fillettes $2.50

Complets de couleurs Kolinsky 
$3.00 et $3.98

Les Tricots sont décidément pra­
tiques et si agréables. Toutes 
les eouleurs 59c à $2.50

Jambières à l ’avenant 59c à $2.50

Robes de bain pour les petits, pa­
trons indiens, faites de couver­
te Beacon $1.25 à $2.00

Robes mousseline blanches, gar­
niture dentelle et broderie, mo­
de française, Gretchen et Moth­
er Hubbard 59c à $5.00

Deuxième Plancher

Articles Nickel 
Supérieurs

Royal Rochester
Vous ne pouvez rien lui donner 

de pins appréciable et c ’est un 
vrai plaisir de choisir de notre 
splendide collection.
Plats à desservir 
Fourchettes et Cuillers ‘ 
Plateaux de service 
Casseroles rondes et ovales 
Assiettes à tarte 
Théières Tea Ball 
Plats-à hacher 
Cafetières 
Percolateurs

Soubassement

COMMANDES POSTALES ET TELEPHONIQUES PROMPTEME NT REMPLIES.

ANNONCES LOCALES

Je donnerai un cadeau de Noël 
aux enfants, lundi toute la journée, 
—  ULDERIC GOSSELIN, cordon­
nier, 12 rue Birch.

A LOUER— Logement de 6 cham­
bres et bain, en haut, améliorations 
modernes, eau chaude, gaz et remi­
se au No. 194 rue Blake.— S’adres­
ser à M. Samuel Mottram, 42 rue 
Walnut, sonnez la clochette du mi­
lieu. j.28

“ L’Almanach du Peuple” est arri­
vé et vous pouvez vous le procurer 
à raison de 30c l’exemplaire.— LI­
BRAIRIE SACRÉ, 278 rue Lisbon,

AU  CANADA

Mariage
On annonce pour le 3 janvier, le 

mariage de Mlle Jeanne Beauvais, 
avec M. Victor-A. Lemieux, gérant 
de l’impérial Life Ass. Co., pour le 
District de Québec.
Incendie à Régina

Les édifices de l’exposition d’hi­
ver de Régina, les plus beaux de 

Amérique, ne sont plus qu’un mon­
ceau de ruines. Le feu qui a com­
mencé mardi s’est répandu dans 
tous les édifices et en moins d’une 
heure les a réduits en centres. Les 
pertes totales se chiffrent à $140,- 
000. lies édifices ont été construits 
en 1913 et servaient depuis le com­
mencement de la guerre pour les 
soldats qui y avaient établi un cam­
pement militaire, et étaient assurés 
pour $99,500.
Deux morts subites

Un employé de la Wayagamaek 
Pulp Co., du nom de Bondurant, est 
mort subitement le 16 du courant à 
Trois-Rivières. Michel Cossette, un 
autre travaillant de la même ville, 
est aussi mort subitement.

JERUSALEM

Le pape veut qu’elle reste au pouvoir 
des chrétiens

D’après le “ Messaggero” le pape 
Benoît XV a adressé une lettre cir­
culaire à tous les évêques des pays 
belligérants dans laquelle il dit que 
si un Etat chrétien aide les Turcs 
dans les efforts qu’ils feront 'pour 
reprendre Jérusalem, il sera con­
damné par le Saint-Siège.

Sports et Jeux
A Humboldt, Iowa.— La popula­

tion de Humboldt a cessé ses occu­
pations quotidiennes pour accompa­
gner au cimetière Union le corps du 
fameux Frank Gotch, l’homme dont 
les qualités de lutteur ont attiré l’at­
tention de l’Amérique sur cette pe­
tite ville. Les affaires ont été sus­
pendues et l’école où Gotch est allô 
enfant était fermée le matin pen­
dant que la ville et la campagne en­
vironnante se réunissaient pour ren­
dre un tribut d’hommage à l’ancien 
champion du monde.

L ’église Congrégationnelle était 
bien remplie. Le gouverneur Har­
ding assistait aussi aux funérailles 
du regretté défunt.

MORT EN FRANCE

Un télégramme de France annon­
ce à M. Charles Gravel, de Fitch­
burg, Mass., la mort de son fils, 
Jacques, qui faisait partie de l ’ar­
mée américaine dans laquelle il 
s ’était volontairement enrôlé au 
mois d ’octobre. Il était âgé de 21 
ans. Le jeune homme aurait suc­
combé à la pneumonie. Outre ses 
père et mère il laisse neuf frères 
et soeurs.

...Spécial...
Pour Ge Soir, Demain et le 

Jour de Noël
Butts de porc, lb 28c
Epaules Penley, fraîches ou 

fumées, lb 24c
Rôtis de porc, lb 28-30e
Jambon frais, lb 28a
Panne de lard, ]b 30c
Boeuf à rôtir, lb 18-20c
Boeuf à bouillir, lb 14-16c
Lard salé, lb 30ç
Cigot d ’agneau, lb 25c
Avant d ’agneau, lb 18c
Agneau pour ragout, lb 14c
Oeufs, doz. 37-43c
Noiix mélangés, 2 lbs 25c
Belles Pommes de 1’Idaho, doz.

20c
Nous aurons du dindon depuis

30c la lb
Volaille et poulet depuis 28c la lb 
Oies et Canards à prix raisonna­

blement bas.

Got Price Market
291 rue Lisbon, Lewiston, Me.
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Dépenses Réduites
La guerre a tellement augmenté le coût de la vie que 

la ménagère doit obtenir plus de profit de son argent. En 
faisant usage du Thé Red Rose, qui contient principale­
ment des thés riches et forts d’Assam, elle peut réduire 
ses dépenses sur le thé. La riche qualité Assam exige
moins de thé dans la 
théière— et il n’ y a 
qu’un thé ayant la 
riche saveur du Red 
Rose!

Bien Conservé dans 
le Paquet Scellé

T. H. Estabrooks Co., Ltd.,bureau principal, St-Jean, 
N. B.— Dépôts à Portland et Houlton, Me.

ISâlPLes Canadiens sont reconnus grands buveurs de 
thé. Le Red Rose est leur favori.

6Ô4

FEUILLETON DU MESSAGER No. 24>

Tout le monde s’était penché avi­
dement sur le lit du malade pour 
écouter ses dernières paroles; on at­
tendait avec anxiété la conclusion 
de cette solennelle déclaration.

Monrion, dont la force semblait 
s’accroître à chaque instant, se sou­
leva sur son séant, et d’une voix 
haute il ajouta:

— Ma résistance inébranlable à 
des voeux poursuivis avec acharne­
ment pendant de longues anhées, 
mon inflexible volonté à cet égard, 
au milieu des plus inconcevables 
faiblesses, ont, je l’espère, rendu 
inattaquable pour tous le dernier 
asile où s’était réfugié mon hon­
neur.

— C’est vrai, dit M. de Montaleu, 
et jusqu’à ce jour ce refuge a été 
la seule espérance par laquelle je 
m ’étais rattaché à toi.

— Eh bien! dit Monrion en ten­
dant la main à Julie, cet asile, je 
vous l’offre, ce nom que j ’ai juré de 
ne jamais donner qu’à une femme 
irréprochable, le voulez-vous?

Madame Thoré poussa un cri de 
joie, et Julie tomba à genoux devant 
le lit de Monrion.

— Ce n’est pas seulement contre 
mon infamie que ce nom vous pro­
tégera, ce sera contre les calom­
nies qu’on voudrait vous infliger.

Personne n’osera douter de l’hon­
neur de la comtesse de Monrion. Ce 
nom, je ne vous l’aurais pas offert, 
si je n’avais su qu’un autre ne pou­
vait vous donner la même répara­
tion.

Les larmes de Julie éclatèrent en 
ce moment.

— Ce nom, dit Monrion d’un ton 
plus bas, comme s’il ne voulait être ! 
entendu que de Julie, il ne sera pas 
un lien bien pesant pour vous; ce­
lui qui pourrait vous le rendre 
■odieux aura peut-être à peine le

temps de vous le donner.
Les larmes de ceux qui écou­

taient Gustave répondirent seules à 
ces paroles.

Personne n’osait prononcer un 
mot pour exprimer sa pensée; en­
fin Monrion reprit une dernière fois 
en s’adressant à madame Thoré:

-—Me refusez-vous, madame?
En ce moment, neuf heures son­

nèrent, Julie se leva et répondit 
d’une voix ferme et digne:

1— J’accepte, monsieur le comte, 
et si Dieu vous fait vivre, ce que je 
lui demande à genoux. . . je serai 
pour vous une épouse fidèle et dé­
vouée.

— Merci, Julie, lui dit Monrion 
en souriant et en lui prenant la 
main qu’il porta à ses lèvres, je ne 
fais pas les choses à moitié.

Madame Thoré avait pris sa fille 
dans ses bras, et croyait avoir à 
consoler le désespoir d’un coeur 
obligé de s’arracher à celui qu’il 
aime; elle fut étonnée de trouver 
Julie plus calme qu’elle ne l’était 
elle-même.

Elle craignit que cette résolution 
ne cachât de funestes pensées, et 
elle dit tout bas à sa fille:

— C’est un affreux sacrifice, mais 
il est nécessaire.

— Non, maman, répondit Julie, 
c’est un honneur dont je veux être 
digne.

Madame Thoré, dont cette répon­
se renversait toutes les idées, regar­
da sa fille avec stupéfaction.

Celle-ci la comprit et ajouta:
— C’est que j ’ai trompé votre sur­

veillance, ma mère, c’est que je lui 
ai écrit; car moi, j ’avais compris où 
M. de Monrion voulait en venir, et 
je l ’en ai averti, lui, et je lui ai 
demandé s’il voulait faire pour moi 
qu’il aimait, ce que ferait un homme 
qui ne m’aimait pas; je lui avais

donné jusqu’à neuf heures pour me 
répondre ici même: l’heure est pas­
sée, ma mère, cet homme est un 
lâche.

Cependant Charles s’était appro­
ché de M. de Monrion, et après lui 
M. Thoré, et puis le docteur et M. 
de Montaleu, et tous lui avaient 
pressé la main, avec des larmes de 
reconnaissance et d’admiration dans 
les yeux.

Puis était venu le tour de M. Vil­
lon, à qui Gustave avait fait signe 
d’approcher tout à fait.

— Vous aimez Julie, vous, lui dit 
tout bas Monrion, je vous la confie, 
protégez-la, quand elle ne m’aura 
plus pour la protéger; ce sera bien- , 
tôt, soyez-en sûr.

Villon, que les larmes suffo- : 
quaient, ne put répondre qu’en ser- ! 
rant les mains à Monrion.

— Ce n’est pas tout, lui dit celui- 
ci, il faut que vous restiez près de 
moi jusqu’à ce que je puisse quit­
ter cette maison pour rentrer dans 
la vie ou pour aller ailleurs.

— C’est moi qui veillerai sur toi, 
dit M. de Montaleu, en montrant de 
l’oeil le passage secret par où Léona 
s’était introduite.

-—-Comme vous voudrez, dit Mon­
rion, je viens de vous donner ma 
vie, c’est à vous à la bien garder; 
seulement, mon oncle, voudriez- 
vous satisfaire mon dernier désir?

— Tout ce que tu voudras sera 
fait, dit le marquis.

— Vous savez, reprit Monrion, cet­
te pauvre tasse de porcelaine dont 
se servait ma mère lorsqu’elle est 
motre; je voudrais l’avoir, envoyez- 
la-moi par quelqu’un.

— -Si monsieur le marquis veut me 
la confier, dit Julie, qui s’était ap­
prochée de Monrion, je vous l’appor­
terai demain?

— Vous, dit Gustave avec un élan 
de joie, oserez-vous donc remettre 
les pieds dans cette maison?

— Je ne crains plus rien, je ne 
crains personne, dit Julie, ne suis- 
je pas votre fiancée?

— Oh! docteur, fit Monrion, dont 
une larme vint mouiller les yeux, 
je voudrais vivre maintenant.

Le médecin ne répondit pas, et 
Monrion ajouta d’une voix douce:

— Vous avez raison, ce sera 
mieux.

Le lendemain, les bans qui annon­
çaient le mariage de M. Gustave de 
Monrion et de mademoiselle Julie 
Thoré étaient publiés par les soins 
du marquis; mais comme pour leur 
donner un insolent parallèle, dans le 
même cadre se trouvait l’annonce 
du mariage de M. Victor Amab avec 
madame Léona de Cambure.

La position désespérée de Mon­
rion fit obtenir à M. de Montaleu 
que les délais exigés par la loi fus­
sent rapprochés.

M. de Montaleu voulait non seu­
lement hâter ce mariage, que la 
mort de Gustave pouvait à chaque 
instant empêcher de s’accomplir, 
mais il voulait aussi éviter le scan­
dale d’une rencontre entre lui et 
madame de Cambure dans la même 
salle et devant le même magistrat.

Cependant l’intrigue de Léona fut 
aussi active que la prévoyance de 
M. de Montaleu, et elle obtint les 
mêmes faveurs qui avaient été ac­
cordées à l’état désespéré du futur 
époux.

Pourquoi Avez-vous 
les Bleus?
Pourquoi cet état misérable qui 
vous fait haïr vous-même— cela vous 
rend de mauvaise compagnie pour 
tout el monde?

Souvent la cause est un système 
digestif dérangé— car une chose est 
certaine, vous ne pouvez avoir les 
bleus si vous êtes bien portant. Te- 
ne votre corps en bo.n état! Débar­
rassez votre tête, faites votre es­
tomac fonctionner comme il faut, 
vos intestins réguliers, et les bleus 
disparaîtront. Depuis plus de 60 ans, 
la vraie Médecine “ L. F .” Àtwood 
est le remède par excellence dans 
cette localité pour le tels troubles. 
Essayez-le! Il est peu dispendieux 
et, comparé aux autres, il est agréa­
ble et profitable. Grosse bouteille, 
petite dose: 50c la bouteille. En ven­
te chez les principaux épiciers et 
pharmaciens. Echantillon gratis. La 
“ L. F .” Medicine Co., Portland, Me.

21-24Adv.

Mais ce fut un bien plus étrange 
spectacle encore, lorsque Gustave et 
Julie, unis déjà devant les magis­
trats, se rendirent à l’église.

La messe pompeuse qui avait cé­
lébré le mariage de Léona et d’A- 
mab venait à peine de s’achever, les 
époux sortaient de la sacristie, en­
tourés de femmes brillantes, d’élé­
gants amis, ils étaient déjà sous le 
porche de l’église, la voix d’un la­
quais avait appelé l’équipage de ma­
dame Victor Amab, et les chevaux 
fringants, les laquais galonnés arri­
vaient avec fracas, lorsqu’ils furent 
tout à coup arrêtés devant la porte 
oùù leur nouveau maître les atten-

Cadeaux de Noel
Venez voir notre assortiment de 

Noël qui est très varié, tels que: 
Bijouteries, montres, services à toi­
lette, diamants, etc.

CHEZ

D. L. Mitchell
Bijoutier et Optométriste

Réparation de Montres, une 
Spécialité

84 Court St.. Auburn, Me.
Magasin ouvert le soir jusqu’à 

Noël.

A d a m s  H o u s e
le plus nouvel Hôtel de Lewiston 
Eau chaude partout, chambres av«t 
bains privés, chambre d'échantillons 
garage, café, plan européen, $1 et 
plus par jour. T. N. GAGNÉ, pro 
plétaire.— F. E. THOMPSON, gérant

D R  GEORGE A . R IV A R D  
CHIRURGIEN-DENTISTE 

240 Rue Lisbon, Lewiston, Me, 
Téléphone 1500

dait, par la civière fatale sur la­
quelle Monrion était étendu.

Comme si les chevaux eussent re­
connu la main qui les avait si sou­
vent menés, comme si cette odeur 
de mort, qui s’exhalait du lit am­
bulant de Monrion, les eût saisis 
d’un effroi indicible, ils s’arrêtèrent 
subitement, et, la tête penchée en 
avant, les oreilles couchées, ils flai­
rèrent de leurs naseaux fumants le 
cadavre qui passait devant eux.

En effet, Monrion semblait avoir 
perdu ses dernières forces.

A cet aspect, toute joie se tut; 
les voeux, les promesses d’avenir 
s’arrêtèrent.

Chacun s’écarta silencieusement, 
comme pour laisser passer un con­
voi, et quoiqu’on ne fût déjà plus 
dans l’église, toutes les têtes se dé­
couvrirent comme devant un cer­
cueil.

Léona, qui, la dernière, avait 
quitté la sacristie avec ses amies, 
traversait la nef en ce moment pour 
regagner sa voiture, elle s’étonna 
de ce silence qui avait succédé au 
joyeux tumulte d’une fête qui s’é­
loigne. (A Continuer)BOSTON OUTLET GO.

Chaussures de 
toutes sortes

Le magasin à prix réduits
Bottines Kid et Gun Metal, 9 

pcs, lacées, dames, $8.50
Chaussures Tan et Kid Vici, 

9 pcs, dames,
$4.50, $5 00 et $5.50

Toutes les nouvelles nuances 
et PRIX REDUITS.

Chaussures d’écoliers
$1.75, 2.00, 2.25, $2.75

Chaussures jeunes gens éco­
liers,

$1-75, 2.00, 2.65 et $3.00  
Garçonnets, 8%  à 13 % ,

$1-25, 1.65, 1.75 et $2.00

Bonnes Chaussures
Caoutchoucs, dames 50c

Economisez en achetant ici

BOSTON OUTLET GO.
E. C. CLARK, gérant 

Commis, EUSEBE JALBERT.

PRENEZ GARDE !C e  rhum e bénin peut vous con­duire à la consomption qui débute presque toujours par une bronchite, un rhume négligé, celà parce que les sécrétions bronchiques offrent aux microbes, un excellent milieu de cul­ture et l’inflammation des muqueuses permet facilement leur inoculation.Soignez votre rhume dès le début, vous éviterez ainsi non seulement bien des incommodités et des malaises, mais vous vous préserverez aussi de complications souvent fatales. Pour que votre guérison soit assurée, emplovez le
SIROP GAUVIN 
Pour le RHUME

M. de Montaleu redoutait telle­
ment cette rencontre, qu'il prit en­
fin un parti extrême.

Les magistrats furent sollicités, 
des demi-confidences furent faites 
sur la nécessité de ce prompt maria­
ge, et huit jours après on annonça 
à Monrion que le lendemain les re­
gistres de l’état civil seraient por­
tés chez lui, que les magistrats s’y 
transporteraient, et que le mariage 
se ferait dans son appartement.

Monrion écouta son oncle sans lui 
faire la moindre observation; puis, 
quand M. de Montaleu crut lui avoir 
prouvé la nécessité d’agir ainsi, Gus­
tave lui dit:

— Non, mon oncle, ce n’est pas 
ainsi que je veux épouser Julie; si 
la force me manque pour monter à 
l’autel, on me portera; je veux d’au­
tres témoins à ce mariage que ceux 
exigés par la loi.

— Mais, lui dit M. de Montaleu, 
sais-tu ceux qui y assisteront peut- 
être.

— Je les connais, repartit Mon­
rion, et je les espère.

— Que madame de Cambure et M. 
Amab se marient devant le même 

j magistrat et au même autel où j ’é- 
I pouserai mademoiselle Julie Thoré, 
j je le souhaite, je veux le voir, ce se- 
; ra ma vengeance et ma consolation, 
j La volonté de Monrion fut infle- 
| xible à cet égard; il fallut lui cé- 
\ der.

M. de Montaleu espéra cependant 
qu’il pourrait obtenir que le maria­
ge de son neveu précédât celui d’A- 
mab; mais les heures étaient défini­
tivement arrêtées/ et il n’était pas 
permis à M. de Montaleu de pouvoir 
remettre cette union à un jour plus 
tard.

Cependant, grâce aux délais ap­
portés au départ des fiancés, grâce 
à la marche lente du cortège de 
Monrion, ils arrivèrent à la mairie 
lorsque déjà Amab et madame de 
Cambure en étaient partis.

Ce fut un bizarre spectacle pour 
les habitants de ce quartier que de 
voir sortir de l’hôtel où demeurait 
madame de Cambure, ses somp­
tueux équipages à chevaux fou­
gueux, ses laquais resplendissants, 
elle-même parée, brillante et le 
triomphe dans les yeux; puis, quel­
ques moments après, une civière 
qu’on avait vainement habillée de 
velours, mais où l’on voyait, à tra­
vers la mousseline dont on l’avait 
recouverte, le pâle visage d’un mou­
rant. •

Tous deux partant pour la même 
fête: celle qui était si belle et si 
parée, la rage et le désespoir dans 
le coeur; celui qui se mourait, heu­
reux et fier de ce qu'il allait faire.

En vente 
partout

25 cts la 
bouteille

Le_ véritable spécifique des affections des voies respiratoires, qui 
doit son efficacité au choix des balsamo-antiseptiques, des expecto­
rants, des sédatifs, etc., employés dans sa fabrication.

EMPLOYEZ-LE EN TOUTE CONFIANCE, car il est préparé, d’après 
les formules de médecins célèbres, par M . Gauvin, chimiste canadien 
dont la réputation est universelle.

ELLE LE RECOMMANDE COMME SPECIFIQUE

“ A  l a  s u i t e  d ' u n  r e f r o id i s s e m e n t  g r a v e  j e  f u s  p r i s e  d ’u n  r h u m e  o p i n i â t r e  
q u e  n i  l e s  p r e s c r i p t i o n s  d e  m é d e c in s ,  n i  l e s  d i f f é r e n t s  s i r o p s  p o u r  l e  
r h u m e  e m p l o y é s  n e  r é u s s i r e n t  à  f a i r e  d i s p a r a i t r e .  J ' e m p l o y a i  l e  S irop  
G a u v in  pour le  R h u m e  e t  d è s  l e s  p r e m i è r e s  d o s e s ,  l e s  s y m p t ô m e s  s ’a m é ­
l i o r è r e n t ,  l a  t o u x  d i m i n u a ,  l e  s o m m e i l  r e v i n t ,  e t  a u  b o u t  d e  q u e lq u e s  j o u r s  
j e  f u s  c o m p lè t e m e n t  g u é r ie .  V o tr e  s i r o p  p o u r  l e  r h u m e  e s t  c e r ta in e m e n t -  
u n  s p é c i f i q u e .”

M d e  A .  T H I B O D È A U ,  S t - B l a i s e ,  Q u e .

L e S iro p  d ’ Â m s
POUR LES

u a i l v m  EN F AN TS
Soulage coliques, douleurs 
de la dentition, indigestion, 
diarrhées, et assure an bébé 
un sommeJ naturel.

Prix : 2 5  cts. la bouteille.

Les Cachets
• POUR LE 

S j a i l V i n  M AL de TETE
Soulagent et guérissent 
prom ptem ent, maux de 
tête, migraines, névralgies, 
et toutes les douleurs.

Prix : 2 5  cents la boîte.

J. A. E. GAUVIN, Pharmacien-'Chimîste, MONTREAL, Can,
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Un Heureux “ Chez Nous”
N ’est Jamais Complet Sans Un Piano

Piano-joueur ou “Player Piano” La musique fait naître des 
idées nobles dans le coeur et 
l’esprit de chacun, et un piano—  
un bon piano au son riche— est 
la meilleure chose que quelqu’un 
puisse installer dans sa demeure.

Si vous vous proposez d’ache­
ter un piano et êtes à la recher­
che de la plus grande valeur en 
comparaison du prix raisonna­
ble venez nous voir.

Nous sommes seuls représen­
tants pour les Pianos Poole, Laf- 
fargue, Pease, Shubert, Weser, 
Lawson, Wilbur, etc. Nos prix 
varient de $190 à $750

Une visite sera très appréciée.

Larose-Marcotte Co. 136 rue Lincoln 
Tel. 1295* W

MLLE CECILIA FOURNIER ET M. WILFRID RAYMOND, COMMIS

PINETTE, FORTIN & TURGEON
Entrepreneurs de Pompes Funèbres

toujours ouvrage de première classe. Ambulance pour le transport dee

malades. Hacks pour funérailles, mariages et baptêmes. Corbillard* 

Manes et noirs. Ouvert jour et nuit. Tél. 930. v.n.o

CHEMIN DE FER 
MAINE CENTRAL

Horaire en vigueur depuis le 80
septembre 1917

D E L A  STATIO N  B ATE S STR E ET

Pour Portland et Boston, à 7.15, 9.00,
10.45 a.m., 2.25 et 4.16 p. m.— Dimanche» 
4.17 p. m.— Pour Montréal et Québec, 7.15
а. m.— De tous les points des Montagne* 
Blanches 7.15 a. m., 10.45 a. m., 4.16 p.m. 
Pour Mechanic Falls et Rumford, 7.40 a. m. 
et 1.50 p. m.—  Pour Rumford via Leeds Jet 
dimanches seulement 10.00 a. m.— Pour 
Oquossoc 1.50 p.m. Pour Winthrop, Oakland 
et Waterville. 8.20 a. m., 12.12, 2.35 et
б. 25 p. m. —Pour Moosehead Lake via Oak­
land 8.20 a. m.—-Pour Bangor 8.20 a. m., 
12.12 et 6.25 p. m.— Pour Farmington, 10.08 
a. m. et 3.20 p. m.. Dimanches 10.00 a. m. 
Pour Phillips, Rangeley, Carrabasset et Bige­
low 10.03 a.m., 3.20 p.m. Phillips seule­
ment— Pour Skowhegan, 8.20 a. m., 2.35 p. 
m. et 6.25 p. m.— Pour Bangor et Aroostook 
R.R., Washington County, St. John et Ha­
lifax 12.12 p. m.— Pour Bingham 2.35 p. m.

DE L A  ST AT IO N  R U E M A IN

Pour Brunswick et Bath 6.45 a. m., 12.40, 
3.40, 5.05, et 10.50 p. m.— Pour Portland 
et Boston 6.45 a. m., 3.40, 5.05 (Portland 
seulement, le train 5.05 p. m. fait connexion 
à Portland avec le train pour New York, 
10.50 p. m. Pour Rockland 6.45 a.m., 12.40  
et 5.05 p.m.— Pour Augusta, Waterville et 
Bangor 6.45 a.m., 12.40, 5.05 et 10.50 p.m. 
Pour Bangor et Aroostook .R.R., Washington 
County et les Provinces Maritimes 10 .50  
P- .m-— Pour Bar Harbor 10.50 p. m. Le 
train 10.50 p. m., le samedi soir, ne va pa» 
a 1 est de Bangor.

D E L A  ST AT IO N  R U E M A IN , D IM A N C H E S

Pour Brunswick et Bath, 7.20, 10.30, '
a. m., 12.50 et 10.50 p. m.— Pour Rockland 
7.20 a. m. excepté le Ferry de Bath à Wool- 
Wtlc^-̂ Pour Barlg0:r 1-20 a. m., 12.50 p. m. 
? !  „10-50 P- ni.— Pour Portland et Boston 
10.30 a. m.. 12.50 p. m. et 10.50 p.m.

M . L. H A R R IS ,

Agent Général des Passagers. 

D. C. D OU G LASS.

Gérant Général.

ËifllÜllNIKIÜ
Horaire en vigueur depuis le 

30 sept. 1917 
Départs

6.00 A. M. pour Portland et Bos­
ton.

8.30 A. M. pour Montréal et Ouest. 
* lrO.10 A. M. pour Portland et 

Boston.
*2.20 P. M. pour South Paris, 

Berlin et Island Pona.
5.35 P. M. pour Portland et Bos­

ton.
8.20 P. M. pour Montréal et Ouest.

Arrivages
6.40 A. M. de Montréal, Québec 

et Ouest.
9.15 A. M. de Portland et Boston. 
*10.55 A. M. de Island Pond,

Berlin et South Paris.
*3.05 P. M. de Portland et Bos­

ton.
6.15 P. M. de Montréal et Ouest. 
9.05 P. M. de Portland et Boston.

*Tous les jours, dimanche excepté.

F. P. C H A N D L E R , agent
Téléphone 5-R

m s iy n B is a i iH i iH a
CHANGEMENT D’HORAIRE

Portland-Lewiston Interuito
En vigueur depuis le 1er Novembre 1917

Chars Limités 
Départ de

Chars Locaux

Portland  
M on. Sq.

Lew iston  
Union Sq.

P ortland  
M on. Sq,

Lew iston  
Union Sq.

7.05 a. m . 7.35 a. m . •5.00 a. m . 6.10 a. m .
9.05 a. m. 9.35 a. m . 8.05 a. m . 8.10 a. m.

11.05 a. m . 11.35 a. m . 10.05 a. m . 10.10 a. m .
1.05 p. m . 1.35 p . m . 12.05 p. m . 12.10 p . m.
3 05 p. m . 3.35 p. m . 2.05 p. m . 2.10p. m .
5.05 p .m . 5.35 p. m . 4.05 p .m . 4.10 p. m .
7.05 p. m . 7.35 p . m . 6.05 p. m . 

9.15 p. m . 
11.20 p ; m .

6.10 p. m 
9.15 p . m  

11.15 p . m

♦Partant du Terminal, 20 rue Portland. 
Temps du trajet entre les deux villes:

Chars limités, 1 hre 25 min.
Chars locaux, 1 hre 45 min.

ANDROSCOGGIN ELECTR IC CO. 
Phone 1605 L E W ISTO N . MB.T . N , G A G N E

Opticien-Optométriste, 
Examen de la vue— lu­
nettes ajustées-yeux ar­
tificiels.

252 rue Lisbon
L E W IST O N . MAINE.

A  TITRE D ’ESSAI GRATUITR1EN  
A  D E P O S E R -P O IN T  DE 
DEPENSE.— N o u s vous 
enverrons un A c o u s ti-  
con neuf. C ’ est le petit 
instrum ent qui a mis à 
m êm e positivem ent plus 
de 3 0 0 ,0 0 0  personnes 
sourdes à entendre.
G E N E R A L  A C O U S T I C  C O M P A N Y ,

Vous pourez entendre avec l’Acousticon
la conversation de vos am is-la 
musique -  chaque bruit -  exacte­
ment comme auparavant. Nous 
le garantissons, autrement vous 
pourrez renvoyer l ’Acousticon à 
nos frais, 6ans que cela vous 
coûte un seul cent.
Ecrivez tout de suite pour 
un essai chez vous pendant 
dix jours a titre gratuit.

1 3 0 0  C a n d le r  B u ild in g , N e w  Y o r k

Get il from your 
dealer or from us.

Outfit consists of one 
Durham Duplex Domino 
Razor with white Ameri­
can Ivory handle safety 
guard, stropping attach­
ment and Durham Du* 
plex Blad packed in a 
genuine red leather Kit

Every reader of this 
paper may secure

C U R IN G  T H E  LIFE O F  T H IS  A D V E R T IS E M E N T
DURHAM DUPLEX RAZOR CO. J erseyCity.N.J..

Classe Juvénile 
pour Violon

Deux exercices de classe par 
semaine

Prix 50 cts par semaine
Pour enfants seulement 

Adultes, $1 par leçon privée 
191 rue Pine ou téléphonez 

1987-Y.
JOSAPHAT MOB IN 

Violoniste au Music Hall.

...Pour Vos...

Achats de Noel
Venez visiter notre grand assorti­

ment de Noël, tels que: bijouteries, 
montres, diamants, etc.

Ouvert tous les soirs de cette se­
maine.

Une visite vous en convaincra.

Wills &  Hicks
Horlogers et Bijoutiers 

94 Court St., Auburn, Me.

L a  L i o n n e
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LE ROI MISÈRE I
En les apercevant, le vieillard 

s’arrêta brusquement et serra ins­
tinctivement le bras de sa fille, puis 
il fit un mouvement comme pour 
battre en retraite. Il n’taité plus 
temps, la bande joyeuse venait droit 
à lui.

II
Un atelier* de la m e de Laval

En apercevant cette horde tapa­
geuse, aux démonstrations de la­
quelle il ne pouvait plus échapper, 
le vieillard ne fut pas maître d’un 
geste de contrariété.

De leur côté, jeunes gens et jeu­
nes femmes accouraient vers lui en 
poussant de turbulents vivats.

— Tiens, disait l ’un, le roi Mi­
sère en habits de gala!

— Et en bonne fortune! ajoutait 
l’autre.

— Allons-y voir, proposa un troi­
sième; la petite me paraît jolie, 
nous la prendrons. Elle ne sera pas 
fâchée, je suppose, de planter là ce 
vieux débris.

Ils étaient huit, hommes et fem­
mes. Trois d’entre eux remorquaient 
chacun une compagne de circonstan­
ce. Des deux jeunes gens qui se 
trouvaient seuls, le premier, Anato­
le Delaunay, était mis à la dernière 
mode et affichait des prétentions 
exagérées au gandinisme; le second, 
René Dorval, vêtu avec plus de cal­
me et de bon goût, semblait aussi 
plus raisonnable et ne mêlait point

sa voix aux acclamations turbulen­
tes qui avaient salué l’apparition 
inatendue du roi Misère.

Dans ce troupeau de jeunes fous, 
pas un n’avait dépassé vingt-cinq 
ans.

Ils se précipitèrent au-devant du 
vieillard en le saluant à l’avance de 
bruyants hurrahs. A mesure que se 
rapprochait la distance qui le sépa­
rait d’eux, celui-ci manifestait un 
embarras plus visible, et jetait sur 
la jeune fille interdite des regards 
inquiets. Cet homme était évidem­
ment dans une fausse position. Sans 
doute, il ne pouvait pas rompre 
brusquement en visière à ceux qui 
venaient à lui, et, sans doute aussi, 
il craignait de compromettre sa fille 
en une société si facile.

René Dorval lut sur son visage 
cette pénible anxiété. Il prit donc 
les devants, et lui dona la main en 
même temps qu’il se découvrait de­
vant la jeune fille avec une exquise 
courtoisie. Puis, arrêtant de son 
bras étendu l’avalanche humaine qui 
se ruait sur ses pas, tandis qu’il gar­
dait à la main son chapeau:

— Messieurs, dit-il d’une voix 
grave, j ’ai l’honneur de vous pré­
senter monsieur Jacques Lacour et 
mademoiselle Gabrielle/ sa fille.

La jeunesse est généralement fol­
le, mais elle est bien rarement mé­
chante. Les écervelés comprirent 
sur-le-champ quelle grossière incon­
venance ils allaient commettre. Ils

s’arrêtèrent aussitôt, regrettant dé­
jà le mouvement de vivacité auquel 
ils avaient cédé, et, ainsi que René 
leur en avait donné l’exemple, ils 
se découvrirent à leur tour et saluè­
rent avec déférence.

Pour le coup, ce fut Jacques qui 
demeura confus d’une si respectueu­
se manifestation.

— Messieurs. . . balbutia-t-il, vous 
êtes vraiment bien honnêtes. . .

— Au revoir, et bon plaisir! inter­
rompit René, sans lui donner le 
temps d’achever sa phrase.

Encore une fois il lui serra la 
main, et, se tourna vers ses cama­
rades:

— Nous, mes amis, à la Tête-Noi­
re! Qui m’aime :me suive. Quant à 
moi, je me sens un appétit d’enfer.

— Et moi donc! s’écrièrent à la 
fois les jeunes gens qui le suivi 
rent avec un ensemble admirable.

Jacques et sa fille demeurèrent 
seuls.

René avait sauvé la situation.
— Quels sont ces jeunes gens? de- 

Jnanda Gabrielle un peu revenue de 
sa surprise.

— Des peintres et des sculpteurs, 
comme M. René.

— Et ces femmes qui les accom­
pagnent? /

— Je ne sais pas au juste. . . ça 
doit être des modèles. . . Oui, je me 
souviens... la petite brune a posé 
pour la Baigneuse..

— Toute nue? demanda la jeune 
fille avec incrédulité.

— Probablement, répondit son pè­
re que cette question gênait extrê­
mement.

— Oh! fit Gabrielle qui rougissait 
et souriait à la fois. Et vous, père? 
est-ce que vous avez posé aussi de­
vant tous ces messieurs?

— A peu près. . . tu sais bien que 
c’est mon état. . . Mais au fait, re­
prit Jacques, de quoi t’occupes-tu? 
Est-ce que cela te regardeu Allons,

viens! Nous gagnerons Ville-d’A- 
vray à pied et nous y déjeunerons. 
Rassure-toi; il n’y a pas plus d’une 
petite heure de chemin. Puis, quand 
nous aurons bien mangé, quand tu 
seras bien reposée, nous reviendrons 
à la fête.

— Et vous me mènerez dans les 
baraques? interrogea la jeune fille 
avec vivacité.

— Partout où il te plaira, viens.
A ces mots, Jacques tira vers la 

droite, grimpa à la lanterne de Dio­
gène et se dirigea sur Ville-d’Avray.

Pendant ce temps, les jeunes gens 
étaient arrivés à l’hôtel de la tête- 
Noire, et avaient pris place autour 
d une table, dans un cabinet dont 
la fenêtre donnait sur la Seine.

— Ah çà! demanda Anatole De­
launay, le roi Misère a donc une 
fille?

— Ne le saviez-vous pas? fit René. 
Elle demeure avec son père dans la 
maison de votre ami Cherville. . .

— Et dans la vôtre, alors?
— Naturellement.
— Mais est-ce bien sa fille?
— J’en réponds. C’est moi qui suis 

son professeur.
— Elle apprend donc la peinture?
— Oui. Mademoiselle Gabrielle a 

reçu une excellente éducation. Elle 
peint déjà fort gentiment sur por­
celaine.

— Vraiment! Mais qui donc l’a
élevée?

— Son père.
— Qui? le roi Misère?
— Nécessairement.
-— Mais à l’aide de quelles res­

sources le malheureux a-t-il pu suf­
fire à de telles dépenses?

— Ah! fit René en hochant la tête, 
ceci est un long poème. Je vous con­
terai cela quelque jo u r ...  en mê­
me temps que l’origine du surnom 
qu’o nlui a donné, et vous verrez 
si jamais couronne de roi a été plus 
méritée et mieux portée. . .

En ce moment un des garçons de 
l’hôtel entra. Il apportait dans un 
plat homérique un entre-côte mons­
trueux, surmonté d’une montagne 
de pommes de terre frites. Cette ap­
parition réveilla la gourmandise au 
détriment de la curiosité.

Seul, Anatole Delaunay ne perdit 
pas de vue le sujet dont il s’occupait.

— Tiens, tiens! murmura-t-il en 
caressant sa moustache et en se re­
gardant dans la glace, elle est gen­
tille cette petite, il faudra voir. . .

Toutes les extravagances dont la 
jeunesse est capable furent épuisées 
dans cette splendide journée, extra­
vagances sur lesquelles il est pru­
dent de ne pas trop insister.

Le lendemain, René Dorval était 
seul dans son atelier de la rue de 
Laval, No. 47.

Il était assis en face dune ébau­
che commencée, mais sa pensée s’é­
garait bien loin du paysage placé 
sur son chevalet. À côté de lui, sur 
un tabouret, sa palette et ses pin­
ceaux demeuraient inactifs. Il avait 
croisé ses jambes l’une sur l’autre, 
et, le coude appuyé sur le genou, 
le menton dans la main, le regard 
fixe, il songeait.

Tout était silence autour de lui. 
Nul bruit ne venait troubler la rê­
verie dans laquelle il était absorbé 
depuis quelque temps.

Situé dans un corps de bâtiment 
construit dans une cour et spéciale­
ment destiné à des artistes, loin des 
rumeurs de la rue, l’atelier du jeu­
ne peintre occupait, au premier éta­
ge, toute la largeur de la façade. 
Au-dessous de lui, au rez-de-chaus­
sée, demeurait un sculpteur; au-des­
sus, Léon Cherville, un autre pein­
tre.

Devant ce corps de bâtiment, s’é­
tendait un terrain en friche que 
personne, pas même le propriétaire, j 
ne songeait à convertir en jardin, | 
et qui distribuait aux ateliers l’air I

EFFICACE POUR 
LE RHUMATISME

Musteroie détend ces joints raides—’ 
Élimine les douleurs

Vous saurez pourquoi des m illiers de 
personnes se servent de Musteroie dès que 
vous aurez fa it  l ’expérience du soulage­
m ent heureux q u ’i l  produit.

Procurez-vous une ja rre  immédiate­
m ent de la  pharmacie la  plus proche. 
C ’est un  onguent propre, blanc, fa it 
d ’huile de moutarde. M e illeu r qu ’une 
em plâtre de m outarde e t ne p rodu it pas 
d'ampoules. _ Soulage e t réconforte dès 
Ou'on l ’applique!

M usteroie est recommandé par de 
nombreux médecins e t gardes-malades. 
Des m illions de jarres sont employées 
annuellement pour la  guérison de la 
bronchite, du croup, d ’un cou raide, de 
l ’asthme, de la  névralgie, de la  pleurésie, 
du rhumatisme, du lumbago, des maux 
et des douleurs du dos e t des jo in ts , des 
foulures, des muscles douloureux, des 
meurtrissures, des engelures, des pieds 
gelés, des refroidissements de la poitrine.

Jarres de 30c e t 60c.; dimension pour 
hôpitaux, $2.50.

et la lumière dont ils avaient be­
soin.

A continuer

— Alfred Goulet, le champion cy­
cliste du monde entier, s’est engagé 
ces jours derniers, comme marin. Il 
est âgé de 26 ans. Goulet demeure 
à Newark, N. J.

ABBOTT BROTHERS COM’Y
TOUT LE MAGASIN REFLETE LA JOIE

Le magasin rayonne de l ’esprit de Noël plus que jamais aup aravant et vous y éprouverez la p lus grande confiance durant les derniers jours d ’achats intenses. Les stocks sont merveilleusement 
maintenus et splendidement disp osés. Le service est des meilleurs et toutes les facilités pour vous accommoder y sont. La livraison est des plus fiables et les prix sont très bas, considérant les prix du 
marché actuel. Un bienveillant es prit de gaieté de Noël règne par tout le magasin.

LES FOURRURES

sont des cadeaux inoubliables. Elle s ’en rappellera toujours comme 
la plus gentille marque de votre amitié envers elle.

Choisissez maintenant parmi nos Fourrures fiables, fashionables, 
utiles et confortables. Elles sont incomparables dans l ’authenticité 
de ses modes et leur qualité superbe, tandis que leur prix sont très 
modérés.

Nos stocks renferment des Capots, Et oies, Collerettes, Echarpes, 
Manchons, Collets.

Fn assortiment tout nouveau de Complets pour enfants vient 
juste d ’arriver. Ils sont des plus attrayants et marqués raisonnable­
ment aussi bas que $5.00 et jusqu’ à $37.50 le complet. Quelles que 
soient vas exigences en fait de fourrures, vous les trouverez sûre­
ment iei.

CAPOTS

Un voyage de notre acheteur de 
vêtements à New York la semaine 
dernière nous a pourvu de plu­
sieurs nouveautés en fait de cos­
tumes, manteaux, fourrures, etc.

Bel et nouvel achat de Manteaux 
fashionables, pour Dlles

Meilleur qne des achats faits 
d ’ordinaire ce temps-ci de l ’année,
car les manteaux sont des plus ré­
centes et nouvelles modes. Tissus, 
couleurs, main-d ’oeuvre et mode 
hors du commun. Tous les nou­
veaux tissus bien représentés.

Il y a nn merveilleux Manteau de 
peluche à $25.00

Manteau peluche avee garniture 
raton à $35.00

Quelques splendides Manteaux 
velours, garnis de fourrure na­
turellement bon marché à $35

$22.50

BONNETS DE BOUDOIR

Nous avons cherché de bonne heu­
re pour ces belles choses et nous 
avons réussi à nous procurer 
d ’aussi beaux Bonnets que tout 
ce qui a été vendus dans les 
précédentes saisons à un prix 
égal 50c, 75c, $1.00 et plus

TRICOTS

Peut-être en avez-vous besoin 
d ’un pour vous-même ou voulez- 
vous en donner un bon chaud et 
coinfortable à votre mère ou soeur. 
Tricots très pratiques et de ser­
vice.

Très beaux Tricots à votre choix 
depuis $8.98 à $12.50 pièce

BLOUSES
Pour cadeaux de Noël

Chacune sort des mains du des­
sinateur et du fabricant, représen­
tant les modes les pins récentes. 
Vous pouvez contenter toute fem­
me en lui envoyant une de ces 
précieuses blouses.

LA LINGERIE A UNE PLACE SPECIALE DANS LA LISTE DE 
CADEAUX DE CHAQUE FEMME

Elle a quelques-uns à qui elle donnera une jolie combinaison de 
lawn, rubans et boutons français; ou elle a à coeur de se procurer 
des sous-vêtements brodés pour elle-même. Nons avons plusieurs 
nouvelles idées en étalage. Us sont si beaux que nous avons l ’in­
tention qu’ils forment une partie importante de notre collection 
de cadeaux. Et il est certain que vous les aimerez vous-même.
11 y  a une merveilleuse valeur dans une Chemise enveloppe couleur 

chair en satin lavable, à $2.25
Aussi Enveloppe en Crêpe de Chine, à 
Robes de nuit en chaude flanelle, bien faites à 
Pajamas en flanelle outing à

$2.98
75c, $1.00 et $1.50 

$1.69 et $1.98

ROBES DE BAIN

Faites de grosse fanelle Beacon 
de couleurs agréables et dessins 
délicieux, très pratiques et conve­
nables comme cadeaux.

Service Manicure

A moins que le présent prix du 
gros parce que nos commandes 
étaient il y a six mois

$1 .00  à $6.00

Vous en trouverez de charmants 
depuis $2.98 à $5.98

Robes de bain corduroy dons tou­
tes les nuances en vogue depuis 

$3.98 à $7.98
Vestes soie piquée depuis

$1.50 à $2.98

Gilets Cardigan $1.50 à $1.75

Vestes et Gilets laine crochetée 
depuis $1.50 à $2,98

SACS EN CUIR
\

Presque tout le monde sait qne 
le prix du cuir est monté au firma­
ment. Nous nous sommes surpris 
nous-mêmes sur les bonnes valeurs 
que notas avons obtenues.

Bourses Enveloppes en pin seal. 
Plusieurs formes de Sacs, aussi 
Sacs en velours et soie. Une Saco­
che on une Bourse est un cadeau 
idéal et très satisfaisant.

SACS A TRICOTER

Un beau Sac à tricoter en Cre­
tonne sera plus apprécié par la 
femme patriotique qui tricote 
pour “ Nos Gars”  “ là-bas” . Vrai­
ment la variété ici cause bien de 
l ’étonnement pour en avoir trou­
ver tant et de si beaux pour 50c 
et autant plus que vous désirez 
payer.

ORNEMENTS DE COU

QUEL MEILLEUR CADEAU QUE ETOFFE ET SOIE A ROBE ?

Elles peuvent être confectionnées en tout temps comme la bénéfici­
aire désire, et à part cela chaque verge achetée maintenant dispense 
de payer les prix plus hauts plus tard. Donnez ee qu’il faut pour 
un costume, une robe, un corsage ou une jupe d ’une bonne étoffe en 
laine ou quelques belles soies.

t o il e s

Seront bientôt un vrai luxe, c ’est-à-dire tout toile. Notas pouvons 
offrir maintenant plusieurs pièces attrayantes de toiles à des prix 
peu hauts parce que nons nous sommes préparés pour vos besoins 
de Noël depuis long-temps et vons profitez ainsi de tout avantage 
que nous possédons. Damas, Serviettes, Tray Cloths, Centres, Es­
suie-mains, Dollies, Lunch Cloths, Crash Huck fantaisie, Toile Crash 
naturelle.

MOUCHOIRS

" K e t ' c h i e L

Pour enfants, fillettes, dames, 
hommes, en coton, toile ou soie. 
Nons avons donné à ee départe­
ment toute notre attention, et de­
puis ledernier janvier, aons avons 
été aux aguets pour les bonnes 
choses. Coimbien nous avons réussi 
c ’est à vous de juger. Nous soan- 
mes certains que vous trouverez 
iei des valeurs qui ne peuvent être 
trouvées dans aucun autre maga­
sin.

NOTRE DEPT DE BAS

TABLIERS

Sont nn délicieux cadeau

Jolis Tabliers blancs, faits comme 
ils doivent l ’être. Différentes 
moides, depuis 25c à $1.00 pièce

Pantoufles tricotées

Un cadeau très acceptable, toutes 
eouleurs, points 4 à 7 75c pr

MAGASIN SOUBASSEMENT

Couvertes pour lits, pour Robes 
de bain, pour Berceaux.

Edredons en soie ou coton, rem­
plis laine ou coton. Oreillers en 
duvet, Chandails pour garçons ou 
fillettes 2 à 14 ans, Robes de bain 
en flanelle Beacon pour enfants 
de /tous âges, aussi Pajamas et 
Robes de nuit en flanelle onting 
chaude, Robes d ’intérieur en per­
cales, guingans ou matériel ouaté, 
Rideaux, Draperies, Velours, Cre­
tonne

Les sortes que vous trouverez 
ici sont exclusives car plusieurs 
pièces seulement une de chaque 
sorte nous sont envoyées chaque 
semaine aussitôt quelles sont’ 
crées. Vous pouvez payer 50c ou 
par gradatiota jusqu’à $3.00 avec 
l ’assurance de pleine valeur pour 
tout prix /

GANTS
Pour tout le monde, à part des 

hommes
En laine chaude, Mocha, Cape ou 
Kid, tous points depuis 3 ans et 
plus. Si vous ne connaissez pas le 
point, prenez n ’importe quel point 
et nous les échangerons après 
Noël.

prend des airs de fêtes avee un 
stock considérablement agrandi.

Il y a les pins beaux Bas en soie 
ici que nous ayons jamais montrés

Il y,en a beaucoup en coton, lisle, 
ouatés ou laine.

Avez-vous vu les Bas Peggy 
Teare ?

BEAUX JUPONS
Vous savez que votre femme ou 

soeur aimerait un de ces beaux 
jupons. Elle avait sans doute un 
des nôtres dans l ’idée. Us sont de 
qualité surprenante depuis

$2.98 à $5.50 pièce
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Le Bonheur est Complet
Le jour de Noël, quand la famille réunie autour de ia grande 

table dans la salle à dîner, déguste les mets délicieux achetés et 
préparés avecTsoin sous la direction de la maîtresse de la maisoin.

Or nous ne craignons pas d ’affirmer que la meilleure place pour 
acheter vos provisions pour dimanche et le jour de Noël est ici.Nous 
avons de tout: viandes de toutes sortes, légumes, fruits et bonbons 
en abondance.

Nous distribuerons demain des calendriers à nos clients et nous 
en donnerons un aussi à tonte personne qui achètera pour une pias­
tre de marchandise.

Pas de Messager lundi, le 24 dé­
cembre. Nous publierons deux fois 
seulement la semaine prochaine: 
mercredi et vendredi.

VIANDES
Butt maigre 28-29c
Belles petites Epaules 25-26c
Coeur de boieuf 20c
Langues de boeuf 28c
Boeuf à rôtir 20-22c
Volailles à des prix modérés. 
Graisse pure 32c
Graisse .composée 26c
Frankfurt 21c
Bologna 21c
Jambon pressé 26c
Saucisse de Penley 32c

EPICERIES
Poires, boîte 
Abricots, boîte 
Pêches, boîte 
Cerises, boiîte 
Soda, paquet 1 lb 
Empois Arrow, paquet 
Empois fine, pqt 
Tapioca, paquet 
Mince Meat, paquet 
Cacao, boîte %  lb

18c
20c
20c
15c
8c

4V2c
10c
12c
10c
20c

Moutarde, verre 
Catsup, bouteille 
Fraises, boîte* 
Framboises, boîte 
Bluets, boîte 
Lait condensé, boîte 
Lait évaporé, boîte 
Fèves, palettes, boîte 
Macaroni, paquet 
Vermicelle, paquet 
Old Dutch, boîte 
Savon Hammer, brique 
Mince Meat préparée, 

boîte
Gros Oignons, lb

Atocas, quarte 13c ; 
Gros Raisin, 2 lbs 
Bon Café, lb

5 et 10c 
15c 
18c 
18c 
18c 
18c 
15c 
10c 
10c 
10c 

9c 
5c

grosse
25e

4i/2c 
6 lbs 25c 
2 qts 25c 

25c 
21c

Le lutteur Trueman qui, il y a 
deux semaines, renversait Wilfrid 
Barrette, à Norway, a également 
battu Jim Prolcos à la même place 
mercredi soir. Wilfrid Barrette a 
reconnu que jamais encore il n’avait 
rencontré un amateur aussi fort. 
Bien plus, il affirme que Trueman 
est aussi fort que le champion 
Steecher et que s’il s’entraînait con­
venablement, il pourrait devenir cé­
lèbre. Quoiqu’il en soit, il a telle­
ment serré Prokos, mercredi, que le 
pauvre Grec est resté anéanti sur 
le matelas pendant plusieurs minu­
tes. Trueman est grand et pèse dans 
les 180. On dit qu’il a du sang fran­
çais car il parle notre langue. Il est 
bûcheron de son état et son exercice 
quotidien est 2 cordes % de bois 
franc.

Il y aura une assemblée de l’Al­
liance Patriotique jeudi soir le 27 
décembre aux salles des Artisans à 
8 heures. Tous les officiers et mem­
bres sont priés d’être là car la réu­
nion sera très intéressante. 21-26

M. Arthur Jolicoeur vient d’ache­
ter le commerce d’huile, gazoline, 
etc., de M. J. A. Michel et il désire 
se trouver un associé pour s’occuper 
de cette besogne car il n’a pas le 
temps de s’en occuper.— S’adresser 
à lui-même ou téléphoner 1972-M.

mi
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1  M o n  m a g a s i n  e s t  l a  S c è n e  d ’ u n
g  d é p l o i e m e n t  d e  B i j o u t e r i e s ,  c o m m e  i l  s ’ e s t  

r a r e m e n t  v u  e n  c e t t e  v i l l e

C’est le temps de faire votre choix
...J'ai un assortiment complet de...

Diamants, Pendants, Montres, Bracelets, Argenterie
Etc. Etc. Etc.

Bel assortiment de bonbons, rai­
sins, oranges, pommes, amandes 
de toutes sortes. Timbres en dou­
ble.

Marcotte Coté & Cie
197 RUE LINCOLN, TEL. 343, LEWISTON, ME.

a B m æ s i s æ i i f ü i g i ü s  m m w
N O U V E L L E S  L O C A L E S

A cause de la fête de Noël le Mes­
sager ne paraîtra que deux fois la 
semaine prochaine: Mercredi et ven­
dredi.

M. Joseph Bilodeau, de Berlin, 
est venu passer l’hiver parmi nous.

M. Pierre Lemieux, de la rue 
Maple, est parti hier, pour une cour­
te promenade à Boston.

M. Adélard Caouette, employé à 
ia teinturerie Leblanc, rue Main, est 
obligé de chômer, à cause d’une 
blessure à une jambe.

mont et chez sa belle-soeur, Mme 
Abel Leblond, tous de Lewiston. Il 
est accompagné de son épouse et 
resteront parmi nous une dizaine de 
jours. M. Leblond n’avait pas vu 
Lewiston depuis vingt-cinq ans.

M. A. G. Legendre, organisateur 
du jeu de dames, est prêt à faire me­
surer M. Joseph Morin, membre du 
jeu de dames de l’Institut, avec 
n’importe quel membre du Cercle 
Canadien ou autre Cercle dans le 
Maine. M. Morin est un des bons 
joueurs de l’Institut et il est tout 
probable que les amateurs auront le 
plaisir de le voir avec M. Ouellette 
dans un tournoi à Lewiston pro-

Le R. P. Bellemare, directeur de chamement- 
l’Association St-D., est à préparer m . Charles LaBranche est revenu 
son concert annuel qui aura lieu à : hier soir d’une tournée de deux 
la fin de janvier, aux salles de l’As- mois dans le Mass., le Vermont et le 
sociation. Le jeune ténor Raoul H., dans l’intérêt de l’Associa- 
Dufail s’y fera probablement enten-j tion Médicale Paris. A Gardner, 
dre pour ia première fois devant un ; Mass:, il a eu le plaisir de voir M. 
auditoire franco-américain. j Benjamin Marcotte, ci-devant de

Mercredi soir le 26 décembre, as-1 ?ui f a“  î°üt h falt ré_
semblée des Dames Macabées eux; taM‘ a une recente maladie grevé, 
salles des Artisans. Prière à toutes 
les intéressées de s’y rendre sans 
faute, j.24.

M. le professeur J. O. Bélanger a 
reçu un télégramme de Sherbrooke, 
ce matin, lui annonçant la mort de 

M. Alfred Leblond, d’Invqrness, sa belle-soeur, Mme Armand Bélgn- 
P. Q., est en promenade chez ses j ger, née Rosilda Lapointe. La dé­
frères et soeurs, Onéskne, Philibert, ! funte demeurait autrefois à Auburn 
Mme Octave Bouchard. Mme Tho-jet elle laisse dans le deuil, outre son 
mas Jacques et Mme George Du-! mari, deux jeunes enfants.

Nous entrerons dans l ’hiver de­
main matin à 10 hrs 42. Nous au­
rons la pleine lune le 28 décembre à 
5 heures du matin. Nous sommes 
dans les jours -les plus courts de 
l’année.

REMARQUEZ BIEN.— Dans les
salles du soubassement de l’église 
St-Louis d’Auburn, les sièges sont 
disposés d’une manière tout à fait 
nouvelle. Chaque rangée et chaque 
siège sont numérotés. Tous les siè­
ges sont placés de manière que cha­
que personne voit très bien la scène. 
Vous pouvez voir le plan de la salle 
chez M. C. Morneau et à la pharma­
cie Phénix. A chacun de ces deux 
endroits, il y a encore une centaine 
de billets à vendre pour le drame 
militaire si attrayant “ Prisonniers 
en Allemagne” , qui sera donné le 
jeudi soir, 27 décembre. Que les 
amis de Lewiston comme ceux d’Au­
burn viennent, ils ne le regretteront 
pas. Les prix sont seulement de 25 
et 35 centins. Ann.

Une visite vous épargnera du temps et de l ’argent. N’oubliez pas que chaque article est 
g ! garanti. x gg

j Drew’s Jewelry Store |
VOYEZ LES VITRINES A, G, GAGNON, Propriétaire

ü ï 1111
lieu ordinaire. Ce sera très impor­
tant et toutes sont priées de s’y 
î-endre.— Par ordre, la Secrétaire.

Mme Philippe Janelle, en com­
pagnie de sa fille Alice, est en pro­
menade à Lewiston chez des parents 
et amis.

Le Cercle de couture organisé par 
un groupe de jeunes filles sous le 
nom de “ Liberté” a eu sa réunion 
mercredi soir chez Mlle Nélida Mc­
Graw. Il y eut chants, musique, ainsi 
que rafraîchissements. Le jeune 
groupe s’est retiré à une heure as­
sez avancée.— COMMUNIQUÉ.

M. et Mme François Routhier sont 
revenus lundi de Temple (région de 
Farmington) où depuis le printemps 
dernier M. Routhier s’occupait à 
remplir un gros contrat pour la cou­
pe du bois. M. Routhier nous dit 
que ses hommes ont dû abandonner 
temporairement le travail parce qu’il 
y a trop de neige. En bien des en­
droits la couche a près de cinq pieds 
d’épais et comme la neige est tom­
bée très rapidement, le froid n’a pas 
eu le temps de la durcir. M. Rou­
thier y retournera dans quelques 
mois.

Les Dames Forestières de la Cour 
Ste-Cécile qui sont en retard dans 
leurs contributions sont priées de 
venir se mettre en règle ■ avant le 
1er janvier. Il y aura une assemblée 
de la Cour le 28 décembre soir au

Voici le résultat du whist donné 
hier soir, au profit d’une famille 
éprouvée, par les membres de l’Or­
dre des Forestiers Catholiques:

Prix des dames: 1er, $2.50 en or, 
Mme Thomas Jalbert; 2ème, paire 
de souliers, Mme Auguste Pelletier; 
3ème, horloge, Mlle O. Laplante; 
4ème, épingle en or, Mlle A. Mar­
tin; 5ème, jardinière, Mlle C. Au­
ger; 6ème, vase, Mme Jos. Hamel; 
7ème, vase, Mlle Yvonne Voyer; 
consolation, boîte de poudre, Mlle 
T. Dionne. Prix des hommes: 1er, 
$2.50 en or, M. Ant. Ouellette; 2e, 
foulard, M. Oscar Pruneau; 3ème, 
boutons de poignets, M, Jos. Pelle­
tier; 4ème, parapluie, M. D. Clou­
tier; 5ème, jarre de tabac, M. P. 
Landry; 6ème, boîte de tabac, M. 
Jos. Lebrun; 7ème, miroir, M. A. 
Moreau; consolation, jeux de cartes, 
M. D. Bernard. Les prix des poin­
tilleuses ont été décernés comme 
suit: boîtes de chocolats, Mlles L. 
Laurendeau, Blanche Ouellette et P. 
Laroche; parfum, Mlle G. Côté.

Poirier) autrefois de Lewiston. Elle 
est morte après quelques heures de 
maladie seulement. La défunte était 
âgée de 30 ans. Elle laisse un époux 
avec deux enfants âgés respective­
ment de 4 ans et 10 mois.

chef, le faussaire n’y fut pas recon­
nu, mais dans le cabinet du sous- 
chef, pressé de questions, il finit par 
avouer. Il comparaîtra devant le 
juge demain matin.

NAISSANCE ce matin, Mme 
Atlanta Vaehon a donné le jour à 
une grosse fille qui portera les noms 
de Blanche-Rita-Dolorès. La mère et 
l’enfant se portent à merveille.

La campagne de la Women’s 
Christian Association afin de recueil­
lir des fonds pour les filles ou fem­
mes employées aux munitions ou au­
tres travaux de guerre, a très bien 
réussi à Lewiston. En effet, la som­
me recueillie dans notre ville s’est 
élevée à $5,122.50, c’est-à-dire qu’el­
le a dépassé les espérances des or­
ganisatrices.

Les mouleurs de la fonderie d’Au­
burn sont retournés au travail mer­
credi. Ils s’étaient mis en grève le 
jeudi précédent afin d’obtenir une 
augmentation de gages et après des 
pourparlers un arrangement a été 
conclu entre le patron et les ou- 
virers.

La Compagnie des Petits Chars 
donnera un banquet à sçs employés 
le 28 décembre soir dans la salle 
Ben Abou d’Auburn.

Mme Amable Lemieux a reçu hier 
matin de Montréal un télégramme 
lui apprenant la mort de sa cousine, 
Mme Joseph Ouellette (née Marie

Quelques amateurs d’Auburn par­
lent de jouer “ La Grâce de Dieu” 
au profit de l’église. Ce n’est pas une 
pièce nouvelle, car elle a été jouée 
bien des fois; mais elle plaît tou­
jours et il y a tant de jeunes qui 
ne l’ont pas encore entendue.

Le charbon est tellement rare, dit 
le confrère du matin, que les auto­
rités songeraient à fermer les égli­
ses, les écoles et les théâtres pen­
dant plusieurs semaines afin de pou­
voir chauffer les familles qui en ont 
réellement besoin et qui, d’après 
les marchands de charbon, seraient 
très nombreuses à Lewiston et Au­
burn.

“ Renseignements demandés au 
sujet de M. Alfred Latour

On demande à communiquer avec M. Alfred 
Latour, autrefois de Montréal et disparu de 
Woonsocket, R. I., en 1913. On serait re­
connaissant à toute personne pouvant donner 
des renseignements sur son compte. Des­
cription: taille, 5 pieds 9 pouces; poids 140 
lbs., âge 40 ans, cheveux et yeux bruns avec 
une tache blanche sur un oeil

S’ adresser à “ Le Messager’ ’ , Lewiston, 
Me.’ ’

j24

M. Picard, sous-chef de police, a 
opéré à midi l'arrestation d’un jeune 
Canadien qu’il recherchait depuis 
quelques semaines pour faux. Les 
détectives Burn avaient eu la chose 
en main mais n’avaient pu réussir 
à trouver le coupable. Le jeune 
homme avait forgé le nom de M. 
Joseph Dulac sur un chèque de $55 
qu’il avait réussit à encaisser à la 
Manufacturers Bank. Ceci se passait 
vers la mi-octobre. Lorsque la chose 
fut confiée à M. Picard, celui-ci par­
vint à obtenir la signature du jeune 
homme qu’il soupçonnait et e.n la ’ 
comparant avec l’écriture du chèque 
forgé, il en arriva à une certitude, i 
Conduit à la banque par le sous- ;

L ’EXPLOSION DE JERSEY
La compagnie du chemin de fer 

qui transportait les explosifs 
qui sautèrent à Jersey, N, J., 
est tenue responsable
Jersey, N. J., 20—De procès de 

la première cause au sujet de l ’ex­
plosion de dynamite, le 30 juillet 
1916, à File Black-Tom, dans le 
port de New York s ’est terminé 
par un verdict contre la compa­
gnie de chemin de fer Lehigh Val­
ley, dans les chars de laquelle la 
dynamite avait été placée. Le ju ­
ré n ’a pas fixé le montant de la 
poursuite faite par la compagnie 
d ’assurance New Jersey Fidelity 
and Plate Glass et a été considérée 
comme une poursuite d ’essai pour 
des réclamations au montant de 
$30,000,000, la compagnie d ’assu­
rance poursuivait pour 600 récla­
mations au montant de $23,000.

D a n s e  e t  L e ç o n s  d e  D a n s e
au Auburn Hall, tous les jeudis soirs 

De 7 hrs 45 à 8 hrs 30, on enseign e le One Step 
De 8 hrs 30 à 11 hrs 30, danse.

Admission 22 cts—Taxe de guerre 3c. Orchestre Barrette

J o i g n e z  l e  C l u b  1 9 1 8  d ’ é p a r g n e s  d e  N o ë l

La Lewiston Trust Company
INTERET PAYÉ AU TAUX de 4 p. c.

$  . 5 0  p a r  s e m a i n e  s e  m o n t e r a  
$  1 . 0 0  p a r  s e m a i n e  s e  m o n t e r a  
$ 2 . 0 0  p a r  s e m a i n e  s e  m o n t e r a  
$ 5 . 0 0  p a r  s e m a i n e  s e  m o n t e r a

V
a
x
a
v
a
«V.
a

$ 2 5 . 5 0  e n  
$ 5 1 . 0 0  e n  

$ 1 0 2 . 0 0  e n
$ 2 5 5 . 0 0  e n

c i n q u a n t e  s e m a i n e s  
c i n q u a n t e  s e m a i n e s  
c i n q u a n t e  s e m a i n e s  
c i n q u a n t e  s e m a i n e s

H O M M E S  E N R E G IS T R É S , A T T E N T IO N  !
i" out membre de notre Club, appelé au service militaire avant la fin des paiements peut retirer son argent plus un

intérêt de 4 % s ’il le désire.

Maintenant prête pour 
les entrées

La banque sera ouverte 
pour recevoir de nouveaux 
membres à partir de mercre­
di, 18 décembre, de 6.30 à 
8.30. Aussi ouverte samedi 
après-midi, 22 décembre de 
2 à 9 P. M.

m
m
m

Des Comptes peuvent être ouverts à n’importe quelle de nos succursales.
L I S B O N  F A L L S  M E C H A N I C  F A L L S  F R E E P O R T .

GEO. L. C LO U TIE R  y
A. T. G A S T O N G U A Y  Ulrecteurs

CHAS. O. N O R M A N D ) 
H. J. M A IL L E T  1 Commis
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M A S S A C R E  D E  P R I X  É T O N N A N T S

L a  V e n t e  d ’ A v a n t  N o e l
— — D E ----------

Manteaux, Costumes, Robes, Corsages, Chapeaux Garnis
...P O U R  D A M E S  E T  D E M O IS E L L E S ...

V e n e z  e t  a y e z  le  p r e m i e r  c h o i x .B a t  s o n  p le i n .

Richard’s E X C LU S IV E
S h o p

I l e n  e s t  t e m p s .

1 3 6  R U E  L I S B O N  

L E W I S T O N

■Si

...Chausseras da Noel...
N ’oubliez pas que nos assortiments de chaussures et 

souliers pour Noël et le jour de l ’An sont au grand com­
plet et que nous pouvons chausser convenablement tous 
les membres de la famille à des prix très modiques.

L u n n  &  S w e e t  S h o e  S to re
87 rue Lisbon, Lewiston, Me.

Commis canadiens pour voius servir.
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L’envoi des 
questionnaires 

aux conscrits
Washington, 20.— La tâche gi­

gantesque d’expédier par la poste 
9,00r0,000 de questionnaires à ceux 
qui se sont enregistrés en vertu de 
la loi de Service Sélectif a commen­
cé samedi dernier, alors que 4,643 
bureaux locaux adresseront cet im­
portant document à un vingtième, 
eu cinq pour cent, des enregistrés

dans leur juridiction. Chaque jour 
subséquemment ils enverront un 
nombre semblable, de sorte que le 
questionnaire sera entre les mains 
de tous les enregistrés le vingtième 
jour après le 15 décembre, en éli­
minant les dimanches et jours de 
têfe légale.

Les règlements préparés par le 
général Crowder disent qu’immédia- 
tement après que tous les question­
naires auront été envoyés et après 
l’affichage de l’avis relatif à tous 
les enregistrés dans sa juridiction, 
chaque bureau local rapportera le 
fait à l’adjudant général de l’Etat 
par la poste. D’importants devoirs 
sont imposés aux enregistrés et ils

sont prévenus d’exercer la plus gran­
de diligence dans la préparation de 
leurs réponses au questionnaire.

Chaque bureau local est requis 
d’envoyer le questionnaire à la der­
nière adresse connue de chaque ins­
crit dont le nom paraît sur la liste 
de classification. Avant que le docu­
ment soit envoyé, le nom, l’adresse,

vue, un avis avertissant les enregis­
trés à qui les questionnaires ont été 
adressés de retourner ceux-ci dans 
les'sept jours après la date de l’af­
fiche de cet avis.

Les inscrits doivent bien se mettre 
tians l’esprit que c’est le devoir de 
chaque enregistré à qui un question­
naire a été adressé, mais qui pour

le n u m é ro  de té léphone , quand  on ,
p e u t se le  p ro c u re r, le n u m é ro  de ; é m iq u e  ra iso n  ne 1 a pas p e rsonne l-
série, le numéro d’ordre et l’étampe ! icment reçu, de le demander ou d’é- 
du bureau local doivent être entrés ' orire pour en avoir une copie à son 
sur la première page du question- ijhureau local. Le défaut de recevoir 
naire. Immédiatement après avoir
confié le questionnaire à la poste le 
bureau local chaque jour affichera 
dans l’endroit où il siège, bien en

l’avis et le questionnaire ne sera pas 
une excuse pour l’enregistré de n’a­
voir pas répondu dans le délai fixé,
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Tout le Monde en i

DE QUOI 1? De la Grande VENTE-CYCLONE au Magasin de 
Ghaussureside M. Pierre Levesque, 315 rue Lisbon

.... r  -A - . - ■ r

De fait, c’est la vente des ventes et si vous avez besoin de chaussures 
pour l ’hiver, le printemps ou l ’été prochain, c’est le temps de profiter
des rares occasions offertes. De semblables bons marchés ne seront 
pas offerts de sitôt. Des centaines de personnes ont déjà bénéficié de 
cette grande vente. Etes-vous de ce nombre? Si non, empressez-vous 
d’acheter tandis que les assortiments sont au complet. Choix illimité 
sur un stock de chaussures évalué à $10,000. Pratiquez l ’économie. 
C’est le bon temps. Il vous faut porter des chaussures, alors venez les 
acheter au magasin où vous réaliserez le plus d’épargnes tout en a- 

chetant des chaussures de mode récente et qui vous procureront tout le confort que 
vous en attendez. La vente durera jusqu’à Noël et notre magasin est ouvert tous 
les soirs.

Beaux Souliers en feutre pour . . . 58c à  $1.21
Chaussures hautes pour garçons, points 11 à 2, prix régulier $3 pour 

cette vente seulement . . . . .  $2.28
Bonnes Chaussures solides, hommes, depuis $1.98
Chaussures petits garçons, prix réguliers $2.50 et $3, pour $1.98 
Chaussures de dames, valeur $2.50 et $3, depuis . $1.98
Bottes en Caoutchouc rouge, enfants, prix régulier $1.75 $1.49
Touets nos chaussures pour enfants à des prix beaucoup moindres qu’ailleurs-

Ne manquez pas cette rare occasion de vous chausser à bon marché. De tels prix 
ne seront pas en vigueur po ur plusieurs années à venir, On me répète sur tous les 
tons de la gamme que je vends meilleur marché qu’ailleurs. C’est le cas! J ’attends 
votre verdict à ce sujet! Venez vous en convaincre! i

P i e r r e  L e v e s q u e

ni ce ne sera une cause d’extension 
de temps.

Les maîtres de poste ont reçu ins­
truction de faire tous les efforts 
pour assurer la livraison du ques­
tionnaire aux enregistrés. Des ordres 
ont été émis par le Département des 
Postes donnant instruction aux maî­
tres-de poste qu’au cas de non livrai­
son de questionnaires placés entre 
leurs mains, retour doit être fait au 
bureau d’exemption local avec l’en­
dossement du maître de poste, dé­
clarant la raison de non livraison. 
“ Dans aucun cas, dit l’ordre, ces 
questionnaires ne doivent être re­
tournés à Washington ou envoyés 
au bureau des lettres mortes.’

Bien que des dispositions élabo­
rées aient été prises pour que les 
questionnaires parviennent à chaque 
inscrit, certains fardeaux pèsent sur 
les enregistrés eux-mêmes et ils doi­
vent agir en conséquence, s’épar­
gnant ainsi un trouble considérable.

pour les Etats-Unis n ’existent pas 
pour l ’Allemagne ? Von Richtof- 
fen croit-il que les fils d ’Amérique 
sont plus bêtes que les lourdes 
brutes boches?

Nous savons, au contraire, que 
la pratique des sports a rendu la 
jeunesse américaine particulière­
ment apte à ce sport-là, et qu’elle 
y montre déjà des qualités ex­
traordinaires.

ILS CHANGERONT D ’AVIS
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Le général von Ardenne a in­
terrogé “ l ’as”  allemand von 
Riehtoffen sur les projets des 
Etats-Unis relatifs à l ’aviation, 
et rapporte sa conversation dans 
le “ Berliner Tageblatt” .

— Peu! dit le Boche, la mobili­
sation en masse de 20,000 avia­
teurs américains ne nous fait pas 
peur. Dès les premiers vols, 25% 
seront inutilisables. Ensuite, il 
faut du temps pour former 20,000 
pilotes expérimentés. Les avia­
teurs amateurs s ’égarent dans 
l ’espace, la nuit. D ’ailleurs, ajou­
ta-t-il, nous augmenterons cons­
tamment le nombre de nos- aéro­
planes et de nos aviateurs.

Quel stupide orgueil! Est-ce 
que les difficultés qui existent

LES A N IM A U X
ET L ’ALCOOL
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Le professeur Rauper a fait 
plusieurs expériences pour consta­
ter les effets de l ’alcool sur les 
animaux. Il trouva que des infu­
soires, (animaux microiscopiques), 
plongés dans l ’eau contenant 2 
pour cent d ’alcool, cessaient peu 
à peu de se mouvoir et tombaient 
engourdis au fond de l ’eau; à la 
longue, l ’alcool les tuait. La sang­
sue quitte précipitamment l ’eau 
à laquelle on ajoute de l ’alcool; si 
on la force d ’y rester, elle tombe 
bientôt engourdie au fond de 
l ’eau. L ’écrevisse tournoie et 
•chancelle comme un homme ivre, 
puis elle s ’endort. Les poissons se 
couchent sur le flanc et finissent 
par nager sur le dos, si on aug­
mente la dose, ils meurent. L ’al­
cool tue donc les animaux com­
me les hommes.-—La Tempérance.

------------------- : o :--------------------
A Spokane, Washington, on vient 

d’inventer un aérotraîneau pour 
transporter la malle dans l’Alaska. 
Ce véhicule est muni d’un moteur 
actionnant un propulseur qui lui 
permet de franchir 75 milles à l’heu­
re quelque soit l’épaisseur de la 
neige.
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C a d e a u x  e t  S u g g e s t i o n s  
. . . d e  N o e l . . .

SERVICES DE PUPITRES EN CUIVRE 
PIECES EN CUIVRE SEPAREES POUR PUPITRE 

PULMES FONTAINE WATERMAN IDEAL 
PLUMES-FONTAINE CONKLIN se remplissant automa- 

tiqu ement
PLUMES-FONTAINE CROKER’S NEW IDEA 

IMAGES SEULES ET ENCADREES
NOUVEAUTES RUST CRAFT 

LARGE ASSORTIMENT DE STATUES, STATUETTES, 
VASES ET BUSTES

Savez-vous que nous avons le plus grand choix de Cadres 
gravés à la main, à l ’Est de Boston?

Venez et nous vous convaincrons.

B r a d b u r y  &  M a r c o t t e
186 rue L isbon, .* Lew iston, M e.

Ouvert le soir jusqu’à Noël.
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315 RUE LISBON. LEWISTON, ME.

®  . Chaussures pour 
Cadeaux

Un cadeap très utile et très appréciable serait une paire 
de chaussures W. L. Douglas.

Faites cadeau à quelqu’un d ’une paire de ices chaussu­
res et vous verrez comment il les appréciera.

Nous avons un assortiment complet de Souliers confor­
tables, bien garnis et de toutes les couleurs.

N. B.—Avec tout achat au montant de $2.00 nous donne­
rons une jolie cravate-fantaisie de Noël.

Yurkston
183 rue Lisbon,

& Ohuzas
Lewiston, M§.
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Un Piano au ton délicieux 
Poor un Cadeau—

ü
m
m
m

Des instruments au son le pins 
doux se trouvent dans notre salle 
de pianos, 42 rue Lisbon.

La construction solide, si essën- 
tielle à 1a. douceur du son, est né­
cessaire aussi à la pureté, la ri­
chesse et la qualité sympathique. 
Nous croyons nos pianos assez 
bien doués de toutes ces qualités 
pour y placer notre argent.

En plus, tous ont le volume, la 
délicatesse de touche et l ’harmo­
nieuse relation de leurs registres.

Chickering
Huntington
Christman

MePhatl
Ces pianos-là ont toujours été à 

la tête—ils le seront toujours. 
Lorsqu’on en fera des meilleurs, 
Tainter, à cause de sa renommée, 
les vendra.

TERMES FACILES

F. E.Tainter&Co.
42 rue Lisbon 

Lewiston
Ouvert les soirs jusqu’à Noël.

COMMISE CANADIENNE.

m

La marine
française!

_______ IH
! §|

Son rôle pendant la guerre actuelle

— —  ■ j®
Au moment où, pour la coordina- m  

tion meilleure des forces de terre et m  
de mer de tous les pays de i ’Enten- m  
te, vient d etr créé un comité naval t?,yq 
interallié, le “ Petit Parisien” a de­
mandé à M. Georges Leygues, minis­
tre de la marine française, quel 
avait été le rôle de la marine fran­
çaise au cours des trois années de 
guerre. , - J

Le ministre a rappelé l’écraëanP L» 
labeur auquel les marins s’étaient ^  
pliés. Il a donné comme exemple les. iH 
transports de l’armée d’Orient; le f§§ 
sauvetage de l’armée serbe se fit ggjg 
sans aucune perte d’effectifs et il 
s’agissait d’embarquer 100,000 hom­
mes, 30,000 chevaux, 5,500 camion^ 
et 106,000 mètres cubes de maté- ; 
riel de guerre. j g|g

De plus, en huit mois, furent vé -1 «a| 
hiculés, de Marseille à Salonique. gëf 
et retour, 900,000 hommes et 440,-; IS  
000 tonnes de matériel. jü l

Les principales besognes de la ma-| m  
rine auront ainsi été le camionnage j ggg 
et la police. j |pj

“ Aussi vous imaginez-vous, décla- j |||
ra M. Leygues, l’impatience des ; 181 
équipages de nos cuirassés, officiers.' 9  
et matelots, qui avaient rêvé de ba- ! ggg 
tailles décisives.

“ Ne pouvant atteindre la flotte : SE 
de hante mer allemande parce qu’el»4; *®S 
le se cache prudemment, les marines j lü  
alliées veillent à l’efficacité du blo- j |$f§ 
eus en chassant les vaisseaux mar- j gu 
chauds ennemis et les neutres sus- ; 
pects et conservent les lignes dèbj 
communications par-delà les mers;RÜ 
avec les armées alliées.”

Le ministre conclut ainsi: j gg-
“ A la conférence interalliée, notre . mh 

entente s’est affirmée sur tous les J ||§ 
points. Nous avons ensemble rédi-ùjsjj 
gé sept articles ayant trait à toutes 
les questions intéressant nos dépar­
tements respectifs: constructions,
fret, tonnage et transports.

“ Le comité naval suprême qui 
vient d’être créé réalise l’unité na­
vale. C’est un des événements les 
plus importants dans la conduite de 
la guerre.”

B S & S B E & H S E U H l S H l K l E S E S S S B E f i H l B H H B B l H B l H I H H I l S

Encore une preuve 
de l’agression 

allemande

SPORTS ET J E U X
-John K. Tener a été réélu, ces 

jours derniers, président base- 
bail pour la ligue Nationale à l’as­
semblée annuelle tenue à New York. 
Son nouveau terme sera d’un an. 
John A. Heydler a été réélu aussi 
au poste de secrétaire de la ligue, 
mais pour quatre ans.

— Le club Lewiston Indépendant a 
été battu à plate couture au basket- 
ball, vendredi soir dernier, par le 
club Rumford High School, score 
60 à 3 à ce dernier endroit. Galva- 
riski a fait à lui seul 28 points.

— Joe Bush, lanceur, Wallie 
Schang, receveur et Amos Strunk, 
voltigeur, membres du club de base­
ball Philadelphie Américain, ont 
été vendus ces jours derniers, au 
club Boston Red Sox pour la som­
me de $60,000 et de plus en échan­
ge de trois membres tels que: Yean

Gregg, lanceur, Chester Thomas, re­
ceveur et M. Koff, arrêt.

— Michael Pendergast a été élu 
ces jours derniers, capitaine du club 
de baseball Lewiston High School 
pour 1918. Sa position sur le club 
est arrêt.

— Le hockey est le jeu National 
au Canada. Le Canadien a l’un des 
meilleurs clubs du monde. Voici les 
joueurs qui en feront partie cet hi­
ver: Corbeau, Pitre, Lalonde, ca­
pitaine, George Kennedy, gérant, 
Berlinguette, Couture. Smith, Vézi- 
na, Laviolette, Mummery et autres.

— Charlie Cutler de Chicago est 
le nouveau champion à la lutte. Il 
succède à Frank A. Gotch qui est 
décédé ces jours derniers, à Des 
Moines, Iowa, après une maladie de 
deux ans. Gotch avait gagné son 
titre en 1904 contre Tom Jenkins. 
Il laisse une fortune d’environ 
8200,000 à $400,000.

O MER GAUVIN
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...CADEAUX UTILES...
Une visite à notre magasin vons facilitera beaucoup 

l ’achat de vos cadeaux de Noël. Nous avons les plus ré­
centes nouveautés et nos prix sont toujours raisonnables 
pour des marchandises de haute qualité telles que celles 
que nous avons toujours en magasin.

Tours de cou 
Gants 
Mouchoirs 

* Brassières 
Sacoches 
Portemonnaie 
Bas de soie
Les plus récentes créations 

de la mode en fait de 
modisterie.

Tuques, Foulards et 
Manchons poiur enfants 
Vestes en soie, dames et 

demoiselles 
Capots, Bonnets et 
Trousseaux de bébés 
Corsets de tous genres 

provenant des meilleurs 
établissements du pays.

M lle  A.  Ja n e lle  &  C ie
284-266 rue Lisbon,

Le kaiser a beau crier éperdu­
ment: “ Je n’ai pas voulu cela” , il ne 
convaincra personne. Il n’a pas vou­
lu, certes, la victoire de la Marne, 
ses armées stabilisées dans des tran­
chées profondes, mais il a voulu la 
guerre de carnage que ses soldats 
ont faite au début de. ^agression. Il 
avait tout accumulé, tout forgé, 
pour avoir une armée puissante; 
mais il avait compté sans l’âme de 
ceux qu’il allait attaquer.

Esseh était un laboratoire où tous 
les produits chimiques destinés à ter 
rifier l’ennemi étaient essayés, où 
toutes les inventions diaboliques qui 
passaient dams la tête des ingénieurs 
allemands étaient examinées et soi­
gneusement notées.

De là, partaient les obus mons­
trueux, les bombes asphyxiantes, et 
le monde, en extase, se demandait 
contre qui le kaiser amoncelait tous 
ces instruments et ces procédés de 
destruction. “ Ce ne peut être contre 
nous, écrivaient de candides confrè-1 
res, ces projectiles asphyxiants sont, ! 
en effet, interdits par la convention i 
de Genève.”

Voilà ce qu’on écrivait quelques ! 
années avant la guerre. En voulez-̂  j 
vous une preuve? Vous n’avez qu’à; 
feüiileter la collection du journal 
la “Nature” , du 10 septembre 1910,; 
et vous serez édifié. Vous le serez, 
non seulement parce que les essais 
de Krupp étaient connus mais vous 
y verrez la préméditation de l’a-" 
gression la moins dissimulée qu’il 
soit.

Du reste, voici dans son texte la i 
note de la “Nature” .

“ Les usines Krupp viennent de 
construire un nouvel engin de guer­
re terrifiant. C’est une pièce d’artil-; 
lerie tirant des bombes asphyxian- ! 
tes. Nous ne savons à quelle puis-; 
sance est destiné ce matériel. Les 
projectiles asphyxiants sont, en ef­
fet, interdits par la convention de 
Genève. L ’arme est évidemment 
destinée à agir en cas de siège, pour 
forcer les défenseurs d’un retranche­
ment à abandonner leurs tranchées 
devenues intenables. On a prévu une 
pièce sur affût mobile et un mor­
tier.”

Et alors, on peut se demander 
qui des deux peuples, Boches ou 
Français, a été l’agresseur. Est-ce 
celui qui fabriquait des bombes as­
phyxiantes, ou bien celui qui, avec 
une candeur vraiment trop\ naïve, 
écrivait en 1910: “ Nous ne savons 
à quelle puissance est destiné ce ma­
tériel.”

La réponse n’est pas douteuse: 
d’un côté, la volonté formelle d’as­
saillir la France, et de l’autre “ la 
croyance” en un Guillaume “ paci­
fiste” , et une foi bien coupable 
puisqu’on ne voulait rien voir dans 
des doctrines que les internationa­
listes allemands répandaient à pro­
fusion. mais seulement comme ar­
ticle d’exportation. j
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.La “ Maison originelle des bonnes Valeurs” à Lewiston,
m

Copyright Hart Schaffner & Marx

veux Cadeau
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pour Homme”
C l  vous voulez un Cadeau de Noël pour un homme comme 

ceci, une visite à notre magasin solvera votre problème.
Ce magasin est pour les hommes, rempli de choses qu’aiment 
les hommes.

Ici vous trouverez plus d un cadeau qu un homme appréciera 
pour son utilité aussi bien que pour Inattention pour laquelle 
il a été donné.

Pourquoi ne sera-t-il pas Ulster Hart-Schaffner & Marx 
chaud, ou un gros Pardessus ou Capot de Voiture doublée 
de fourrure?

Nous offrons les suggestions suivantes pour votre commodité :

Tricots
Gants
Chemises
Bas courts
Casquettes fourrure
Sous-Y êtements
Boutons de poignets
Epiuglettes

Cannes et Parapluies 
Sacs de voyage 
Portemanteaux 
Bijouteries 
Services de toilette 
Bretelles, dans boîte 
Ceintures de cuir 
Gilets de soie tricotés

Robes de bain
Pajamas

Capots courts
Mouchoirs, boîtes 

de %  doz.

Vêtements de maison 
Gilets de fumeurs

BLUE S T O R E -LOW-KING GO.
La Maison des Vêtements Hart-Schaffner &  Marx
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Achats de Noël Facilités
Un magasin rempli de Marchandises qui font les

MEILLEURS CADEAUX DE NOEL
Objets qui sont utiles et ornementaux, et qui réjouissent lé coeur de celle qui reçoit. Vous êtes-vous jamais arrêté pour penser que pres­

que tous les articles de ce magasin feraient d’excellents cadeaux? En effet, VOUS FQJJVEZ CHOISIR TOUS VGS CADEAU DE NOEL 
ICI SOUS LE MEME TO IT ET VOUS EVITER  B IE N  DES DEM ARCHES. V isit/z nos deux planchers cette semaine et vérifiez ce que 
nous avançons. Vous trouverez la marchandise bien disposée et un groupe de commis avenants et prévenants pour vous servir et vous ai­
der dans le choix de cadeaux. Ci-dessous, nous publions une liste des nombreux articles étalés sur nos comptoirs. Regardez la liste et 
marquez les objets qui vous intéressent, et quand vous viendrez acheter, APPORTE Z LA LISTE AVEC VOUS, VOUS TROUVEREZ CE­
LA COMMODE. ï i

C h o is isse z  vo s  C a d e a u x  d e  N o ë l d a n s  ce tte  liste  e t o b te n e z la  Q u a lité .
Capots de Fourrure 
Complets de Fourrure 
Manchons de Fourrure 
Echarpes de Fourrure 
Costumes 
Capots en drap 
Capot sen peluche 
Jupes de toilette 
Imperméables 
Robes de soirée 
Robes de soie 
Robes en serge 
Manteaux de soie 
Tricots d ’hommes 
Tricots de dames 
Manteaux peluche, enfants 
Manteaux en drap, enfants 
Complets en fourrure, 

enfants
Manchons d ’enfants
Tourmalines
Tuques
Echarpes à l ’avenant *' 
Kimonos de soie 
Kimonos Challie 
Kimonos flanellette 
Kimonos Crêpe de Chine 
Kimonos crêpés 
Robes de bain 
Robes de bain, enfants 
Kimonos d ’enfants 
Robes de maison 
Peignoirs 
Tabliers kimonos 
Tabliers de servante 
Tabliers de garde-malade 
Tabliers de réception 
Jupons de soie

Jupons satine
Jaquettes ouatées, hommes 
Jaquettes coton ouaté, ’ 

garçonnets 
Pajamas coton ouaté, 

hommes
Robes de nuit, coton ouaté, 

avec capuchon et chaus­
settes, dames 

Robes de nuit, dames 
Pajamas flanelle outing, 

dames
Jupes flanelle outing, 

dames
Jupes tricotées 
Sous-Vêtements satin

lavable, dames 
Robes de nuit en 

Crêpe de Chine 
Jupes longues en .

Crêpe de Chine 
Combinaisons en Crêpe 

de Chine
Chemises Enveloppe en 

Crêpe de Chine 
Camisoles en Crêpe de Chine 
Robes de nuit en 

mousseline 
Jupes eff mousseline 
Combinaisons en mousseline 
Chemises Enveloppe en 

mousseline 
Cache-corsets ên 

mousseline 
Bonnets de boudoir 
Châles tricotés 
Echarpes tricotées 
Gilets à déjeuner tricotés

Vestes tricotées 
Châles en soie 
Vestes piquées 
Gilets Cardigan 
Corsages Crêpe de Chine 
Corsages taffeta carreauté 

et rayé
Corsages Messaline 
Corsages soie lavable 
Corsages mousseline 
Corsages Georgette 
Corsages popeline blanche 
Corsages popeline noire 
Corsages satine noire 
Sous-Vtestes soie italienne 
Chemises Enveloppe 

soie italienne 
Sons-Vêtements soie 

Jersey
Vestes en lisle fantaisie 
Peignes fantaisie 
Services de peignes 
Gants de kid, hommes 
Gants de kid, dames 
Gants de kid, enfants 
Parapluies d ’hommes 
Parapluies de dames 
Voiles de Chiffon 
Corsets
Brassières * "
Blouses Middy en 

serge, enfants 
Robes en laine, enfants 
Robes de coton, enfants 
Robes blanches, enfants 
Sacs tricotés, enfants 
Tricots d ’enfants 
Chapeaux d ’enfants

Chaussures d ’enfants 
Bas de soie, enfants 
Bas de cachemire, enfants 
Services Cuddle 

Down, enfants 
Robes de carrosses 

d ’enfants
Bonnets Angora, enfants 
Mitaines Angora, enfants 
Complets Angora, enfants 
Jambières enfants 
Mocassins, enfants 
Sacques d ’enfants 
Tourmalines d ’enfants 
Tuques d ’enfants 
Complets d ’enfants 
Tourmalines et Echarpes 

Complets d ’enfants 
Tricots et Tuques 
Robes de bain d ’enfants 
Bas de bébé 
Chaussettes de bébé 
Robes de nuit, flanelle 

outing, enfants 
Bas de soie d ’hommes 
Bas en lisle d ’hommes 
Bas de soie, dames 
Bas en lisle, dames 
Bas de soie, enfants 
Bas en lisle, enfants 
Nouveautés en cuir i 
Sacoches en cuir 
Portefeuilles en cuir 
Gros assortment de 

Bijouteries
Patron de Robe de soie 
Patron de Robe de laine 
Nappe de toile

Serviettes de toile
Serviettes
Centres
Dessus de bureau 
Centres à plateaux 
Nappes à collation 
Couvertes 
Oreillers 
Couvrepieds
Couvertes à Robes de bain 
Cordons à l ’avenant 
Housses de canapé 
Toiles de tables 
Draps
Taies d ’oreillers 
Paillasson de bain 
Serviettes turques 
Mouchoirs de soie, hommes 
Mouchoirs de toile, hommes 
Mouchoirs Crêpe de Chine, 

dames
Mouchoirs de la Madère, 

dames
Mouchoirs de toile, dames 
Collets Crêpe de Chine 
Collets Crêpe Georgette 
Services de collet et 

poignets en coile brodé 
et organdie 

Eventails
Services Marabout 
Ruches en autruche 
Rubans

Magasin

s .
ouvert tous

P A U L
les soirs jusqu’à Noël

168-174 RUE LISBON, LEWISTON, ME.

ONZIEME PAGE

LES REINS
Petite fable

Deux reins exténués par un tra* 
vail de bien des années eurent nn 
jour la fantaisie de se reposer un 
peu. L ’un de dire à son copain: 
“ Je suis rendu à bout de forces; 
j ’ai beau faire diligence, il m ’est 
impossible d ’absorber l ’énorme 
quantité de sel et de salpêtre que 
le sang m ’apporte tous les jours.”  
L ’autre de répondre: “ Je deviens 

f plus faible de jour en jour, moi 
aussi ; nous servoins un maître qui, 
sous forme de jambon et de vian­
des fumées, avale une si grosse 
quantité de sel et d ’azotate de po­
tassium, que nous ne pouvons suf­
fire à la tâche de l ’élimination de 
ees déchets et poisons. Que dire 
du poison alcool dont il nous brû­
le et nous atrophie. Ainsi, hier, 
le salpêtre était si fort, qu’il a 
déchiré l ’un de mes tubules qui a 
saigné abondamment. Le maître, 
effrayé, est allé chez le médecin 
qui, en véritable charlatan, a don­
né une prescription quelconque, 
du prix de cinquante sous. Quand 
le fameux remède a été ingurgi­
té, j ’en ai eu une secousse terri­
ble, car c ’était rien moins que de 
l ’acétate de potasse avec de la di­
gitale” . Le premier rein d ’inter­
rompre alors son compagnon de 
malheur: “ Moi. j ’ai tremblé com­
me une feuille morte ; j ’avais dé­
jà fort à faire avec le sel et le sal­
pêtre, quand cette prescription 
maudite est venue me donner le 
coup de grâce. Découragé, je n ’ai 
trouvé rien de mieux à faire que 
d ’envoyer un avertissement à mon 
tyran, sous forme de mal de tête.”  
L ’autre reprit: “ J ’ai deviné la 
chose, quand une dose de morphi­
ne m ’a prouvé que le maître, si 
cruel pour nons, ne pouvait tolé­
rer la souffrance pour lui. Il ne 
me restait qu’à travailler vaille 
que vaille.” — “ C ’est ce que j ’ai 
fait et ferai de mon .côté, ajouta 
l ’autre, et que notre maître s ’en 
tire comme il le pourra, car, à 
l ’impossible nul n ’en tenu.”

Peu de temps après, les reins, 
ruinés par l ’alcool, incapables d ’é­
liminer les déchets de la nutrition 
des organes, laissaient au sang 
des matières toxiques, qui accom­
plissaient des troubles graves dans 
tout l ’organisme. Remèdes et trai­
tements n ’y firent rien; le maître 
de céans mourut encore jeune de 
la maladie de Bright, sans avoir 
compris comment il se faisait que 
ses reins avaient si mal fonction­
né.

Morale : On se tue à manger des 
mets où il y a trop d ’épices, de sel, 
de salpêtre. On se tue à boire de 
l ’alcool même à tonte petite dose.

--------------—---- :o :---------------------

Napoléon Lajoie 
et les Red Sox

Chicago, 20.—A l ’assemblée de 
l ’American Association, lundi, un 
des magnats de cette organisation^ 
qui avait cherché à engager Napo­
léon Lajoie, a divulgué le fait 
qu’il est sous contrat avee les Bos­
ton Red Sox.

Il est compris que Lajoie jouera 
au premier but, à la place de Dick 
Hoblitzell, le dentiste, qui a subï 
une opération pour pouvoir en­
trer dans l ’armée ou la marine, et 
de Del Gainer, qui est déjà rendu 
dans la dernière. Hoblitzell devait 
remplacer Jack Barry comme gé­
rant des Sox, paraît-il mais il 
n ’est pas impossible, maintenant, 
que le président Frazee confie la 
direction du club au Canadien, 
car il s ’y connaît, ayant déjà été 
à la tête des Cleveland et du To­
ronto. Au dernier, cette année, il 
fit décrocher le chamnionnat de 
1’International. “ Poléon”  joua 
aussi du bâton, arivant champion 
frappeur. Pour le jeu au champ, 
on lui donna crédit d ’être le meil­
leur homme de toutes les Mineu­
res.

Au cours d ’une des parties de 
la série mondiale, jouée à New 
York, Fred Mitchell, le gérant des 
Cubs, déclara: “ Il n ’v a. aujour­
d ’hui, qu’un seul joueur de champ 
intérieur véritablement fort dans 
les Mineures, et je ne serais pas 
peu content si j ’obtenais ses ser­
vices. Je veux parler de Napoléon 
Lajoie. Il est à souhaiter qu’il 
joue au premier but pour mou 

J club, l ’an prochain.r
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Vous
Aurez

COIN DES BONNES VALEURS r r n ; t x t x x x r a i

Complète Satisfaction
En achetant ici vos ar­
ticles de lingerie. Eu • 
premier lieu, nous a- 
vons tout ce qu’un 
homme désire ; en se­
cond lieu, les prix sont 
très raisonnables et, fi­
nalement. il y a du con­
fort dans ces articles 
du vêtement pour la 
toilette du dehors ou 
de la maison. Venez 
faire l ’inspection de 
nos assortiments. Vous 
aimerez nos nouveautés récentes.

Le même confort et la même satisfaction vous sont as­
surés dans tous les articles du vêtement que vous achète­
rez ici.

Nos prix sont raisonnables si l ’on prend en considéra­
tion la haute qualité de nos marchandises.

J a n e l l e  &  S t - P i e r r e
272-274 rue Lisbon, College Block Lewiston, Me.

m i !

NOEL ! NOEL î

Ne manquez pas cette 
vente de Noël, où vous 
épargnerez de un tiers à 
une demie sur vos vête­
ments.

ENCORE DEUX 
JOURS

Etoile en fait de Mode 

Etoile en Qualité 

Etoile en Prix 

Ouvert le soir.

Et les grands marchés offerts durant la Vente du STAR MILLINERY & CLOAK STORE seront discontinués. Des centai­
nes de Vêtements tels que CAPOTS, COSTUMES, ROBES, CORSAGES, ROBES DE BAIN, FOURRURES, ete, ont déjà été 
vendus depuis le cojmmeneement de cette vente à sacrifice. Plusieurs personnes ont même acheté pour leurs besoins futurs en 
raison de la modicité des prix.

Ici, vous avez le grand avantage d ’acheter des CADEAUX UTILES ET PRATIQUES.
avez l ’intention d ’acheter un CHAPEAU, CAPOT, COSTUME, ROBE ou autre VETEMENT, venez ce SOIR ou 

DEMAIN. Ce sont les DEUX DERNIERS JOURS de la vente.

D autres marchés extraordinaires seront ajoutés à ceux qui existent déjà afin de rendre cette vente plus efficace et plus 
appréciée. i .

Q U E L Q U E S  I T E M  A N N O N C É S

NOTRE SOLDAT
Chaque accoutrement coûte 

$156.71

1 chapeau de service 1.78 j
1 couverte 3.55
1 sac à coucher .89 j
1 casque acier 3.00
3 couvertures laine 18.75
5 paires bas laine 1.50
2 chemises flanelle 7.25
1 paire gants laine 61
2 paires. chaussures 10.20
3 paires caleçons d ’été 1.50
2 paires de lacets .05
3 paires caleçons hiver 3.88
2 paires jambières toile 1.05
3 camisoles d ’hiver 4.88
2 camisoles d ’été 1.50
1 eeinture .25
1 cartouchières 4.08

100 cartouches 5.00
1 bavonnette 2.15
1 fourreau de bavonnette 1.13

On dit que la guerre coûte cher. 
C ’est vrai. En voici une petite 
idée. Rien que pour l ’accoutre­
ment de 100,000 hommes, ça coûte 
$15,671,000. Et cela ne comprend 
pas les canons, obusiers, aéropla­
nes, autos, instruments de toutes 
sortes, mitrailleuses, provisions, 
munitions, chevaux, etc., etc.

Voici ce qu’il faut à chaque sim- 
ple soldat :

Un pardessus $14.92
2 pantalons 8.90
2 “ blouses”  ou jaquettes 15.20

Chapeaux garnis jusqu’à $3.50 pour $1.00
Autres Chapeaux jusqu’à $22.50
Capots d ’enfants, 4 à 14 ans à 20% de réduction.
Capots pour dames et demoiselles, derniers modèles, étoffe 

peluche.
Gros Quatre $10.00, $12.00, $15.00, $20.00
Réguliers $15.00, $17.50, $22.50, $35.00

Costumes prix réguliers $18 à $30 
Fourrures depuis a
Robes de bain épaisses depuis 
Corsages de soie prix réguliers $3 et $5 
Robes, soie et serge

$10.00 . et $15.00 
$2.95 à $40.00 

$2.98 à $4.98 
$1.98, $2.98 

$7.95, $9.95, $12.95
C ’est iei que vous épargnerez depuis $3 à $8.00.

f t  enez acheter vos Cadeaux de Noël au magasin à date STAR— un magasin faisant exclusivement 
Modisterie et des Vêtements, dames, demoiselles et enfants.

Voius réaliserez de grandes épargnes durant les deux derniers jours de cette grande vente.

le commerce de la

LEWISTON REMNANT 
COMPANY

“Le magasin à prix réduits”
Tel. 1396 ! 173 M ain, U nion Square

Une Attention 
Spéciale 
Donnée 
à tonte 

Commande 
par la Poste 

et le
Téléphone

Le
Nouveau 
Magasin 

de 
Gros 
et de 
Détail 

Près du 
Coin.

RAPPELEZ-VOUS VOS AMIS
En leur Achetant un Cadeau Utile

I Star Millinery & Cloak Co
JUSTE AU DETOUR DU COIN 

DE L ’HOTEL DE YII^E
A QUELQUES PORTES 
DE CHEZ ATHERTON2 3 4  r u e  L i s b o n

a r a g i t K i n m m s n H E a a i w i i f f i a i n i w n n H g m B B H i S M S M i n s i n a n i i l i B H H i i H i l
1 fusil 19.50
4 plaques d ’identification .02
1 pelle .50
1 mât de tente ,2fi
1 tente 2.95
5 piquets .20
1 masque à gaz 12.00

Uncle Sam to use Movies to 
increase Food Production

Patrons de Corsages et de Robes
En tissus désirables, dans des boîtes en buis, un cadeau très 

acceptable.

Pàtions de Corsages 49c, 59c, 75c, 98c 
Patrons de Robes 98c, $1.48, $1.98

Parapluies en Soie
Acceptables et de service, valeur $5.00 pour $3.98

Corsages en Soie

m

Les conditions
de paix

Celles que voudraient imposer les 
Etats-Unis

Assortiment exceptionnel à $1.98, 2.98, 4.98

Spécialités Réelles des Fêtes ISp
Vous pouvez choisir cette semaine n ’importe quelle étoffe lü

à capot ou à costume pour $1.98 la vge |
Valeurs depuis $2.50 à $5.00

Nous avons le plus gros assortiment j§j 
de la ville

ÉiC ed  comprend tout le stock qui reste des

Etoffes à Costumes de M. Mercier

Washington, D. C.—Official pic­
tures bringing home the vital im­
portance of increased food pro­
duction will be shown by the 
United States Department of 
Agriculture in hundreds of reg­
ular motion pictures theatres 
throughout the United States. The 
first releases, which are to be 
handled under an agreement with 
the Universal Film Manufactur­
ing Company through its ex­
changes, will be made early in 
December. The first film will shorvv 
activities in the National Forests, 
which are important sources of 
timber and water supply and also 
afford grazing for a large num­
ber of cattle and sheep.

The second release, which will 
follow in about two weeks, will 
show what children through the 
pug clubs are doing to increase 
the supply of pork. Other selec­
tions from the department’s 40,- 
000 feet of official subjects will 
make clear various features of 
food production, the raising of 
meat animals and horses, and will 
deal with home activities such as 
poultry raising and the canning 
and drying of perishable products.

The department laboratories 
are at work on a number of other 
popular films specially designed 
to make clear to city as well as 
rural populations, problems of 
food production and to show them 

i ways in which they can cooperate 
effectively to feed the Nation and 
the allies.

Paris, 19.—La revue satirique 
hebdomadaire “ On dit”  annonce 
que l ’un des intimes du colonel 
House a fait les déclarations sui­
vantes, à la suite d ’une conversa­
tion avec M. André Tardieu: 

“ LAllemagne ne considérera 
qu’elle a une bonne paix que si 
elle dicte les termes des traités de 
commerce. Telle a été la déclara­
tion que nous a faite le président 
Wilson avant que nous nous em­
barquions pour l ’Europe.

“ Le président a ajouté: 
“ Quand nos armées seront en 

force sur le front occidental, je 
m ’adresserai directement au gou­

vernement et au peuple allemands 
et je leur dirai:

“ Vous allez accepter une juste 
paix, paix que désirent les peu­
ples libres. Vous restaurerez la 
Belgique et les régions envahies 
de France, ainsi que la Serbie et 
la Roumanie. Vous rendrez l ’Alsa­
ce-Lorraine. Vous donnerez les ga­
ranties qui vous sont demandées. 
Nous attendons votre réponse 
dans les quarante-huit heures.

“ Si vous dites non, je ferai vo­
ter, par le Sénat et la Chambre 
des représentants, une loi interdi­
sant à tous les citoyens allemands 
et aux Allemands naturalisés de­
puis le mois d ’août 1914 d ’entrer 
sur le territoire américain pen­
dant cinquante ans.

“ En outre, la vente des mar­
chandises d ’origine allemande ou 
achetées aux Allemands sera in­
terdite dans tout le territoire des 
Etats-Unis.”

■ f l H i m i g f i s i i m

T R IS T E  A C C ID E N T

Un jeune homme du nom de W il­
liam Drapeau, de Chisholm, y a été 
affreusement écrasé par un train du 
Maine Central, mercredi.

Durant sa vacance scolaire, il pel­
letait de la neige sur la voie. Voyant 
venir un train il se cramponna à la 
paroi de neige, mais il perdit prise 
et coula sous les roues du convoi 
qui lui écrasèrent affreusement les 
jambes et un bras.

Le Dr Croteau fit immédiatement 
transporter le blessé dans un wagon 
spécial à l’Hôpital de Lewiston où 
on pratiqua l’amputation dans l’es­
poir de sauver la vie du blessé, mais 
ce fut en vain, il mourut dans l’a- 
près-midi.

Il était âgé de 16 ans et fils de 
M. Léon Drapeau.

Un voyageur arrivé à San Francis­
co ces jours derniers et venant de 
l ’Alaska dit qu’en descendant la ri­
vière Yukon dans un bateau à va­
peur ils ont passé à travers un trou­
peau d’environ 40,000 caribous tra­
versant la rivière à la nage.

g C o n s e rv e z  v o t r e  b o n  E s p r it  d e  N o ë l
Achetez beaucoup— Achetez maintenant— achetez toujours

et servez votre pays de la b onne manière.
■  # #

I  F a ite s  v o t re  c h o ix  p a r m i les d iv e r s  a rtic le s
B
mgss
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Tables de Toilette 
Pupitres de Dames 
Patères en Cuivre 
Tables de Muraille 
Tables de Téléphone 
Tables à Bouquets 
Piédestaux 
Tables de Couture 
Tables d’Ouvrage 
Boîtes à tricottage 
Jardinières de Cuivre 
Etagères de Cuivre

$12.75
$12.00

$2.75
$37.50

$3.50
39c

$2.25
$1.98

$13.50
$9.75
$1.75
$4.25

L A  L U T T E

“ Le M agasin des Gens Econom es”

LEWISTON REMNANT CO.
173 rue Main, Lewiston, Me.

M. E. J. LAVERDIERE, Commis.

Zbyszco tombé par Lewis mardi

Ed. “ Strangler”  Lewis, du 
Kentucky, a tombé mardi soir, au 
tournoi de lutte du théâtre Lex­
ington à New York, le fameux 
Waldeck Zbyszeo, le forçant à 
abandonner la partie après une 
heure, vingt-quatre minutes et 20 
secondes. Une prise de tête donna 
la victoire au Kentuekien.

BIBLIOTHEQUES à RAYONS 
Acajou et Chêne

Dessus $2.85
Unité vitrée de 9 pcs $4.25  
Unité vitrée de 11 pcs $4.75  
Unité vitrée de 13 pcs $5.25  
Base $3.25

Eclifiées selon votre désir 
Tables Console $12.50
Miroirs $8.75
Cabinets de Musique $12.00

MEUBLES DE SALON
Ameublement en Tapisserie, 

3 pièces
$ 7 5 .0 0

Ameublement en Cuir, 3 pièces

$ 6 6 .5 0
Table de bibliothèque en aca­

jou
$2 2 .5 0

Chaise rembourrée de Peluche
$4 1 .0 0

Banc de Piano en acajou

$ 1 2 . 0 0
Gros Canapé en Tapisserie

$1 3 5 .0 0
Grosse Chaise en Tapisserie

$ 6 0 . 0 0
Chaises et Berceuses dépareil­

lées

Cabinets de Records 
Carrosses de Poupées 
Berceuses d’enfants 
Patères de passage 
Boîtes de cigares 
Tables de cartes 
Cendriers en cuivre 
Cendriers en acajou 
Cabinets à fumer

$11.50
$5.75
$1.75

$20.00
$2.75
$3.00
$2.75
$1.35
$3.75

DRAPERIES
Rideaux Scrim $2.50 la paire 
Rideaux Dentelle Ecossaise

89c la paire 
Rideaux Point d’Irlande

$4.75 la paire 
Rideaux Hollandais

$1.25 la paire 
Rideaux à l’épreuve du soleil 

$3.75 la paire 
Portières $4.75 la paire
Portières de cordes $3.90 

Cretonnes, Tapisseries, 
Tissus Sunfast.

m
m

m
m
m
m
m\

B A L L À R D - C H A N D L E R  C O M P A N Y
RUE LISBON, LEW ISTON, MAINE.

Commis: E. J. Laverdière.
m
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Pourquoi vous Devriez Acheter vos 
. . .M E U t t c E S . . .  

chez Jack £ Hartley Co.

&&é&É.32&ü.â&$ië2i;§i
m

Ouvrage 
de Toiles 

et Draperies

Rembourrage
et

Réparations

ü
m

J’ai un lot de belles chaussures 
pour hommes que je vends $1.98 et 
plus.— PIERRE LEVESQUE, 315 
rue Lisbon.

m

D’abord nos commis sant des mieux disciplinés. Personne n’a affaire à votre commande à 
moins qu’il puisse vous do mer entière satisfaction, dans le grand but de vous plaire. Quel que 
soit votre choix ici, l’article vous est représenté tel quel; principalement dans notre section des 
Tapis. Nous vous offrons un bon Cut Square en Tapisserie, 9x12, 10 broches de qualité (sans
coutures) 25 à choisir, un des meilleurs Tapis Tapisserie sur le marché à $22.50, grosse pile de 
Centres Axminster, 9x12, à $21.50, $23.00, $25.00 et $27.00, d’autres aussi hauts que $45.00 en 
Axminster. Nous avons sans contredit le plus gros et plus beau choix de Tapis Wilton sur le mar­
ché. Pouvez-vous croire que vous pouvez choisir un tapis, 18x36, 22x36 27x54, 36x72, 4-6x6-6, 6x9, 
7-6x9, 9x9, 8-3x10-6, 9x12,11-3x12. Toutes ces dimensions se trouvent dans notre vaste établisse­
ment. Les prix divers, la qualité, le service expert, votre nom et votre adresse. Préparez votre de­
meure pour Noël. C’est le temps. Joignez notre Club de Noël.

Par ces temps du coût élevé de la 
vie je vous invite à venir pratiquer 
l’économie en achetant à mon ma­
gasin. Le samedi, je donne les tim­
bres Marcotte en double.— F. J. 
OUELLETTE, 35-39 rue Maple.

v.n.o.

Ce que coulent 20,000 soldats 
et 15,000 bêtes à la guerre

Je sers toujours de bons repas 
réguliers et je prends toujours des 
pensionnaires à la semaine. Prix rai­
sonnables.— Mlle MARIE MALEN­
FANT 1>02 rue Lincoln. vn.o.

Voilà que nous arrive des quartiers-généraux même la liste suivan­
te de ce qu’il faut approximativement de diverses provisions pour suf­
fire aux besoins de 20,004) soldats britanniques et de 15,000 bêtes avec 
les Forces Expédionnaires pour une période de trois semaines.

Commodité Quantité
Viande fraîche 360 livres
Rations de fer 60,000 rations
Viandes en conserve et ra-

ON DEMANDE— Une femme ou tions M. et V.

Visitez
notre

Galerie d ’Art

J a c k  &  H a r t le y  C o .
UNION SQUARE

3ème et 4ème Planchers Edifice B. Peck.
MM. Jos. 0. Loisel, et Roland Dubé, commis.

Tapis 
de toute 

grandeur

fille pour prendre soin d’un ména- Fumé
ge. S’adresser à M. Jos. Lessard, 5
416 rue Lisbon, Lewiston. j24p.

130

Farine
Légumes secs 
RizA LOUER— Deux logements, 

rue Pierce, un de 6 chambres à $10, Gruau 
l’autre de 5 chambres à $8. S’adre3- Beurre 
ser à A. REED, 81 rue Oak, Lew- Moutarde 
iston. Tél. 1^65-X. j24p.

■ B n i l l H H I I I B i a i l H H B l I B I I B I l I l l I l R I I I I I I U I I I i

A N N O N C E S  L O C A L E S Bottes en caoutchouc rouge, pour
________  enfants, prix régulier $1.75. Prix de

Pour cause de départ, tout mon vente $1.49.— PIERRE LEVESQUE, 
stock de chapeaux sera vendu sans 315 rue Lisbon.

Chaussures hautes pour garçons, 
p o in ts 'll à 2, prix régulier $3.00. 
Prix de vente $2.28.— PIERRE LE-

restriction et à des prix-sacrifice. 
Ayez une coiffure chic à prix mo­
dique pour les Fêtes.— Mme ER­
NEST PATUREL, 129 rue Blake.

j21

A LOUER— Un logis de 6 cham 
bres, $12 et un autre de 3 cham­
bres, $6.50, commodes et conforta­
bles.— S’adresser à Mme Jos. Bilo­
deau, 140 Deuxième Rue, Auburn.

j21

Pour ceux qui sont occupés dans 
la semaine, je serai à mon bureau 
dimanche après le dîner au service 
de ceux qui ont des documents à 
remplir à propos du service militai­
re.,.— J. O. ROSS, avocat, 2 80 rue 
Lisbon. p.

Bonnes et solides chaussures pour 
petits garçons, prix réguliers $2.50 VESQUE, 315 rue Lisbon, 
et $3.00. Prix de vente $1.98.—
PIERRE LEVESQUE, 315 rue Lis­
bon.

Sel
Poivre 
Fromage 
Confitures 
Thé 
Sucre 
Jus de limon

450.000 boîtes 
150,004) livres
375.000 ilvres

400.000 livres 
75 000 livres
37.500 livres
32.500 livres 
32,54)0 livres

750 livres 
9,375 livres 

375 livres

Commodité 
Soda à laver 
Huile M. B. 120 degrés 
Huile sig; 150 degrés 
Huile minérale Colza 
Huile de bois 
Oil rape 
Carbure
Esprits methylates 
Mèches

Cadeaux de toutes sortes, tels que concentré
bas, cravates, cols, mouchoirs, bi­
jouterie, bonbons, joujoux, etc., 
pour Noël et Jour de l’An, à très 
bon marché.— Mme Délia Girard,
416 rue Lisbon. Une visite est sol-

19-21p.

A LOUER logement de 5 cham­
bres, planchers bois franc, électri­
cité, gaz, tout neuf.-—AURELE GA­
GNÉ, 100 rue Blake. n.o.

A VENDRE bon bois mou, sec,
$6 la corde. Aussi bon bois franc, 
sec, $10 la corde à Lisbon, Me.— $2 
de plus la corde délivré à Lewiston licitée. 
ou Auburn.— WILFRID DUBÉ, Lis­
bon, Me. Pour vos ordres à Lew-
iMon, appelez Eddie Dubé, téléphone $9 par mois. Téléphoner à
616-3. 19-21

Marinades 
Tabac 
Cigarettes 
Allumettes 
Soupe aux pois

________________ _ Houblon
A LOUER nn bon logement de Sacs à pain 

5 chambres au No. 305 rue Bates, Poudre à blanchir
quart de livre chacune 

Poudre à clarifier 150 boîtes1178-X. j24p.
MME DIONNE, tireuse de cartes

A VENDRE OU A LOUER, ter­
rain, rue Oxford, pouvant servir pour 
cour
gis Provost, 30 rue Webster n.o.

. . . . . .. , , , A VENDRE— N’oubliez pas vos Chlorure de chauxet clairvoyante, dit passe, présent fiUetteB et garçons en leur achetant Crésoli

Quantité 
10 quintaux 
250 gallons 
150 gallons 
50 gallons 
50 gallons 
75 gallons 

5,04)0 livres 
250 gallons 

Petite quantité de 
chaque sorte 

Porte-chandelles 2,500 livres
Formaldehyde 100 gallons
Cones de riz 2,500 livres

Soins Médicaux
l lt '5 0 0  1 1 ^ !  Poudre d’oeufs 500 livres

on nnn Racine d’herbe à la flèche 880 livres
117 500 livres Poudre à geiée C. F. 360 livres
1 000 gaBons P° Udre de Coc0 432 livresin n S n ih rrïï Farine de Maïs 400 livres

D l l ™  Volaille rôtie 2,560 boîtes
Extraits de viande 
Lait concentré 
Gruau 
Orge perlée
Soupe aux pois livres | Vin d.0porto
Tapioca 
Stout 
Sucre 
Thé
Whisky

16,250 livres
5.350 livres
5.350 livres 

125,000 boîtes
21,420 livres 

90
7,500 sacs 
150 boîtes

ON DEMANDE femme ou fille tion T t a o î u ^ V e ^  une paire de mocassins de ,haate Huile de baleine4— i Mi tion ausoiue. venez ia consulter, sa nrl«iux nrmr Tsjnâi Mnns avons toutes Tahioftp» anr\a
à bois.— S’adresser à Mme Ré- P°ur travail § énéral de maison. Ni

lavage ni repassage. Position per­
manente, bons gages à personne 

Si vous avez besoin de souliers en compétente.— S’adresser au SPE-
feutre, venez consulter mes prix CIALTY CLOAK STORE, Auburn, 
avant d’acheter ailleurs. Je les vends Téléphone 443-J, j 28
depuis 58c à $1.21.— PIERRE LE­
VESQUE, 315 rue Lisbon.

. „ .. , ’ " qualité pour Noël. Nous avons toutes Tablettes de soda
tisfaction ou argent remis — 3 Bloc leg à prix populaires. Aussi Chandelles
des Hill, Canal Stieet, Cbamb e 1. assortiment complet de claques.—

J-4p. PE0PLE-S SHOE REPAIRING
Nous donnons avec chaque achat SHOP, 66 rue Sabattus.

un joli calendrier jusqu’à nouvel ----------------— --------
ordre. Hâtez-vous car le nombre des 
calendriers est limité.— VINCENT

Hyposulphites
Glycerine

yz livre chacune 
6,000 livres 

3,'000 gallons 
600 gallons 

40,000 bouteilles 
10,000 livres 

4 tonnes 
1 tonne

840 livres 
25,248 boîtes 

1,9 64) livres 
840 livres 
480 livres 

1,200 bouteilles 
420 livres 

8,448 bouteilles 
4,320 livres 
4,200 livres 

6600 bouteilles 
Nourriture des chevaux 

Foin 2,700,000 livres
Avoine 2,700,000 livres
Son 225,000 livres
Graine de lin 75,000 livres
Gros sel 7,000 livres

' AVIS.— Tous les membres de la
Cour St-Pierre Forestiers Catholi- & E0 15 South Main, Auburn. Tél.

A VENDRE— Piano Upright de ques, sont instamment pries de payer g4_w  
>econde-main, presque neuf, à réduc- leurs contributions ce soir ou avant 
tion de $110, marché exceptionnel la fin du mois afin que je puisse 
et terme facile.— LAROSE, MAR- balancer mes livres pour le 1er jan-

LA  BOXE
BII M E M E  BBBSBSilSHHBBBBBBlBBBHliaBSBlBaBB

n.o.

COTTE & CIE. 136 rue Lincoln. vier.— Par ordre, le Secrétaire.
j27

A LOUER— Un logis de 5 cham­
bres, remis à neuf, 411 rue Lisbon 
S’adresser à Mme Claudia Fortin, 
Lenox Bldg, rue Turner, Auburn.

n.o

Danse à la salle K. of P. de New 
Auburn, lundi soir le 24 décembre. 
Orchestre Parker. Admission, 25c. 
Tout le monde est invité.— Organi­
sée par Descbamps et Grégoire.

A LOUER deux logements, un au 
Xo. 29 Quatrième Rue et l’autre 
102% Deuxième Rue, Auburn. S’a­
dresser à Hector Chabot, 24 Dunn.

n.o.

L’Espagne aussi$1,000,000 pour 25 rondes’ entre 
Willard et un autre

Un million de dollars est offert
par Matt Hinkel, de Cleveland, pro- En de se8 navires sous-marinés par 
moteur bien connu, pour un assaut ies Allemands
de vingt-cinq rondes entre Jes3 
Willard, le champion poids-lourd de 

des agents dans l’univers à la boxe, et Fred Fulton,

Biarritz par voie de Bilbao.
Trente hommes de l’équipage du 

“Noviembre” ont été débarqués dans 
un port français.

Le paquebot fut torpillé sans avis 
préalable et tout le monde à bord fut 
précipité dans la mer.

Après avoir nagé
ON DEMANDE

soutes les villes des Etats-Unis pour du Minnesota, le plus fort des aspï- de tout le monde, même de l’Espa 
vendre des remèdes. Bonne com- rants à cet honneur. Hinkel n’y met gne qui, soi-disant, leur a tant aidé

A LOUER, 125 rue Bartlett, 7 
logis de 4 chambres, bien propres. 
S’adresser à Paradis & Frère, 280 
rue Lisbon. j 21

Toutes mes chaussures pour en­
fants, à des prix grandement réduits 
durant la grande vente que je fais 
actuellement. —  PIERRE LEVES­
QUE, 315 rue Lisbon.

Tous nos Chapeaux garnis et for­
mes sont marqués à grande réduc­
tion pour le commerce de Noël. Aus­
si Gants, Sous-Vêtements et Linge­
rie de Bébés à prix raisonnables.—  
DLLES JANELLE, 2 66 rue Lisbon.

121

mission. Adresser: S. D’amour 40 
Oxford Ave., Rumford, Me. j21d.

Les dames et les demoiselles sont 
invitées à visiter mon grand assorti­
ment de gants, mouchoirs et bas 
pour cadeaux de Noël. —  MLLE 
CORA B. SMITH, 127 rue Lisbon. 
Une visite est sollicitée. j22d.

qu’une condition et c’est que l’on depuis la guerre, 
permette que la rencontre ait lieu à En effet, une dépêche dit que le 
New York, en cette ville ou à Cie- navire espagnol Noviembre a été 
veland et que les recettes aillent torpillé et coulé par un sous-marin 
pour la Croix Rouge. allemand.

________ ,n.________________ _ La nouvelle a été communiquée à

pendant une
Evidemment les Boches se fichent heure environ, les naufragés furent

recueillis par des bateaux de pa­
trouille.

Le “ Noviembre” 
tonnes.

jaugeait 3654

On croit que le gouvernement es­
pagnol fera de nouvelles et énergi­
ques protestations à Berlin.

CALENDRIERS— Tant qu’il y en 
aura, nous donnerons un magnifique 
calendrier 1918, gratis, avec tout 

A LOUER— Des Mileage Books, achat de 50c ou plus.— E. J. DU- 
agent pour la Mutual Loan.— AU- MONT, bonbons et épicerie de choix, 
RELE GAGNÉ, 100 rue Blake, n.o. 78 rue Knox. n.o.

L’Agriculture i n m i i i i E i i i i i ï i i i i m i i i i i i
J’invite les dames et jeunes de­

moiselles qui font coudre de venir ________
me faire une visite au No. 114 rue _  , , _ „ . . . .
Howe. J’espère comme par le passé brefs cours gratuits à 1 université
de vous donner une bonne et entiè- d ° rono
re satisfaction.— Mme J. PER- Votre Diner de Noel
REAULT, j24p.

Bonbons de Noel.
J ’invite le publie à venir faire l ’inspection des différen­

tes friandises que j ’ai en magasin pour Noël et le Jour de 
l ’An.

Are us trouverez ici des bonbons-ruban, bonbons mélan­
gés et cassés, chocolats dans des boîtes de fantaisie, bis­
cuits, oranges, bananes, noix, boîtes de conserves choisies, 
fines épiceries, etc.

marchandises à domicile.Je livre les

William Maher
Angle des rues Birch et Knox. Téléphone 1908-Y

On conseille à tous les fermiers 
du Maine de faire de janvier 1918

Jolies chaussures pour dames, un mois d’école, 
prix réguliers $2.50 et $3.00. Prix En effet, le College d’Agriculture 
de vente $1.98. D’autres à des prix d’Orono s’est arrangé pour donner 
proportionnellement bas,— PIERRE de brefs cours dans presque toutes 
LEVESQUE, 315 rue Lisbon. les branches de l’agriculture du 1er

______________ ___ au 25 janvier prochain. Afin que les
A VENDRE 7 chambres fournies classes soient ouvertes promptement 

— J’ai 12 chambres, 11 louées à $2 mardl matin a 8 heures, on fera
Prix raisonnables pour l’inscription des aspirants, au Win-par semaine. ^—  . TT ,, . , ,  , ,  .___

le logis. Raison: j ’ai 2 autres logis s} ? w.  décembre de 1 bie
203 rue Ash— Dame COTÉ, a  ̂ ars 30.

Ce cours couvre

m
à louer 
10 rue Blake, 
Main.

N ’oubliez pas que nous avons de tout et qu’il ne nous 
rien pour votre dîner du jour de Noël.

Assortiment choisi de Volailles, Dindes, Poulets, Oies, 
Canards, Viandes fraîches, etc.
Aussi fruits de toutes sortes tels que Oranges, Pommes, 
Raisin, Noix, etc., ete.

Une visite vous convaincra de la haute qualité de nos 
marchandises et de la modicité de nos prix.

2ème maison de rue 
j21p.

Nous avons un bon assortiment 
de cheveux: Tresses, chignons, fri­
settes, etc., ainsi qu’une variété 
d’articles de toilette, parfum, 
poudre, etc., etc. Une visite est cor­
dialement sollicitée. —  BEAUTY 
PARLOR, OUELLETTE & BLAIN, 
163 Lisbon SL,
Mystic.

une courte pé­
riode et le travail qu’on y fera a 
été concentré afin d’embrasser au­
tant de connaissances que possible. 
On se propose tout particulièrement 
de considérer les besoins des per­
sonnes, hommes et femmes, qui ne 
peuvent dévouer leur temps à un 
cours complet de deux ou quatre 
ans; et, cette année, particulière­
ment, de leur enseigner aussi rapi-

Epicerie Cloutier
:o> toy toi toy toy toj pj. to* toy *oy to

©
©
©
©
®

Cadeaux Utiles pour Noel
©
s**.

Cette année, presque tout le monde achète des CADEAUX UTILES 
en raison du coût élevé de la vie.

©
©
©
©
©
©
©
©
©
©
®
©
©
©
©
©
©
©
©

Alor* pourquoi ne pas profiter de la grande VEN T E- 
E P A R G N E  de Noel au S P E C IA LTY  C L O A K  STORE 
d Auburn et ainsi ECONOM ISER depuis 25c à 50c SUR 
C H A Q U E  D O L L A R  valant de marchandises que vous achè­
terez en fait de V E TE M E N TS  P R ETS-A -PO R TER  pour
Dames, Demoiselles et Enfants.

D E S  C A D E A U X  Q U I S E R O N T  A P P R E  IE S  S O N T  J O L IS

Costume, Capot, Corsage, Robe, Jupe, Chapeau, Bas,
Mouchoirs, Lingerie, Etc.

Room 4, Entrée demen  ̂ que possible les plus réeen- 
Vj28d.p. teg méthodes développées pour les 

besoins de guerre.
Le cours s’appliquera à l’horticul­

ture, à l’élevage des animaux, aux 
soins des volailles et à l’agriculture 
générale. Les instructions seront 
données par les professeurs du Col­
lège.

Les étudiants auront accès à tou-, 
tes les branches du laboratoire, 
pourront se servir des mêmes salles 
que les étudiants réguliers; ils au­
ront accès à la serre, à la laiterie, 
à l’incubateur, aux étables où ils 
pourront se familiariser avec les 
meilleures races et les plus beaux 
types d’animaux composant les trou­
peaux de l’université.

Plusieurs lectures seront faites 
sur les plus importants sujets et 
problèmes agricoles.

Tout sera absolument gratis. Tou­
te personne de 15 ans ou plus sera 
admise à ce cours, sans examen.

Pour plus de renseignements on 
est prié d’écrire à M. Leon S. Mer­
rill College of Agriculture, Univér- 
sity of Maine, Orono, Me.

281 RUE LISBON, LEWISTON, ME.

©
©

©

©
©
© Madame RENA

Nos bas prix en oui surpris plusieurs. Pourquoi ue pas venir vous en rendre compte pour 
votre propre bénéfice. C2TTE VENTE DURERA JUSQJ’A NOEL.

©
©
©
©

SPECIALTY CLOAK STORE 57 rue Broad, New Auburn, v t .  
I. Goodkowsty, Prop,

©
toy toy toy to> toy toy toy Koy to to/*oy to py toy toy toy toy

Populaire Claivoyante 
de New Bedford, Mass.

sera à la disposition du public 
à Auburn, 24 Rue South Main 
du 26 Décembre au 6 Janvier

Explications sur toutes affaires de 
la vie: Santé, amour, mariages, 
fiançailles, commence, procès, entre­
prises, etc.

Consultations: Dames, 50c; Mes­
sieurs, $1.00.

HELP WIN THE WAR
Aimables Canadiennes, vous vous êtes empressées de ré­

pondre à mon appel la semaine dernière; en quelqeus heures 
les viandes ont disparu des tables par enchantement; il en a 
été ainsi des haricots et autres. Aussi je veux vous prouver ma 
reconnaissance non en paroles mais en action; Samedi le 22 
courant toute la journée et lundi, veille de Noël, vente des 
plus belles viandes qui soient venues sur aucun comptoir de 
cette ville à des prix excessivement bas, ne manquez pas l’oc­
casion car vous regretterez. De plus, 25 mères de jeunes-bébés 
auront un paquet de sucre gratis; point n’est besoin de faire 
aucun achat pour obtenir cette faveur; je serai assez heureux 
de le distribuer aux plus pauvres, c’est celles-là qui en pâtis­
sent le plus.
OIGNONS de 35c à 50c le peck
FEVES “ Black Mexican” , la quarte 
FEVES “ California Pink”, la qte 
FEVES “ California Pea Beans” , la qte 

Toutes garanties cuisant bien et vite. 
BEAU BOEUF pour soupe,
BEAU BOEUF pour rôtir, la lb 
STEAK DE BOEUF la lb

12c
20c
27c

Ces ventes auront lieu tous les Samedis 
Maple, pour aider les peti.es bourses.

10c la lb 
15, 16 et 17c 

24c et 28c
au No. 44 rue

4 4
Jean Heutz & Fils

rue Maple Lewiston, Me.



QUATORZIEME PAGE VENDREDI 2 1  DECEMBRE 1017 LE MESSAGER, LEWISTON. MAINE.

'ü
mL ’ a b b é  W e t t e r l é

e t  le s  B o c h e s  I
i î ® a « s i

S i v o u s  n e  p o u v e z  v e n ir
T é lé p h o n e z  2 2 5 -W

Avec tout achat au montant de $2 
nous donnerons un joli C a l e n d r i e r  Gratis

N ’oubliez pas que nous avons toutes sortes de belles volailles, 
oranges, pommes, bonbons, noix et friandises de Noël.

25c
27-28C

32c
24c

29-30c
21c
21c

VIANDES
Fressure tranchée, 2 lbs 
Butts de lard, lb 
Lard salé épais, lb 
Epaule fumée, maigre, lb 
Jambon fumé, lb 
Frankfurts, lb 
Bologna, lb 
Steak, lb 25-28-30-35c
Beau Boeuf à bouillir, lb 14-16-18c 
Rosbif, lb 18-20-22-24c
Côtes fraîches et maigres

27-28-29C
Epaule fraîche, lb 25c-24c
Panne de lard, lb 30c
Vean, lb 18-20-22c
Fesse de lard frais, moitié ou 

entière, lb 29c
Petit lard frais, lb 27-28-30c 
Bacon, lb 35c
Bel agneau, lb 25-28c
Beurre T. C. C. 48c la lb par 3 lbs 
Oleo, lb 25-27-35c
Beurre en tinette, lb 36© et 4§c 
Soupe aux tomates Campbell,

boîte 15c
Gros Oignons, lb 5c, au peck 60c

30-35, 
25c 

30-35c 
25c 
43c 
10c 
15c 
18c 
20c 

20-25c 
20 et 25c 

15-20c

EPICERIES
Pommes à manger, pk 

jBon gros Riz, 3 lbs 
Bon thé noir, lb 

*Bon Café, lb 
Bons Oeufs frais, doz.
Macaroni et vermicelle, pqt 
Catsup, bouteille 
Fraises, boîte 
Pêches, boîte 
Grosse boîte de fèves 
Saumon, boîte 
Tomates, boîte 
Soupe aux tomates Snider,

grosse boîte 18c 
Concombres marinés, lb 8c
Farine à pâtisserie, sac 24% lbs

$1.60
Sac de 5 livres 
Potasse, boîte 
Savon Lenox, brique 
Poudre à laver, paquet 
Eau Blanche, 3 bouteilles 
Concombres salés, 3 lbs 
Fèves blanches, qte 
Atocas, 2 qts 
Raisin sans grains, 2 pqts 
Raisin Tokay, lb

D’un article de l’abbé Wetterlé 
dans les “ Annales” , nous extrayons 
les passages suivants sur les petits 
côtés des moeurs allemandes:

Souvent un collègue allemand, me 
rencontrant à la sortie du Reichstag, 
me disait:

“ Faites-moi le plaisir de venir dî­
ner avec moi.”

J’acceptais. Or, au moment de ré­
gler l’addition, le brave homme, qui 
m’avait poussé à choisir sur le me­
nu les plats les plus chers, soldait.... 
son addition, mais pas la mienne. 
C’est ainsi que j ’ai compris ce qu’en 
Allemagne signifie le mot “ inviter” . 
La surprise de nos hôtes à nous était 
toujours très grande, quand nous 
réglions leur compte avec le nôtre. 
Voyons! ces choses-là ne se font pas 
entre amis,- semblaient-ils dire!

L’Allemand aime encore féroce­
ment ses aises. Je me souviens qu’un 
jour d’hiver une caravane de dépu­
tés se rendait au jardin zoologique, 
pour y assister à un banquet. Il fai­
sait un froid terrible et, du ciel 
gris et bas, tombait un grésil cin­
glant. Toutes les places intérieures 
du tramway avaient été prises d’as­
saut. Or, sur la plate-forme arrière, 
je vis une pauvre vieille, insuffisam­
ment vêtue qui toussait lamentable­
ment. Pris de pitié, je lui cédai ma 
banquette et pris sa place. Le geste 
n’avait rien d’héroïque, car je por­
tais une grosse pelisse. Or, pendant 
toute la soirée, je dus subir les plai­
santeries de mes collègues. “ Wetter­
lé est bien Français. Avez-vous re­
marqué sa galanterie?”

Ab! les mufles!

m
m

1

m
m
m

mmm
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EN CALIFORNIE

38c
10c

5c
5c

25c
25c
30c
25c
25c
10c

Guimond & Simard

Des pro-Allemands font sauter la 
maison du gouverneur

La maison du gouverneur W . D. 
Stephens, de la Californie, a été 
presque complètement détruite mer­
credi matin à Sacramento, par l’ex­
plosion d’une bombe. Personne n’a 
été blessé. Immédiatement après 
l’explosion on a vu deux hommes 
s’enfuir. La police pense que la 
bombe a été placée par des pro-Alle- 
mands.

Le gouverneur était rentré mardi 
soir de Los Angeles où il avait parlé 
des méthodes à employer contre la 
propagande et les agents ennemis.

L’ESPRIT DE LA CROIX ROUGE
D© prendre soin des blessés au front et des parents à la maison

Afin de poursuivre ce grand travail h umanitaire

La Croix Rouge Américaine 
vous appelle

Le contingent de la Nouvelle Angleterre 
■**Un million de nouveaux membres
d’ici la veille de Noël. Serfez-vous du

a

nombre ? Ca ne coûte qu’un Dollar 
d’entrée et pas autre service n’est exigé.

Ralph W . Pendleton, Senior,
ANGLE DES RUES BIRCH ET LISBON

Lettres de soldats et tes enfants. De ton frère qui est Boston, 
en France,

ADELARD DROUIN

au collège Bowdoin de Brunswick, a 
été élu ces jours derniers, capitaine 
du club de baseball pour 1918. Sa 
position est lanceur. Il demeure à

De quelque part en France.
20 Nov. 1917

Bien chère amie,

101 St. Trench Motar Battery,
A. E. F.

Voici notre voyage: La Fête de Noël
Octobre 8, départ de Boxford 

pour New York.— Le 9, départ pour

Lorsque vous joignez la grande 
Croix RQuge, votre contribution 
d ’entrée tend vers l ’accomplisse­
ment du plus grand travail de bien­
faisance que le monde ait jamais 
connu. Sûrement, vous ne voudriez 
pas retenir un dollar qui aidera à 
alléger la souffrance, sauvegarder 
la santé et panser les blessures de 
“ nos gars là-bas.”

L ’esprit de Noël et l ’esprit de la 
Croix Rouge sont de connivence. 
Vous ne pouvez observer Noël plus 
convenablement ou plus effective­
ment cette année qu’en soutenant 
la Croix Rouge. Payez votre dollar 
AUJOURD’HUI. Portez le bou­
ton 1918. Serveillez et prenez part 
aux cérémonies de la veille de Noël.

Envoyez un Dollar de Noël 
en message de bienfaisance

Ils servent aussi ceux qui joigtr nt la célèbre Croix Rouge.

LE FEU ELECTIONS du CANADA

Je prends un moment pour ré- Hoboken, N. J., où nous nous em- Chaque année, la fête de Noël est
pondre à ton aimable lettre qui m a barqnons sur le paquebot Baltic, ’eélébiee a\ec dignité par tontes les pmm*-*«y .œ y  as»fw.a» «m * ^ j A y r . ' ——•*T i r a F T H ; n r n tc. ;.. —~ imij -jn, m,,, rg.,,,. __
fait beaucoup plaisir. Quant à moi, Après 3 jours et 3 nuits en mer nous nations du monde entier. C’est la
je suis très bien et j ’espère qu’il en arrivons à Halifax. Le 15 nous en plus grande fête de l’année. Tout le
est ainsi de toi. Pour le moment repartons pour Liverpool Angleter- monde se réjouit ce jour-là, grands 
je suis en France. La place est assez re, où nous arrivons après une tra- et petits, riches et pauvres. C’est 
désennuyante; on y parle le fran- \ersée de 10 jours et 10 nuits. Trois aussi le jour où les personnes reçoi- 
çais mais peu d’anglais. Je t’ai écrit jours après nous nous rendions à vent et donnent des cadeaux, 
lorsque nous étions en Angleterre Southampton et de là nous nous em- J e  tiens à souhaiter aussi à ma 
mais je ne sais pas si tu as reçu les Parquions pour le Havre, France, nombreuse clientèle et au public 
lettres. où nous débarquions dans deux canadien un joyeux Noël et une

Ecrire des lettres et en recevoir, jours et nous sommes présentement bonne et heureuse année. Que 1918
c’est le seul moyen de combattre dans notre camp.
l’ennui. Les nouvelles du pays sont ____________ ,o.__________
une véritable joie. .

Chère amie, j ’espère que l ’année A U  C A N A D A
prochaine je serai de retour avec 
tous à Jackman. Dans vos soirées

soit pour eux une année de prospé­
rité et de bonheur.

AVIS:— Je donnerai aux enfants 
lundi toute la journée un cadeau 
pratique tant qu’il y en aura. Venez 
en foule.

d’amusement, pensez à moi, pensez NORTH CARIBOU, ME
à votre ami qui icombat pour sa pa­
trie.

ALBERT TANGUAY
Co. E, Régiment 103.

M. Edmond Drouin, 167 rue Park, 
a reçu la lettre suivante de son HO U Di UN, MD 
frère.

Quelque part en France
23 nov. 1917.

Cher frère,

— L’abbé A. Laventure est absent 
depuis deux semaines, à Montréal, 
pour sa santé.

— Le 23 déc. des amateurs joue­
ront la “ Malédiction d’une Mère” . 
La pièce sera probablement répétée 
le 27.

Un incendie d’une origine incon­
nue a détruit, de bonne heure, mer­
credi, une forte partie de la ma­
nufacture de la compagnie George 
H. Thatcher à Albany, N. Y., dé­
truisant des modèles d’une valeur 
considérable pour la fabrication d’é­
quipements spéciaux pour les destro­
yers anglais, français et italiens. 
Les dommages sont estimés à $100,- 
000. Les propriétaires ont signifié 
leur intention de réclamer une en­
quête des autorités fédérales.

En dehors des contrats qu’elle a 
faits avec les Alliés, la compagnie 
était aussi engagée dans de nom­
breux travaux pour le compte de 
l’“ United States Emergency Fleet 
Corporation” , et d’autres agences 
du gouvernement.

Candidats qui ont perdu leur dépôt

Hon. Alb. Sévigny, Dorchester. 
Hon. Alb. Sévigny, Westmount. 
Hon. P. E. Blondin, Champlain. 
F. O. Drouin, Québec-est.
Jos. Barnard, Québec-Comté.
E. Rousseau, Lotbinière.

Jos. Girard, Chicoutimi.
Hon. Grenier, Bellecahsse.
Alph. Bernier, Lévis.
S.-C. Riou, Kamouraska.
Henri Chassé, Québec-Ouest.
Luc Lebel, Témiseouata.
M. G. Crombie Richmond-Wolfe. 
P. Furois, Bonaventure.
P. Bouchard, Charlevoix-Montmo- 

rency.
H. Boulay, Matane.

« M l m m m m m m m m m m w m

Marchés Spéciaux du Samedi
— Alexandre J. Bordeleau, de 

Lowell, comté de Penobscot, a été 
incriminé par le grand jury mer­
credi pour le meurtre de Moses 
Tozier à Sherman le 17 novembre.

Quelques mots pour te donner de Bordeleau était employé chez Tozier
mes nouvelles qui sont toujours bon- comme garçon de ferme jusqu’à une
nés et j ’espère qu’il en est ainsi de semaine avant le crime. Il s’enfuit
toi et de toute ta famille. Je n’ai pas et fut appréhendé par la police au
grand nouveau à te dire. Tâche de moment où il se préparait à Quitter joyeux g. yotre egprit egt plein d,in_
m’écrire et souvent car moi je nai Québec pour le champ de biat:ailie quiétudeg et soucis. Voici la place
pas la chance d’écrire souvent. Ré- dans un regimen^  ̂ , ‘ que vous serez heureux de trouver,
ponds-moi pour Noël et envoie-moi malheureux n esLage que de 17 ans. y  serez content de savoir mie 
un üStit cadeau, «uand bien même I. attendra son Procès en.prison. T  p r if îr ls  raisonnable vo“
ce ne serait que des cigarettes. Au- car le juge a refusé un cautionne- 
revoir. Bonne fête à toi, ta femme ment.

EGLISE DETRUITE

à tous.
JOYEUX NOEL
Votre Noël ne sera pas

L ’église paroissiale de St-Stanislas 
a passé au feu mercredi matin à 
Montréal avec tout ce qu’elle conte­
nait. L’origine du feu est inconnue.

Le temple était presque neuf et 
c’est une perte de $250,4)00 au 
moins. Il était assuré pour $160,000.

CROISEUR COULÉ

liimiiiiiiiiiiiiiiiimiiiiiiiiiimimimiimiHiiiinmimmiiimmi' i!iiiiimimmm _

S C A D E A U X  D E  N O E L  I
| Q U I v O N T  U i IL E S |
E N ous avons coupé à même nos pièces de Soies et E 
E Tissus, assortiment régulier, U N  LO  F DE E

G R A N D E U R S
Convenables pour Corsages, Jupes, Robes, etc, etc

Le Tout à Prix très attrayants

pouvez faire presque
REMETTRE A NEUF VOS 

CHAUSSURES.
Les plus récentes machines amé­

liorées, l’expertise ouvrière et l’ex­
trême soin à réparer les chaussures 
les rendent aussi bonnes que des 
neuves.

La machine Champion n’a pas 
d’égale.

CHAMPION QUICK SHOE 
REPAIRING

Chaussures et Claques réparées avec
soin et promptitude. Satisfac­

tion garantie. Prix modé­
rés. Une visite sera 

appréciée.
P. S.— Aussi une spécialité pour 

réparation de harnais.

Le vieux croiseur français "Châ­
teau-Renault” , employé comme 
transport, a été torpillé et coulé 
dans la Méditerranée, le 14 décem­
bre au matin, et le sous-marin qui 
l’a attaqué a été ensuite détruit. 
Voilà ce que le ministère de la Ma­
rine annonce. Les passagers du 
“ Château-Renault” , qui étaient tous 
des soldats ou des officiers ont été 
sauvés. Dix membres de l’équipage 
ont perdu la vie.

Le croiseur “ Château-Renault” 
avait été lancé en 1896. Il mesurait 
442 pieds de long et déplaçait 7 898 
tonnes. Il avait aussi été utilisé com­
me poseur de mines.

Il nous reste encore quelques 
à toute personne qui achètera pou 

EPICERIES
Café, lb
Blé-d’Inde, la boîte 
Petits Pois verts, boîte 
Macaroni,. Vermicelle, pqt 
Macaroni cassé, 2 lbs 
Pêches, boîte 
Poires, boîte 
Moutarde jarrt 
Potasse, 3 boîtes 
Eau blanche, 3 bouteilles 
Poudre à laver, paquet 
Ammoniaque, 3 bouteilles

25c
15c
15c
10c
25c
20c
20c
10c
25c
25c
5c

25c

calendriers que nous donnerons 
r $1.00 à notre magasin samedi. 

VIANDES
Epaule fraîche Penley 
Rôtis de porc frais 
Butts de lard

25c
28c

Boieuf à bouillir 
Boeuf à rôtir 
Veau à rôtir 
Veau à bouillir 
Veau tranché 
Epaule fumée 
Belles Volailles

14-16-18C
20-22-24C

22.24c
18-20C

35c

30-320

Roberge’s Market
26-28 RUE SPRUCE TeL 1216-M LEWISTON. ME.

P o u r  les G a t e a u x  d e  N o e l

ï  SILK & WOOLEN REMNANT STORE f
= On y parle français. Ë
| 125 RUE LISBON, L. PINCUS, Propriétaire |
ïiiimiiiiimiiiiiiiiiimiiimmiimiiiiimmminiiiiiiiitmimiiiiiimmimiiiimiiiiiiiiT

Uldérlc Gosselin
CORDONNIER

Téléphone 1964-W . 12 Rue Birch

Le elub Edward Little High 
School d’Auburn a remporté une 
victoire facile au basketball mercre­
di soir dernier, contre le club E. L. 
H. S. Alumni par un gros score de 
46 à 20. La joute eut lieu au Au­
burn Hall, Speakman, capitaine du 
club vainqueur, a fait à lui seul 18 
points. Stetson, agissait comme ar­
bitre.

Ayez de bons gâteaux de fantaisie pour le dimanche et la fête 
de Noël. Biscuits de toutes sortes. Achetez le fameux pain “ Fra­
ser’s Famous Bread” .

Pureté garantie à l ’épreuve du temps, cuit tous les jours. Com­
mise canadienne à votre disposition. Venez nous voir.

I
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i
B

Boulangerie Fraser
179 Rue Lisbon, Téléphone 1428-W Lewiston, Me.


